^,^0. 


Cl    ^     ^  ^'5»  ^       < 


IMAGE  EVALUATION 
TEST  TARGET  (MT-3) 


// 
^ 


<. 

/> 


1.0 


l.l 


■30    "^™ 


i2.5 

^  IM    |2.2 


m 


1—  11''^    '-^ 

"^ 

6"     

► 

V 


.> 


7] 


%   J>  '> 


^       *% 


Rhotographic 

Sdenœs 

Corporation 


23  WEST  MAIN  STREET 

WEBSTER,  N.Y.  14S80 

(716)  672-4303 


CIHM/ICMH 

Microfiche 

Séries. 


CIHM/ICMH 
Collection  de 
microfiches. 


Canadian  Instituts  for  Historical  Microreproductions  /  Institut  canadien  de  microreproductions  historiques 


Technical  and  Bibliographie  Notes/Notes  tecliniques  et  bibliograpliiques 


The  institute  has  attempted  to  obtain  the  beat 
original  copy  available  for  filming.  Features  of  thia 
copy  which  may  be  bibliographically  unique, 
which  may  alter  any  of  the  images  in  the 
reproduction,  or  which  may  significantly  change 
the  usuel  method  of  filming,  are  checked  below. 


D 


D 


D 
D 


D 


n 


Coloured  covers/ 
Couverture  de  couleur 


r~~|    Covers  damaged/ 


Couverture  endommagée 

Covers  restored  and/or  laminated/ 
Couverture  restaurée  et/ou  pelliculée 


I      I    Cover  title  missing/ 


Le  titre  de  couverture  manque 

Coloured  maps/ 

Cartes  géographiques  en  couleur 

Coloured  ink  (i.e.  other  than  blue  or  black)/ 
Encre  de  couleur  (i.e.  autre  que  bleue  ou  noire) 

Coloured  plates  and/or  illustrations/ 
Planches  et/ou  illustrations  en  couleur 


Bound  with  other  matériel/ 
Relié  avec  d'autres  documents 

Tight  binding  may  cause  shadows  or  distortion 
along  interior  margin/ 

La  re  liure  serrée  peut  causer  de  l'ombre  ou  de  la 
distortion  le  long  de  la  marge  intérieure 

Blank  ieaves  added  during  restoration  may 
appear  within  the  text.  Whenever  possible,  thèse 
hâve  been  omitted  from  filming/ 
Il  se  peut  que  certaines  pages  blanches  ajoutées 
lors  d'une  restauration  apparaissent  dans  le  texte, 
mais,  lorsque  cela  était  possible,  ces  pages  n'ont 
pas  été  filmées. 

Additional  commenta:/ 
Commentaires  supplémentaires: 


L'Institut  a  microfilmé  le  meilleur  exemplaire 
qu'il  lui  a  été  possible  de  se  procurer.  Les  détails 
de  cet  exemplaire  qui  sont  peut-être  uniques  du 
point  de  vue  bibliographique,  qui  peuvent  modifier 
une  image  reproduite,  ou  qui  peuvent  exiger  une 
modification  dans  la  méthode  normale  de  filmage 
sont  indiqués  ci-dessous. 


D 

n 

D 


D 


-j 


D 

n 
n 

n 


Coloured  pages/ 
Pages  de  couleur 

Pages  damaged/ 
Pages  endommagées 

Pages  restored  and/or  laminated/ 
Pages  restaurées  et/ou  pelliculées 


0    Pages  discoloured,  stained  or  f  oxed/ 
Pages  décolorées,  tachetées  ou  piqu( 


piquées 


Pages 

Pages  detached/ 
Pages  détachées 

Showthrough/ 
Transparence 

Quality  of  print  varies/ 
Qualité  inégale  de  l'impression 


Includes  supplementary  matériel/ 
Comprend  du  metériei  supplémentaire 

Only  édition  available/ 
Seule  édition  disponible 

Pages  wholly  or  partially  obscured  by  errata 
slips,  tissues,  etc.,  hâve  been  refilmed  to 
ensure  the  best  possible  image/ 
Les  pages  totalement  ou  partiellement 
obscurcies  par  un  feuillet  d'errata,  une  pelure, 
etc.,  ont  été  filmées  à  ^nouveau  de  façon  à 
obtenir  la  meilleure  image  possible. 


This  item  is  filmed  et  the  réduction  ratio  checked  below/ 

Ce  document  est  filmé  au  taux  de  réduction  indiqué  ci-dessous. 


10X 

14X 

18X 

22X 

26X 

30X 

y 

12X 


16X 


20X 


24X 


28X 


32X 


The  copy  filmed  hère  hes  been  reproduced  thenks 
to  the  generosity  of  : 

Bibliothèque  nationale  du  Québec 


L'exemplaire  filmé  fut  reproduit  grâce  à  la 
générosité  de: 

Bibliothèque  nationale  du  Québec 


The  images  appearing  hère  are  the  best  quality 
possible  considering  the  condition  and  legibillty 
of  the  original  copy  and  in  keeping  with  the 
filming  contract  spécifications. 


Les  images  suivantes  ont  été  reproduites  avec  le 
plus  grand  soin,  compte  tenu  de  la  condition  et 
de  la  netteté  de  l'exemplaire  filmé,  et  en 
conformité  avec  les  conditions  du  contrat  de 
filmage. 


Original  copies  in  printed  paper  covers  are  filmed 
beginni.ig  with  the  front  cover  and  ending  on 
the  lest  page  with  a  printed  or  illustrated  impres- 
sion, or  the  back  cover  when  appropriate.  AH 
other  original  copies  are  filmed  beginning  on  the 
first  page  with  a  printed  or  illustrated  impres- 
sion, and  ending  on  the  lest  page  with  a  printed 
or  illustrated  impression. 


The  last  recorded  frame  on  each  microfiche 
shall  contain  the  symbol  -^  (meaning  "CON- 
TINUED"),  or  the  symbol  y  (meaning  "END"), 
whichever  applies. 


Les  exemplaires  originaux  dont  la  couverture  en 
papier  est  imprimée  sont  filmés  en  commençant 
par  le  premier  plat  et  en  terminant  soit  par  la 
dernière  page  qui  comporte  une  empreinte 
d'impression  ou  d'illustration,  soit  par  le  second 
plat,  selon  le  cas.  Tous  les  autres  exemplaires 
originaux  sont  filmés  en  commençant  par  la 
première  page  qui  comporte  une  empreinte 
d'impression  ou  d'illustration  et  en  terminant  par 
la  dernière  page  qui  comporte  une  telle 
empreinte. 

Un  des  symboles  suivants  apparaîtra  sur  la 
dernière  image  de  chaque  microfiche,  selon  le 
cas:  le  symbole  — ►  signifie  "A  SUIVRE  ",  le 
symbole  V  signifie  "FIN". 


ly/laps,  plates,  charts,  etc.,  may  be  filmed  at 
différent  réduction  ratios.  Those  too  large  to  be 
entii^  ?ly  included  in  one  exposure  are  filmed 
beginning  in  the  upper  left  hand  corner,  left  to 
right  and  top  to  bottom,  as  many  frames  as 
required.  The  following  diagrams  illustrate  the 
method: 


Les  cartes,  planches,  tableaux,  etc.,  peuvent  être 
filmés  à  des  taux  de  réduction  différents. 
Lorsque  le  document  est  trop  grand  pour  être 
reproduit  en  un  seul  cliché,  il  est  filmé  à  partir 
de  l'angle  supérieur  gauche,  de  gauche  è  droite, 
et  de  haut  en  bas,  en  prenant  le  nombre 
d'images  nécessaire.  Les  diagrammes  suivants 
illustrent  la  méthode. 


1 

2 

3 

1 

2 

3 

4 

5 

6 

T 


TRAITÉ 


5  S/!  e>A 
Te  ?u  c 


D'AKITHMÈTIQUE, 

CONTSMAMT 

TOUTES  LES  OPÉRATIONS  ORDINALES  DU  CALCUL, 

LES  FRACTIONS^ 
L'EXTRACTION  DES  RACINES^ 

LE8  PBinCIPZS 

POUU  MESUBEB  LES  SUBFACES  ET  LA  SOLIDITÉ  DES  CORPS^ 

BNiliGni  d'un  grand  koubbe  de 

PROBLÈMES    À    RÉSOUDRE, 

POUR  SERTIR  d'exercice  AUX  ^ÈYES. 

À  L'USAGE  DES  ÉCOLES  CHRETIENNES. 


:*Qïj^'îjRii3j(ii  îôDiicxosr..  . 


••  • 


montreal  : 

IMPRIMÉ  PAR  LOYELL  ET  GIBSON,  RUS  ST.  NICOLAS». 

1847. 


REGISTRE'  suivant  l'Acte  de  la  Législature  Provinciale,  en 
l'année  mil  huit  cent  quarante-quatre,  par  LES  FRERES 
DES  ECOLES  CHRETIENNES,  au  bureau  du  Régistrateur 
de  la  Province  du  Canada. 


ENTERED  a«cording  to  Act  of  the  Provincial  Parliament,  in 
the  year  one  thousand  eight  hundredand  forty-four,  by  LES 
FRERES  DES  ECOLES  CHRETIENNES,  in  the  Office  of 
the  Registrar  of  tho  Province  of  Canada. 


PREFACE. 


Cet  ouvrage  est  divisé  en  Trois  Parties.  La  1*. 
contient  les  définitions  et  la  théorie  des  quatre  pre- 
mières règles  simples  et  composées  et  des  fractions  ab- 
solues; la  2^.  la  théorie  des  proportions  et  à^s  règles 
qui  en  dépendent;  la  3".  les  fractions  des  fractions,  les 
fractions  décimales,  les  racines,  les  progressions,  etc. 

L'expérience  a  démontré  qu'un  grand  nombre  de 
jeunes  gens,  qui  connaissent  parfaitement  la  manière 
d'opérer  les  quatre  principales  règles  de  l'Arithmétique, 
sont  cependant  embarrassés  pour  en  faire  l'application 
aux  problèmes  qui  leur  sont  proposés,  s'ils  renferment 
la  moindre  difficulté.  Pour  obvier  à  cet  inconvénient, 
nous  avons  placé,  à  la  suite  de  chaque  partie,  un  grand 
nombre  de  problèmes  d'application,  pour  servir  d'exer- 
cice à  leur  intelligence  et  leur  faire  contracter  l'habi- 
tude du  calcul. 

Pour  atteindre  ce  but,  il  est  essentiel  qu'avant  de  pas- 
ser à  la  solution  des  problèmes,  les  élè\es  étudient  et 
comprennent  bien  les  définitions  et  les  raisonnements 
qui  concernent  la  règle  qui  doit  ctre  appliquée;  car  les 
explications,  indiquant  la  marche  quïi  faut  suivre,  et 
s'oubliant  difficilement,  lorsqu'elles  sont  bien  saisies 
deviennent  des  principes  sûrs  pour  toutes  les  opérations 
dont  elles  sont  la  base  fondamentale.     11  est  aussi  très 


importaDt  de  ne  pas  faire  passer  les  élèves  à  une  règle 
qu'ils  ne  sachent  la  précédente. 

Nous  avons  placé  à  la  suite  de  T Arithmétique,  des 
principes  généraux  pour  mesurer  les  surfaces  et  la  so- 
lidité des  corps. 

Nous  n'avons  pas  mis  les  réponses  à  la  suite  des  pro- 
blèmes, afin  d'obliger  les  élèves  à  entrer  dans  le  sens 
de  la  question  au  lieu  de  se  borner  seulement  à  cher- 
cher, par  une  combinaison  quelconque  des  nombres  pro- 
posés, un  résultat  semblable  à  celui  qui  serait  désigné 
pour  réponse.  Cette  mesure  diminuera  le  travail  du 
maître,  qui,  sans  être  obligé  d'examiner  la  marche 
que  les  élèves  auront  suivie,  pourra  se  contenter  de 
leur  demander  le  résultat  de  leur  opération,  et  de  le 
confronter  avec  celui  qu'il  sait  être  le  véritable.  Il  au- 
ra néanmoins  l'attention  d'interroger  les  moins  capa- 
bles de  chaque  ordre  les  premiers,  et  d'empêcher  le» 
communications  réciproques.  Cependant,  lorsqu'il  s'a- 
gira d'un  problème  difficile,  on  pourra  faire  écrire  la  ré- 
ponse sur  le  tableau  noir,  après  que  les  élèves  l'auront 
cherchée  avec  application  pendant  un  tems  suffisant 
sans  avoir  réussi. 


EXPLICATION 


DES  SIGNES  DONT  ON  FERA  USAGE   DANS  CET  OUVRAGE. 


Le  signe  S.  signifie schellîng. 

cl denier. 

$ piastre. 

£ louis. 

Ib livre  poids. 

D demande. 

R réponse. 

Q question. 

— moins. 

+ plus. 

X multiplié  par. 

ï/  ou  12  >  4 12  divisé  par  4. 

= égal  à. 

8 pour  cent. 

X terme  inconnu. 

Nr numérateur. 

I^r dénominateur. 

!)•  C dénominateur  commun. 

c  *•.•••.••.........•**•••••••.(  est  a. 

y. « comme. 

V~ racine  carrée  à  extraire. 

V— racine  cubique  à  extraire. 

"^ progression  arithmétique. 

•Jr progression  géométrique. 
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IX 9 

X 10 

XI 11 

Xir 12 
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XIV 14 

XV 15 

XVI V: 

XVII 17 

XVIII 18 

XIX 19 

XX 20 

XXI 21 

XXII 22 

XXIII 23 

XXIV 24 

XXV 25 

XXVI 26 

XXVII 27 

XXVIII. 28 


C.        D.        M. 
100.      500.      1000. 

XXIX 29 

XXXI 31 

XXXIV 34 

XXXIX 39 

XL 40 

XLVII 47 

XLIX 49 

LI 51 

LX 60 

LXXXI 81 

XCIV 94 

XCIX 99 

ceci 301 

CDouIVc 400 

DCouIDC 600 

CM 900 

MC 1100 

MD 1500 

MMouIIm 2000 

MMM 3000 

DCCCVI 806 

Xm 10,000,000 

Cm 100,000,000 

DCCXCIX 799 

MDCCXC 1790 

MDCCCXXIX 1829 

MDCCCXXXV 1835 

MDCCCXLVII 1847 


TRAITÉ   D'ARITHMETIQUE. 


PREMIÈRE  PARTIE. 


INTRODUCTION. 


OPtlGlNE   DE   l'arithmétique. 

Quoique  les  besoins  de  la  vie  fussent  beaucoup  moins 
variés  dans  les  premiers  temps  qu'ils  ne  le  sont  aujour- 
d'hui, il  est  certain  que,  dès  cette  époque,  il  y  avait  peu 
d'hommes  qui  pussent  se  suffire  h.  eux- mômes  et  trouver, 
dans  leurs  possessions  particulière»,  tout  ce  qui  était 
nécessaire  à  leur  bien-être.  Cette  insuffisance  fut 
l'origine  des  échanges  qui,  d'abord,  ne  purent  se  faire 
qu'en  nature,  c'est-à-dire  que  l'un  donnait  une  partie 
des  choses  qu'il  avait  en  abondance  pour  en  recevoir 
d'autres  dont  il  manquait  et  réciproquement. 

Cependant,  les  besoins  s'étant  multipliés,  les  échanges 
devinrent  plus  difficiles,  surtout  entre  les  populations 
éloignées  les  unes  des  autres;  ils  seraient  même  devenus 
impraticables,  si  la  nécessité  de  les  continuer  n'eût 
fait  naître  l'idée  d'attacher  à  quelques  métaux  une 
valeur  de  convention,  équivalente,  en  quelque  sorte,  h 


celle  qui  était  attribuée  aux  choses  en  nature;  telle  fut 
Torigine  des  monnaies,  qui,  dès  le  principe,  sVpprécièrent 
au  poids,  et  les  <!;changes  faits  de  cette  manière  prirent 
le  nom  de  ventes. 

Les  développemens  successifs  du  commerce  rendirent 
de  jour  en  jour  les  ventes  plus  compliquées  et  les  évalu- 
ations plus  difficiles.  On  sentit  le  besoin  de  méthodes 
promptes  et  sûres  pour  les  effectuer  de  manière  H 
garantir  les  intérêts  divers  qui  se  trouvaient  sans  cesse 
compromis.  Les  recherches  faites  à  ce  sujet  donnèrent 
des  résultats  satisfaisans  pour  l'époque  ;  on  les  perf  ec  • 
tionna  dans  la  suite,  et  Ton  parvint  enfin  à  établir  des 
règles  fixes  et  certaines  dont  le  résultat  produisit  la 
science  qu'on  appelle  Arithmétique. 


i'i 


DEFINmONS  PRELIMINAIRES. 


1 .  L*Arithm^tique  est  la  science  des  nombres  et  du 
calcul. 

2.  On  appelle  nombre  Texprcssion  du  rapport  d'une 
grandeur  quelconque  comparée  à  Vunitê, 

3.  TsiT grandeur  ou  quantité  on  entend  tout  ce  qui  est 
susceptible  d'être  augmenté  ou  diminué,  comme  les 
mesures,  la  valeur  des  choses,  le  tems,  etc. 

4.  L'unité  est  la  chose  que  l'on  a  en  vue,  comme  terme 
de  comparaison,  lorsqu'il  s'agit  de  compter,  ou  de  dési- 
gner combien  il  y  en  a  de  semblables  dans  une  quantité. 

6.  Les  nombres,  en  général,  se  divisent  en  nombres 
abstraits  et  en  nombres  concrets» 

6.  On  appelle  nombres  abstraits  ceux  dont  la  nature 
de  l'unité  n'est  pas  déterminée,  comme,  1»  2,  6,  4,  etc. 

7.  On  appelle  nombres  concrets  ceux  dont  la  nature  de 
l'unité  est  déterminée,  comme  4  verges,  5  schellings, 
6  toises,  etc. 

8.  On  appelle  complexes  les  nombres  dont  les  divisions 
respectives  se  rapportent  à  des  unités  différentes,  comme 
4  jours,  6  heures,  5  minutes  ;  et  incomplexes  ceux  qui 
ne  contiennent  par  de  subdivisions,  comme  4  jours,  8 
degrés,  etc. 

9.  Le  calcul  est  l'art  de  composer  ou  décomposer  les 
nombres  par  diverses  opérations.  Les  opérations  fon- 
damentales de  l'arithmétique  sont  l'addition,  le  soustrac- 
tion, la  multiplication,  et  la  division  ;  mais  avant  de 
faire  ces  opérations,  il  faut  savoir  la  numération. 


10 


Questions  sur  les  définitions  préliminaires. 

1.  Qu'est-ce  que  l'arithmétique? — 2.  Qu'appelle-t-on  nombre? 
— 3.  Qu'entend-on  par  grandeur  ou  quantité  ? — 4.  Qu'est  ce  que 
l'unité  ? — 5.  Comment  divise-t-on  les  nombres  ? — 6.  Qu'appelle- 
t-on  nombres  abstraits  ? — 7.  Qu'appelle-t-on  nombres  concrets  ? 
8. — Qu'appelle-t-on  nombres  complexes  ? — 9. — Qu'est  ce  que  le 
calcul. 
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ir: 


II: 

ii:; 

I  i;  F 


NUMERATION.  (1.)  (*) 

10.  La  numération  est  Fart  de  représenter  et  d'énon- 
cer les  nombres. 

Par  exemple,  s'il  agit  d'une  somme,  l'ocrire  avec  des  carac- 
tères particuliers,  ou  énoncer  sa  valeur  ;  d'ujie  longueur,  exprimer 
combiuii  elle  contient  de  mesures  connues  ;  d'une  réunion  d'hom- 
mes combien  il  y  en  a. 

11.  Pour  représenter  les  nombres  on  se  sert  de  dix 
caractères,  qu'on  nomme  chiffres  ;  les  voici  : 

1,      2,       3,        4,         o,     6,       7,      8,       9,      0, 
Un,  deux,  trois,  quatre,  cinq,  six,  sept,  huit,  neuf,  zéro. 

12.  Pour  exprimer  les  autres  nombres  au-dessus  de  neuf,  on 
est  convenu  que  de  dix  unités  simples  on  en  forait  une  seule  à 
laquelle  on  donnerait  le  nom  do  dizaine;  ainsi  pour  exprimer 
quatorze  on  écrira,  14  ;  que  de  dix  dizaines  on  ferait  une  seule 
unité,  qui  se  nommerait  centaine;  ainsi  cent  trente-sept  s'écrit 
137;  le  premier  chifFie  à  gauche  exprime  une  centaine,  le  second 
3  dizaines,  et  celui  de  la  droite  sept  unités.  De  môme  dix  centaines 
font  un  mille;  et  ainsi  de  suite. 

13.   Les  chiffres  ont  deux  valeurs,  l'une  absolue,  et 

l'autre  relative.     1°.  La  valeur  absolue  est  celle  qu'ils 

ont  étant  considérés  seuls;  2°.  La  valeur  relative  est 

celle  que  leur  donne  le  rang  qu'ils  occupent. 

(*)  Les  chiffres  placés  à  la  fin  des  titres  des  spécialités  marqucat 
le  No.  des  changements. 


u 


îs  carac- 


Ainsi  dans  842,  la  valeur  absolue  du  premier  chiffre  ù  gauche 
est  8,  et  sa  valeur  relative  8  centaines  d'unités  ou  huit  cents  parce 
qu'il  est  au  troisième  rang  ;  la  valeur  absolue  du  second  chiffi'o 
est  4,  et  sa  valeur  relative  4  dizaines  parce  qu'il  est  au  second 
rang;  le  2  conserve  sa  valeur  absolue.  Le  zéro  n'a  aucune  valeur, 
sa  seule  fonction  est  de  remplir  les  places  vides. 

lo.  Pour  énoncer  aisément  une  quantité  exprimée  par  un  grand 
nombre  de  chiffres  on  la  partage  en  tranches  de  trois  chiffres 
chacune,  en  leur  donnant  les  noms  suivants:  unités,  mille,  mil- 
lions, billions,  trillions,  etc.;  ainsi  le  nombre  345;  |  678  |  907  | 
654  I  326,  s'exprime  en  disant  :  trois  cent  quarante  cinq  trillions, 
six  cent  soixante-dix-huit  billions,  neuf  cent  sept  millions,  six 
cent  cinquante- quatre  mille,  trois  cent  vingt-six  unités. 

Questions  sur  la  Numération, 

10.  Qu'est-ce  que  la  Numération? — 11.  De  quoi  so  sert-on 
pour  représenter  les  nombres  ? — 12.  Que  fait-on  pour  exprimer 
les  autres  chiffres  au-dessus  de  neuf? — 13.  Combien  les  chiffres 
ont-ils  de  valeurs  ? — 14.  Que  fait-on  pour  énoncer  aisément  une 
quantité  expiimée  par  un  grand  nombre  de  chiffres  ? 

EXERCICES  SUR  LA  NUMÉRATION. 

Nombres  à  écrire  en  toutes  lettres  ou  à  faire  lire,  (*) 


Unités. 

....14 
....60 
...400 
...806 


1 

2 

3 

4 

5 6,004 

6 4,068 

7 80,067 

8 68,096 

9 650,005 

10 990,660 


Unités. 

11 570,607 

12 .....9,006,014 

13 92,100,121 

14 800,800,003 

15 400,000,901 

16 8,794,015 

17 35,000,918 

18 75,007,077 

19 30,150,900 

20 45,040,110 


(*)  Quand  les  élèves  sauront  bien  lire  ces  nombres,  on  pourra 
leur  faire  lire  les  nombres  qui  servent  d'exercices  à  l'addition, 
soustraction,  multiplication  et  division. 


ni' 


iii. 
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!i:f 


'il 

'i; 


II', 


Nombres  à  écrire  en  chiffres, 

521.  Dix  unités,  vingt  unités,  quatre-vingt-six  unités, 

22.  Vingt-sept  unités,  quarante-huit  unités,  soixante- 
cinq  unités, 

23.  Soixante-quinze  unités,  quatre-vingt  treize  «- 
nités, 

24.  Soixante-douze  unités,  quatre-vingt-trois  unités, 

25.  Cent  unités,  cent  dix  unités,  cent  dix-sept  unités, 

26.  Cent  vingt- quatre   unités,   cent  trente  unités, 
cent  quarante-neuf  unités, 

27.  Six  cent  deux  unités,  sept  cent  vingt-trois  unités, 
huit-cent  quarante-sept  unités. 

28.  Quatre  cent  quatre-vingt-onze  unités,  cinq  cent 
Eoixante-six  unités, 

29.  Mille  unités,  mille  une  unités,  deux  mille  six  unités, 

30.  Trois  mille  sept  unités,  quatre  mille  quarante 
unités, 

31.  Sept  mille  huit    unités,  huit  mil   cent  douze 
unités, 

32.  Neuf  mille  trente-et-une  unités,  dix-sept  mille 
cinquante-quatre  unités. 

33.  Trente-six  mille  neuf  unités,  cinquante  cinq  mille 
cinq  cent  deux  unités. 

34.  Soixante-dix  mille  quarante  unités,  quatre- vingt 
mille  quatre-vingt-sept  unités, 

35.  Cent  dix-sept  mille  cinq  cent  vingt-deux  unités, 

36.  Quatre  cent  trente-cinq  mille  deux  cent  quatre- 
vingt-dix-sept  unités, 

37.  Huit  cent  mille  six  cent  quatre  unités,  six  cent 
un  mille  deux  unités, 

38.  Sept  cent  dix-huit  mille  trois  cent  deux  unités, 
quatre  mille  quatre  unités. 
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39.  Deux  millions  six  cent  yingt-cinq  mille  quatre 
cent  deux  unités, 

40.  Dix  millions  six  cent  mille  trois  cent  vingt-cinq 
unités. 

41.  Quarante-trois  millions  neuf  cent  mille  vingt- 
quatre  unités. 

42.  Deux  cent  milb'ons  six  cent  douze  mille  cinq  cent 
quatre  unités. 


ADDITION.  (2.) 

15.  L'addition  est  une  opération  par  laquelle  on  joint 

ensemble  plusieurs  quantités  de  même  espèce  pour  en 

faire  un  seul  nombre  ou  total 

Ainsi  Topération  par  laquelle  on  trouverait  la  somme  des  nom- 
bres 6,  5,  4  et  3,  serait  une  addition. 

16.  Par  quantités  de  même  espèce,  on  entend  celles 
qui  portent  la  même  dénomination. 

Ainsi  on  peut  additionner  des  schellings  avec  des  schellings,  des 
verges  avec  des  verges,  des  toises  avec  des  toises,  etc.  y  mais  on 
n^additionne  pas  des  schellings  avec  de  s  verges,  des  toises  avec  des 
pieds,  etc. 

17.  Pour  bien  poser  l'addition,  il  faut  écrire  les  nom- 
bres de  manière  que  les  unités  soient  sous  les  unités, 
les  dizaines  sous  les  dizaines,  les  centaines  sous  les  cen- 
taines, etc.,  comme  on  le  voit  ci-dessous: 

434678 

1323 

284 

32 

4 


$ 
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18.  On  commence  l'addition  par  les  chiffres  de  la 
première  colonne  à  droite,  afin  que,  dans  les  nombres 
entiers,  on  puisse  porter  les  dizaines  qui  proviennent 
de  l'addition  des  unités  à  la  colonne  des  dizaines,  et  les 
centaines  qui  proviennent  de  la  colonne  des  dizaines  à 
la  colonne  des  centaines,  ainsi  de  suite. 


exemple: 

Quel  est  le  total  des  trois  nombres  suivans:  428,635, 
et  874?     Réponse,  1937  unités. 

opération: 

428 
635 
874 


Total,  1937 


■Ml 


if 

llili 


Après  avoir  écrit  les  nombres  les  uns  sous  les  autres,  je  com- 
mence par  additionner  les  unités,  en  disant:  8  et  5  font  13,  et  4  font 
17;  en  dix-sept  unités  il  y  a  une  dizaine  et  sept  unités  ;  j'écris  7 
unités  et  je  retiens  une  dizaine  pour  la  porter  au  rang  des  dizaines. 
A  la  seconde  colonne,  qui  est  celle  des  diaaines,  je  dis:  1  de  rete- 
nue et  2  foui  3,  et  3  font  G,  et  7  font  13;  en  treize  dizaines  il  y  a 
une  centaine  et  3  dizaines;  j'écris  3  au  rang  des  dizaines,  et  je  re- 
tiens 1  centaine.  Je  passe  à  la  3e  colonne,  en  disant!  1  de  rete- 
nue et  4  font  5,  et  6  font  11,  et  8  font  19  ;  j'écris  9  au  rang  des 
centaines,  et  j'avance  1  an  rang  des  mille,  et  j'ui  1937  pour  la 
somme  ou  le  total  des  trois  nombres  proposés. 

19.  Pour  faire  la  preuve  de  l'addition  il  faut  retran- 
cher la  première  somme  et  faire  l'addition  des  autres; 
ensuite  additionner  le  nombre  retranché  avec  la  dernière 
somme,  et  si  le  total  égale  celui  de  la  règle,  l'opération 
€St  bien  faite,  comme  on  le  voit  dans  l'exemple  ci-après: 
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OPERATION. 

427 

642 

38 

129 

650 

Total, 

1886 

1459 

Preuve, 

1886 

Ainsi,  nprès  avoir  fait  l'addition,  j'ai  retranché  par 
une  ligne  le  nombre  427:  j'ai  additionné  les  quatre 
autres  nombres  qui  m'ont  donné  1459,  lequel  ajouté 
avec  427  donne  1886:  nombre  qui  égale  le  total  de  la 
règle. 

Questions  sur  V Addition, 

15.  Qu'cst-coquo  l'addition? — 16.  Qn'entendcz-vons  par  quan- 
tités de  mcme  espèce? — î7.  Qi!g  faut-il  observer  pour  bien  poser 
l'addition? — 18.  Par  où  faut- il  commencer  l'addition? — 19.  Com- 
ment fait-on  la  prouve  de  l'addition? 

Exercices  sur  la  Numération  et  sur  V Addition. 

Problème  43.  Ecrivez  en  chifFres  les  nombres  sui- 
vans:  dix-huit  unités,  -|-  quatre-vingt-quinze,  -f-  cent 
un,  4"  cent  cinquante,  +  trois  cent  dix,  -f-  six  cent 
sept,  et  faites-en  la  somme. 

P.  44.  Quel  est  le  total  de  six  cents  unités,  +  huit 
cent  vingt-trois,  +  cinq  cent  un,  +  quarante-neuf,  -}- 
neuf  cent  quarante,  -|-  sept  cent  cinqunnte-neuf,  -f" 
deux  cent  quinze  et  cinq  cent  cinquante-cinq? 
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F.  45.  Ecrivez  huit  cent  dix  unités,  -f-  neuf  cent 
neuf,  +  six  cent  soixante-six,  +  sept  cent  quatre-vingt- 
dix,  +  deu^  cent  soixante-dix-neuf,  +  neuf  cent  un,  -j- 
cent  onze,  et  dites-en  le  total. 

P.  46.  Ecrivez  cent  quatre-vingt-quinze  unités,  -|- 
deux  cent  onze,  +  cent  dix,  -\-  cent  quatre-vingt-dix- 
neuf,  -|~  Iiuit  cent  un^  +  sept  cent  soixante  «dix-sept,  + 
neuf  cent  un. 

F.  47.  Quel  est  le  total  des  nombres  suivans:  six 
cent  quatre  unités,  4*  ^ui^  ^^^^  di^>  +  trois  cent  trente- 
trois  +  niille  deux  cent  vingt-six,  +  trois  mille  quatre, 
-|-  quatre  mille  quatre? 

F.  48.  Quelle  est  la  somme  totale  de  quatre  mille  six 
cent  quarante-deux  unités,  +  six  mille  neuf  cent  quinze, 
+  mille  vingt- quatre,  -{•  neuf  mille  deux  cent  dix- 
neuf  ? 

F.  49.  Ecrivez  deux  mille  neuf  cent  quatre-vingt- 
dix-sept,  +  vingt-trois  mille  six  cent  quinze,  -{•  douze 
mille  six  cent  dix,  -|-  mille  quinze,  et  dites-en  le  total. 

F.  50.  Quelle  est  la  somme  totale  de  dix-neuf  mille 
deux  cent  vingt-trois  unités,  +  cent  vingt-cinq  mille 
neuf  cent  soixante-dix-neuf,  +  cent  quatre-vingt-neuf 
mille  vingt-trois, + cent  mille  six  cent  dix, -f- trois  mille 
trois  cents? 

P.  51.  Ecrivez  quinze  mille  huit  cent  soixante-dix- 
neuf  unités,  +  quinze  mille  neuf  cent  cinquante-sept, 
4-  cent  mille  cent  un,  -{-  huit  cent  dix  mille  sept  cent 
quatre-vingt-dix-neuf,  +  neuf  cent  soixante-quinze 
mille  vingt,  -f"  ^^^^  mille  cent  dix,  et  faites-en  la  somme* 

F.  52.  Ecrivez  cent  dix  mille  deux  cents  unités,  -|- 
neuf  mille  cent  quatre,  +  quatre  mille  six  cent  dix,  + 
dix  mille  cent  dix,  -{-  quatre-vingt-quinze  mille  trois 
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cent  trois  +  huit  mille  huit  cent  quatre  «vingt-huit,  et 
faites-en  le  total. 

P.  53.  Ecrivez  neuf  mille  neuf  cents  unités,  +  sept 
mille  trois,  +  soixante-neuf  mille  cent  dix,  +  cent  un 
mille  cent  onze,  +  cent  onze  mille  cent  dix,  +  cent 
deux  mille  cent  vingt,  et  dites  quelle  en  est  la  sonmie. 

P.  54.  Faites  le  total  des  nombres  suivans:  cent 
mille  cent  vingt-trois  unités,  4*  tro!  ^ent  mille  dix,  + 
cent  soixante-quinze  mille  neuf  ceni  quatre-vingt-dix, 
-\-  neuf  cent  mille  Jieuf  cent  dix,  -\-  cinq  cent  vingt- 
cinq  mille  cinquante,  +  neuf  cent  mille  quatre  cent 
quarante-quatre. 

P.  55.  Quel  est  le  total  des  nombres  suivans:  cent 
mille  neuf  cent  quatre-vingt-dix-neuf  unités,  -|-  cent 
millions  un  mille  quatre  cent  quarante-quatre,  +  soix- 
ante-dix-sept millions  sept  cent  soixante-dix-sept  mille 
Kcpt  cent  sept,  +  dix  millions  cent  dix  mille,  -\-  cent 
millions  quatre-vingt-dix? 

Autres  exercices  sur  V Addition . 


(56.) 

(57.) 

(58.) 

(59.) 

(60.) 

3214 

1476 

3264 

4763 

27 

4704 

5665 

2415 

423 

407 

8917 

4763 

2354 

47 

64 

6406 

5275 

4732 

604 

6076 

5234 

4235 

7649 

37 

491 

61.  3460  +  2435  +  6253  +  4635  +  3456. 

62.  3521  +  4235  +  5364  +  7182  +  2467. 

63.  64075  +  3192  +  79608  +  25384  +  91670  + 
4709  +  826. 

64.  79356  +  24862  -f  5893  +  91756  -f  648  + 
28753  +  6479. 

B 


■;ii! 

lil!  i 

il  i- 

1  p 
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r,r>.  2o8118  +  74456  +  688  +  909475  +  32847 
-f  991116  +  93688  +  785495. 

66.  4529375  +  9625440+  7492736  +  4261674  + 
18384525. 

67.  25832941  +  78069552+65108344+89318575. 

68.  27584995692+83429702756+  164835258478. 

69.  17248669+69363633+7894+371867+28746 
+85465884. 

70.  4676075  +  91483  +  768748  +  4783827  + 
457202536  +  84869. 

71.  1006158+78028465  +  6714690  +  7891296  + 
6978901. 

72.  364061 5  +  901232  +  5378975  +345678914  + 
8456789. 

73.  91063453  +  49789141  +436789  +  221459  + 
769123689. 

Problèmes  sur  P Addition. 

74.  Uno  personne  qui  était  née  en  1742,  est  morte  ù 
l'âge  (le  89  ans:  quelle  est  l'année  de  sa  mort  ? 

75.  Un  régiment  est  composé  de  3  bataillons  dont  le 
1".  compte  en  effectif  940  hommes,  le  2^  947,  et  le  3". 
912:  dire  l'effectif  de  ce  régiment? 

76.  Une  pépinière  contient  427  poiriers,  247  pom- 
miers, 875  cerisiers,  563  pêchers,  et  389  abricotiers  : 
combien  d'arbres  en  totalité? 

77.  Combien  il  y  a-t-il  d'élèves  dans  une  maison  d'é- 
ducation drvisée  en  5  classes  de  la  manière  qui  suit:  la 
r,  contient  57  élèves;  la  2\  65;  la  3^  72;  la  4^  88;  et 
la  5*.  129? 

78.  La  population  de  la  Martinique  est  d'environ 
109,995  habitans;  celle  de  l'Ile  Bourbon,  de  97,000; 
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celle  d  Sénégal,  de  16,130;  celle  de  la  Guyane  fran- 
çaise, de  17,331,  et  celle  de  la  Guadeloupe,  do  1 12,1 13: 
dites  combien  il  y  a  d'habitans  dans  ces  5  colonies. 

79.  Le  nombre  des  naissances,  en  France,  en  1829, 
a  été  de  986,709;  en  1830,  de  967,824;  et  en  1831,  de 
986,709:  quel  est  le  total  des  naissances  pendant  ces 
trois  années  ? 

80.  Le  nombre  des  décès,  en  France,  en  1829,  a  été 
de  803,453;  en  1830,  de  809,830,  et  en  1831,  de 
802,761:  dites  le  total  des  décès  pendant  ces  trois 
années  ? 

81 .  La  marine  française  compte  33  vaisseaux  de  haut- 
bord,  38  frégates,  26  corvettes,  et  29  bricks:  combien 
compte-t-elle  de  navires  de  toutes  grandeurs? 

82.  J'avais  un  certain  nombre  de  louis,  j'en  ai  perdu 
155,  j'en  ai  donné  4  au  pauvres,  il  m'en  reste  encore 
334:  combien  en  avais -je? 

83.  Pour  acquitter  une  dette,  j'ai  donné  d'abord  3540 
sclielins,  ensuite  643:  quelle  est  cette  dette  sachant  que 
je  dois  encore  364  schelins? 

84.  En  1829,  la  population  a  augmenté  en  France 
de  161,074:  et  en  1830,  de  157,994:  et  en  1831,  de 
183,948:  on  demande  le  total  de  l'augmentation  pen- 
dant ces  trois  années? 


SOUSTRACTION.  (3.) 

20.  La  soustraction  est  une  opération  par  laquelle  on 
retranche  un  nombre  d'un  autre  nombre,  pour  connaître 
de  combien  le  plus  grand  surpasse  le  plus  petit. 

Ainsi,  l'opération  par  laquelle  on  arriverait  à  connaître  de 
combien  47  surpasse  23  serait  une  soustraction,  car,  pour  obtenir 
ce  résultat,  il  faudrait  retrancher  23  de  47. 
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21.  Le  résultat  de  la  soustraction  so  nomme  reste, 
excès  ou  différence. 

22.  Pour  faire  la  soustraction,  on  écrit  d'abord  le 
plus  petit  nombre  sous  le  plus  grand;  ensuite  on  6te  les 
unités  du  plus  petit  de  celle  du  plus  grand,  et  on  met 
le  reste  au-dessous  de  la  même  colonne;  on  ôtede  même 
les  dizaines,  les  centaines,  etc.  Si  le  chiffre  inférieur  est 
égal  à  son  correspondant  supérieur,  on  écrit  zéro. 

EXEMPLE. 

Soit  à  trouver  la  différence  entre  ces  deux  nombres, 
783  et  423. 

OPÉRATION. 

783  unités. 
423 


I 


i; 


M 
1       I 

!  ;■ 
'i 
I 


;ii! 


Différence  cherchée,       360 

Apres  avoir  place  le  plus  petit  nombre  sous  lo  plus  grand, 
commençant  par  la  droite,  je  dis:  3  ôtés  de  3  reste  G,  que  j'écris 
oessous;  ensuite  2  ôtés  de  8,  reste  6,  que  j'écris  de  même;  enfin 
4  ôtés  de  7,  reste  3.    Le  reste  ou  la  différence  est  donc  360. 

23.  Si  le  chiffre  inférieur  est  plus  grand  que  le  supé- 
rieur, on  augmente,  par  la  pensée,  celui-ci  de  dix, 
valeur  d'une  unité  du  chiffre  qui  est  immédiatement  à 
gauche  et  qu'il  faut  ensuite  considérer  comme  l'ayant 
de  moins. 


Otez  483  de  876. 


EXEMPLE  : 
OPÉRATION  : 

876 

483 


Reste,  393 


i 
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Pour  fairo  cette  opération,  je  dis:  3  ûtés  de  6,  reste  3.  Ensuite 
8  ôtcs  de  7,  no  se  peut  :  j'emprunte  sur  le  chiffre  à  gaucho  une 
centaine  qui  vaut  10  dizaines,  et  7  que  j'ai  font  17;  alors  je  dis: 
8  ôtôs  de  17,  reste  9.  Ayant  emprunté  sur  le  8,  il  ne  vaut  plus 
que  7,  jo  dis  donc:  4  ôtés  de  7,  reste  3,  que  j'écris:  de  sorte  que 
la  différence  ou  le  reste  est  de  393. 

24.  Si  le  chiffre  sur  lequel  on  doit  emprunter  est  un 
zéro,  il  faut  faire  l'emprunt  sur  le  chiffre  suivant; 
mais  comme  une  unité  de  ce  chiffre  en  vaut  dix  de  la 
colonne  où  se  trouve  le  zéro,  on  en  écrit  9  sur  ce  zéro 
et  on  réduit,  par  la  pensée,  la  dizaine  restante  en  dix 
unités,  que  l'on  ajoute  au  chiffre  qui  est  trop  faible. 

EXEMPLE  : 

Soit  le  nombre  de  3408  dont  il  faille  soustraire  1059. 

OPÉRATION  : 

3408 
1059 


2349 


Comme  on  ne  peut  ôter  9  de  8,  et  qu'on  ne  peut  emprunter  sur 
le  premier  chiffre  à  gauche,  puisqu'il  n'a  pas  de  valeur,  on  em- 
prunte sur  le  4  une  centaine  qui  vaut  dix  dizaines,  on  en  laisse  9 
sur  le  zéro,  on  joint  la  dizaine  restante  aux  8  unités  et  on  a  18, 
desquels  ayant  ôté  9  il  reste  9  ;  on  ôte  ensuite  les  4  dizaines  du 
9  qu'on  a  laissées  sur  le  zéro,  il  reste  5  ;  le  reste  comme  à  l'ordi- 
naire. 

25.  S'il  y  a  un  grand  nombre  de  zéros,  il  faut  prendre 
sur  le  premier  chiffre  significatif  une  unité  que  l'on 
réduit  en  une  dizaine  de  l'unité  immédiatement  infé- 
rieure ;  on  en  laisse  9  à  ce  rang,  et  on  réduit  l'unité 
conservée  en  une  dizaine  de  l'ordre  inférieur  suivant, 
ainsi  de  suite,  jusqu'au  dernier  chiffre,  auquel  la  der- 
nière dizaine  est  ajoutée. 
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EXEMPLE  : 

De     50000 
Otcz  43454 


6546 


Ne  pouvant  ûtor  4  do  0,  ni  faire  d'emprunt  sur  les  zuros  suivans 
j(!  le  fais  sur  5;  cette  unité  valant  dix  mille,  j'en  place  9  sur  le 
premier  zéro;  je  réduis  l'unitu  de  mille  qui  me  reste  en  dix  cen- 
tailles,  j'en  place  9  sur  le  zéro  suivant;  je  réduis  la  centaine  qui 
reste  en  dix  dizaines,  j'en  place  9  sur  le  troisième  zéro;  et  il  reste 
une  dizaine  de  laquelle  j'ôte  4,  et  il  reste  6. 

26,  La  preuve  de  la  soustraction  se  fait  en  ajoutant 
la  plus  petite  quantité  avec  la  différence;  si  la  somme 
égale  la  grande  quantité,  l'opération  est  juste. 

EXEMPLE  : 

De  35078,  on  veut  ôter  27899. 

OPÉRATION  : 

35078 
27899 


Reste  et  réponse,  7179 
Preuve, 35078 


Pour  faire  la  preuve  de  cette  opération,  j'ai  ajouté  la  petite 
quantité  27899  avec  la  différence  7079,  et  j'ai  eu  pour  total  35078, 
nombre  égal  au  plus  grand,  d'où  je  conclus  que  l'opération  est 
bien  faite. 

27.  On  peut  encore  faire  la  soustraction  de  la  manière 

suivante  et  qui  est  plus  expéditive  dans  la  pratique: 

Ainsi,  dans  l'exemple  précédent,  au  lieu  de  diminuer  le  chiffre 
sur  lequel  ou  emprunte  on  augmente  celui  de  dessous,  et  ou  opère 
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ainsi:  0  At^'S  do  16, (augmentant  le  chiffro  supérieur  do  10  s'il  pst 
plus  faible),  il  reste  9  et  je  retiens  1  que  j'ujuuto  au  chiffre  inft- 
rieur  suivant  disant:  un  de  retenu  et  9  font  lOôtOs  do  17,  il  reste 
7  et  je  retiens  1;  l  et  S  font  9  ùti    de  10  reste  1  ;  etc. 

Questions  sur  ta  Soustraction, 

20.  Qu'est-co  que  la  soustraction? — 21.  Comment  n«)mme-t-ou 
le  résultat  do  la  soustraction? — 22.  roniment  fait-on  la  soustrac- 
tion?— 23.  Mais  si  le  chirtro  inférieur  est  plus  j^rand  que  soiicor- 
rospondunt,  quo  faut-il  faire?— 24.  Si  le  chiffre  sur  lei|uel  on  doit 
omprunter  est  un  zéro,  que  faut-il  faire? — 25.  S'il  y  a  grand 
nombre  de  zéros,  que  faut-il  faire? — 26.  Comment  fait-on  la 
preuve  de  la  soustraction? — 27.  Comment  peut-on  encore  faire  la 
:soustraclion  ? 


85. 

86. 

87. 

88. 

89. 

90. 

91. 

92. 

93. 

94. 

9û. 

96. 

97. 

98. 

99. 
100. 
101. 
102. 

Î03, 


Exercices  sur  la  Soustraction. 
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973 

835 

, 3900 

1571 

"  49469 

"  7070 

"  79906 

"  190540 

«  90000005 

"  405907 

"  8950076 


u 

n 

a 
il 


742 

539 

351 

945 

"  15574 

"  5075 

"  16134 

«'  3040<> 

«'  39557 

"  55595 

"  4137976 


"  14003325  ««  .988827 

«  15989700  "  e  154379 

"  .21530600  "  737898 

"  ....945000090  "  1500734 

"  ....337008974  «  40073049 

"  ......90555549  "  .......9900099 

^  .......97660054  «  14550045 


m 
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104. 

De 

..4184545945 

105. 

....154400000 

106. 

37908089 

107. 

83000443 

108. 

97021901 

109. 

.,..190054009 

110. 

....141000000 

111. 

....127321155 

112. 

10007449 

113. 

....909005409 

ôtez....  178809709 

"    91791994 

"    5545737 

«     99888 

"     400394 

«     4590489 

"  .........700909 

"     1300475 

'-'    9068073 

"     3740055 


Problèmes  sur  la  Soustraction, 

P.   1 14.  Trouvei-  la  différence  de  7041  à  6942. 

P.  115.  Quel  est  l'excédant  de  85450  sur  54498  ? 

P.  116.  La  différence  de  deux  nombres  est  880,  le 
plus  grand  est  1200:  quel  est  le  plus  petit? 

P.  117.  Quel  est  le  nombre  qui  deviendrait  650,  si 
on  y  ajoutait  45? 

P.  118.  Un  père  et  S(^  fils  ont  ensemble  160  ans,  le 
père  en  a  92:  quel  est  l'âge  du  fils? 

P.  119.  Quel  est  le  nombre  qui  deviendrait  8809,  si 
on  l'augmentait  de  756  ? 

P.  120.  Un  père  avait  30  ans  lorsque  son  fils  naquit; 
quel  sera  l'âge  du  fils  lorsque  le  père  aura  95  ans? 

P,  121.  Quel  nombre  faut-il  ajouter  à  357  unités 
[)our  avoir  8000  unités? 

P.  122.  Louis  XIV,  monta  sur  le  trône  en  1643,  et 
mourut  en  1715,  combien  d'années  a-t-il régné? 

P.  123.  On  compte  150,814  habitans  à  Lyon  et 
146,239  à  Marseille,  quelle  est  la  différence  entre  les 
populations  de  ces  deux  villes? 

P.  124.  Pharamond  monta  sur  le  trône  de  France 


h:;^ 


hi 
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9709 
1994 
5737 
9888 
10394 
10489 
10909 
10475 
>8073 
L0055 


6942. 
54498  ? 
est  880,  le 

lit  650,  si 

1 60  ans,  le 

it  8809,  si 

fils  naquit: 
5  ans? 
57   unités 


M 


en  420:  combien  y  a-t-il  eu  d'années  en  1840,  que  cet 
événement  a  eu  lieu? 

P.  125.  En  1832,  il  mourut  44462  personnes  dans 
la  ville  de  Paris,  dont  18602  cholériques:  combien  en 
mourut-il  d'autres  maladies? 

P.  126.  La  première  croisade  eut  lieu  en  1096,  et  la 
septième  et  dernière,  en  1270;  combien  d'années  ont 
duré  ces  expéditions  lointaines? 

P.  127.  Sous  Philippe-le-Bel  la  population  de  Paris 
était  de  125,000  habitans;  en  1837,  elle  était  de 
909,126;  decombien  avait-elle  augmenté  à  cette  époque? 

P.  128.  L'église  métropolitaine  de  Paris  fut  com- 
mencée en  1162:  combien  faut-il  encore  attendre  d'an- 
nées, à  partir  de  1844,  pour  qu'elle  ait  800  ans  d'exis- 
tence? 

P.  129.  Un  fermier  devait  £7887  à  son  propriétaire, 
il  donne  £995:  combien  lui  doit-il  encore? 

P.  130.  Les  Israélites  partirent  de  l'Egypte  l'an  du 
monde  2513,  et  le  temple  de  Salomon  fut  bâti  l'an  du 
monde  3000:  combien  s'est-il  passé  d'années  entre  ces 
deux  évènemcns? 

P.  131.  La  poudre  à  canon  fut  inventée  en  1302: 
combien  d'années  se  sont  écoulées  depuis  son  invention 
jusqu'en  1844? 


n  1643,  et 

né? 

i  Lyon  et 

i  entre  les 

de  France 


MULTIPLICATION.  (4.) 

28.  La  multiplication  est  une  opération  par  laquelle 
on  prend  un  nombre,  qu'on  appelle  multiplicande^  autant 
de  fois  qu'il  est  indiqué  par  un  autre  nombre,  appelé 


"T^, 
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multiplicateur f  pour  avoir  un  résultat  qu*on  nomme  pro- 
duit. 

Ainsi  pour  avoir  le  résultat  de  3  verges  de  toile  à  4  schelins 
la  verge,  il  faut  faire  la  multiplication,  parce  qu'il  faut  prendre  3 
fois  4  pour  avoir  12. 

29.  Le  multiplicande  est  le  nombre  que  le  sens  du 
problème  indique  devoir  être  répété:  il  est  ordinaire- 
ment de  même  nature  que  le  produit. 

Ainsi  dans  cet  exemple:  la  verge  de  drap  coûte  25  schelins, 
combien  coûteront  6  verges?  le  multiplicande  est  25  sch.  parce 
que  c'est  le  nombre  qu'il  faut  répéter  6  fois  pour  avoir  le  prix  de 
six  verges  ;  il  est  aussi  de  même  nature  que  le  produit  cherché, 
et  le  multiplicateur  est  6  verges. 

30.  Le  multiplicande  et  le  multiplicateur  se  nomment 
facteurs  de  la  multiplication  ou  du  produit. 

Pour  opérer  facilement  la  multiplication,  il  faut  savoir  par 
oœur,  la  table  suivante  : 


■^1 


)x^ 


.Ê 


TABLE   DE   MULTIPLICATION. 


•I    r 


!!     i' 


2  fois  1 

font  2 

3 

fois  1 

font  3 

4  fois 

1  font  4 

2          2 

4 

3 

2 

6 

4 

2           8 

2          3 

6 

3 

3 

9 

4 

3         12 

2          4 

8 

3 

4 

12 

4 

4         16 

2          5 

10 

3 

5 

15 

4 

5         20 

2          6 

12 

3 

6 

18 

4 

6         24 

2          7 

14 

3 

7 

21 

4 

7         28 

2          8 

16 

3 

8 

24 

4 

8         32 

2          9 

18 

3 

9 

27 

4 

9         36 

2        10 

20 

3 

10 

30 

4 

10         40 

2        11 

22 

3 

11 

33 

4 

11         44 

2        12 

24 

3 

12 

36 

4 

12         48 

il 
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omme  pro- 

à  4  schelins 
Eiut  prendre  3 

i  le  sens  du 
t  ordinaire- 

ie25  schelins, 

25  sch.  parce 

wir  le  prix  de 

jduit  cherché, 

se  nomment 
ut  savoir  par 


is   1  font  4 
2  8 


3 

4 

5 

6 

7 

8 

9 

10 

11 

12 


12 
16 
20 
24 

28 
32 
36 
40 
44 
48 


o 
5 
5 
5 
5 


fois  1 

2 

3 

4 

5 

6 

7 

8 

9 

10 

11 

12 


font  5 
10 
15 
20 
25 
30 
35 
40 
45 
50 
55 
60 


6  fois  1  font  6 

6  2  12 

6  3  18 

6  4  24 

6  5  30 

6  6  36 

6  7  42 

6  8  48 

6  9  54 

6  10  60 

6  11  66 

6  12  72 


7  fois  1  font  7 

7  2  14 

7  3  21 

7  4  28 

7  5  35 

7  6  42 

7  7  49 

7  8  56 

7  9  63 

7  10  70 

7  11  77 

7  12  84 


8 

fois  1 

font  8 

9  foi 

5  Ifont  9 

10  fois  1  font  10 

8 

2 

16 

9 

2    18 

10 

2 

20 

8 

3 

24 

9 

3    27 

10 

3 

30 

8 

4 

32 

9 

4    36 

10 

4 

40 

8 

5 

40 

9 

5    45 

10 

5 

50 

8 

6 

48 

9 

6    54 

10 

6 

60 

8 

7 

56 

9 

7    63 

10 

7 

70 

8 

8 

64 

9 

8    72 

10 

8 

80 

8 

9 

72 

9 

9    81 

10 

9 

90 

8 

10 

80 

9 

10    90 

10 

10 

100 

8 

11 

.  88 

9 

11    99 

10 

11 

110 

8 

12 

96 

9 

12   108 

10 

12 

120 

fois  1  font  1 1 
2         22 


3 

4 

5 

6 

7 

8 

9 

10 

11 

12 


33 

44 

55 

66 

77 

88 

99 

110 

121 

132 


12  fois  1  font  12 

12  2  24 

12  3  36 

12  4  48 

12  5  60 

12  6  72 

12  7  84 

12  8  96 

12  9  108 

12  10  120 

12  11  132 

12  12  144 


'il 
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31.  Pour  effectuer  la  multiplication,  lorsque  le  mul- 
tiplicateur est  un  seul  chiffre,  après  avoir  placé  le 
multiplicateur  sous  le  multiplicande,  et  tiré  un  trait 
sous  ce  dernier,  on  prend  chacun  des  chiffres  du  multi- 
plicande autant  de  fois  que  l'unité  est  contenue  dans  le 
multiplicateur  ;  si  l'un  des  produits  donne  des  dixaines 
de  l'ordre  qui  est  multiplié,  on  ne  pose  que  les  unités, 
et  on  joint  les  dizaines  au  produit  suivant. 

exemple: 
On  veut  multiplier  532  par  4,  quel  sera  le  produit? 

OPÉRATION. 

532 

4 


2128 


Pour  faire  cette  opération,  je  multiplie  d'abord  les  unités,  en 
disant:  4  fois  2  font  8;  j'écris  8  sous  les  unités.  Je  passe  au 
second  chiffre  en  disant:  4  fois  3  dizaines  font  12  dizaines,  j'écris 
2  dizaines  et  je  retiens  1  centaine,  pour  la  joindre  au  troisième 
produit,  que  je  fais  en  disant:  4  fois  5  centaines  font  20  centaines 
et  1  de  retenue  font  21,  que  j'écris  en  entier,  parce  qu'il  n'y  a  plus 
rien  à  multiplier.  Le  nombre  2128  est  le  produit  demandé,  car 
il  contient  4  fois  le  multiplicande.  En  effet,  il  renferme  4  fois  les 
unités,  4  fois  les  dizaines,  et  4  fois  les  centaines  :  il  renferme  donc 
4  fois  tout  le  nombre  532, 

32.  On  connaît  ordinairement  que  la  solution  d*un 
problème  exige  une  multiplication  lorsque  la  valeur  de 
l'unité  est  désignée,  et  qu'on  demande  celle  de  plusieurs, 
ou  celle  de  quelques  parties  de  l'unité. 

exemple: 

On  sait  que  25  schelins  sont  la  valeur  d'une  toise  d'ouvrage, 
combien  coûteront  15  toises  du  même  ouvrage? 


1 


lue  le  mul- 
ir  placé  le 
ré  un  trait 
îs  du  multi- 
nue  dans  le 
les  dixaines 
B  les  unités, 


le  produit? 


les  unités,  en 
Je  passe  au 
lizaines,  j'écris 
re  au  troisième 
nt  20  centaines 
qu'il  n'y  a  plus 
t  demandé,  car 
ferme  4  fois  les 
renferme  donc 


oise  d'ouvrage, 
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Dans  cet  exemple  on  connaît  le  prix  d'une  toise,  et  on  demande 
celui  de  15;  le  produit  sera  évidemment  égal  à  15  fois  celui  d'une 
toise;  le  problème  exige  donc  une  multiplication. 

33.  Lorsque  le  multiplicateur  est  un  nombre  composé 
de  plusieurs  chiffres,  on  fait  autant  d'opérations  parti- 
culières qu'il  y  a  de  chiffres,  dans  le  multiplicateur, 
c'est-à-dire  qu'après  avoir  multiplié  par  les  unités,  on 
multiplie  par  les  dizaines,  mais  on  avance  le  produit 
d'un  rang  vers  la  gauche  ;  on  multiplie  ensuite  par  les 
centaines,  ayant  soin  de  placer  au  troisième  rang  le 
produit  qu'elles  donnent,  etc. 

Nota. — On  doit  toujours  poser  le  premier  chiffre  qui  vient  au 
produit  sous  celui  qui  multiplie  ;  ainsi  dans  l'exemple  suivant  : 
multipliant  6  par  8,  j'ai  48  ;  je  pose  le  8  sous  le  6  ;  multipliant 
par  le  5  il  vient  40,  je  pose  le  0  sous  le  5;  etc. 

kxemple: 
Soit  218  à  multiplier  par  456. 

opération: 

218 
X4Ô6 


1308  produit  des  unités. 
1090    produit  des  dizaines. 
872      produit  des  centaines. 


solution  d'un 
la  valeur  de 
de  plusieurs. 


99408  produit  total. 

Pour  faire  cette  opération,  après  avoir  multiplié  par  les  unités, 
comme  dans  l'exemple  précédent,  je  passe  aux  dizaines,  je  multiplie 
de  la  même  manière  le  multiplicande  218  par  5,  et  j'avance  le 
produit  d'un  rang,  c'est-à-dire  que  je  le  porte  sous  les  dizaines, 
etc.  Je  multiplie  ensuite  par  les  centaines,  ayant  soin  d'avancer 
encore  d'une  place  le  produit  qui  en  résulte,  c'est-à-dire  que  je 
l'écris  sous  les  centaines,  etc. 


m 
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34.  On  avance  d'une  i)lace  le  produit  des  dizaines;  de  deux  ce- 
lui des  centaines,  etc.,  parce  qu'en  multipliant  les  unités  par  des 
dizaines  on  ne  peut  avoir  moins  que  des  dizaines.  En  effet  10, 
qui  est  le  plus  petit  nombre  qui  puisse  exprimer  des  dizaines, 
multiplie  par  1,  qui  est  le  plus  petit  nombre  qui  puisse  exprimer 
des  unités,  donne  10.  Par  une  raison  analogue,  en  multipliant 
des  unit'js  par  des  centaines,  on  doit  avoir  des  centaines,  et  c'est 
pour  cela  qu'on  on  porte  le  produit  sous  les  centaines. 

35.  On  fait  ordinairement  la  preuve  de  la  multiplica- 
tion par  une  autre  multiplication,  dont  l'un  des  facteurs 
égale  la  ^,  le  ^^-,  le  ^^  etc.,  d'un  de  ceux  de  la  règle,  et 
l'autre  égale  2  fois,  3  fois,  4  fois,  etc.,  l'autre  facteur  de 
la  règle. 

On  peut  aussi  faire  la  preuve  en  changeant  les  deux 
facteurs  ;  c'est-à-dire,  en  mettant  le  multiplicateur  à  la 
place  du  multiplicande  et  réciproquement  comme  dans 
le  2""^  exemple. 

Preuve  de  V opération  précédente. 


1er 


EXEMPLE  ; 


Moitié  du  multiplicande,     109 
Double  du  multiplicateur,  912 


218  produit  des  unités. 

109    produit  des  dizaines. 

98 1      produit  des  centaines. 


99408  produit  total  égal  à 
celui  de  la  règle. 
2"""  exemple: 

456 
218 


3648 
456 
912 

99408 
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(le  deux  ce- 
lités  par  des 
En  effet  10, 
les  dizaines, 
sse  exprimer 
i  multipliant 
unes,  et  c'est 

Si 

multiplica- 
les  facteurs 
la  règle,  et 
3  facteur  do 

mt  les  deux 
licateur  à  la 
comme  dans 


Pour  justifier  la  méthode  du  premier  exemple,  il  faut  rtniar(iUPî 
qu'ayant  pris  la  moitié  du  multiplicande,  si  on  ne  le  multiplie  que 
par  le  multiplicateur  primitif,  le  produit  no  sera  que  la  moitié  de 
celui  de  la  règle  ;  il  faut  donc  pour  établir  la  compensation,  dou- 
bler le  multiplicateur,  ainsi  des  autres. 

36.  S'il  y  avait  un  zcro  dans  l'un  des  facteurs,  ou 
dans  les  deux  facteurs,  on  opérerait  comme  dans  l'ex- 
emple suivant: 

On  veut  multiplier  109080  par  36050? 

opération: 
109080 
360Ô0 


5454000 
6544800 
327240 


îs  unités. 
3S  dizaines. 
es  centaines. 

total  égal  à 
le  la  règle. 


Produit,  3932334000 

Pour  faire  cette  multiplication,  j'écris  d'abord  le  dernier  zéro 
du  multiplicateur  au  rang  des  unités,  puis  je  multiplie  par  le  5  en 
disant:  5  fois  zéro  ne  donne  rien,  j'écris  zéro  à  la  gauche  de  celui 
des  unités,  c'est-à-dire  au  rang  des  dixaines.  Je  continue  en  di- 
sant: 5  fois  8  font  40,  j'écris  0  et  je  retiens  4.  Puis  5  fois  zéro 
ne  donne  rien,  mais  j'ai  4  de  retenue  que  j'écris;  j'opère  de 
même  pour  le  9,  etc.  Passant  au  zéro,  qui,  dans  le  multiplica- 
teur occupe  le  rang  des  centaines,  je  l'écris  sous  le  même  rang, 
au  produit,  et  je  passe  au  6  en  disant:  6  fois  zéro  ne  donne  rien, 
j'écris  0  au  rang  des  mille,  etc.  Le  produit  du  3  doit  être  écrit 
également  sous  le  rang  des  dizaines  de  mille,  parce  qu'il  exprime 
lui-même  des  dizaines  de  mille;  le  reste  à  l'ordinaire. 

37.  Pour  multiplier  un  nombre  par  10  il  faut  ajou- 
ter un  0  à  ce  nombre:  ainsi  multipliant  27  par  10  on  a 
270  ;  pour  multiplier  par  100,  il  faut  ajouter  deux 
zéros,  etc.,  ajoutant  autant  de  zéros  qu'il  y  en  a  dans 
le  nombre  par  lequel  on  multiplie. 
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Questions  sur  la  Multiplication. 

28.  Qu'est-ce  que  la  multiplication? — 29.  Qu'est-ce  que  le  multi- 
plicande?— 30.  Quel  est  le  nom  commun  aux  doux  termes  de  la 
multiplication? — 31.  Comment  ftiit-on  la  multiplication,  lorsque  le 
multiplicateur  est  un  seul  chiffre? — 32.  Comment  connait-on  ordi- 
nairement que  la  solution  d'un  problème  exige  une  multiplication? 
— 33.  Que  faut-il  faire  lorsque  le  multiplicateur  est  un  nombre 
composé  de  plusieurs  chiifres? — 34.  Pourquoi  avanee-t-on  d'une 
place  le  produit  des  dizaines,  de  doux  celui  des  centaines,  etc.? — 
35.  Comment  fait-on  ordinairement  la  preuve  de  la  multiplication? 
— 36.  Que  faut-il  faire  lorsqu'il  y  a  un  zéro  dans  l'un  des  facteurs? 
— 37.  Que  faut-il  faire  pour  multiplier  un  nombrepar  10,  par  100, 
par  1000,  etc.? 

Exercices  sur  la  Multiplication. 

152.  3803607X74090 

153.  7654208X20963 

154.  80097X74269 

155.  192740X32730 

156.  68940X4090 

157.  900007X700608 

158.  4300107X700608 

159.  460004X99804 
960076X90708 
690800X456007 


132. 

749X46 

133. 

8386X57 

1^4. 

97248X865 

135. 

867894X996 

136. 

84966X7649 

137. 

96824X4696 

138. 

6654X789 

139. 

76496X87969 

140. 

7674X12478 

141. 

3696X819162 

142. 

69421X21754 

143. 

3684X3456 

144. 

4321X987654 

145. 

756849X74323 

146. 

980708X70469 

147. 

43X89006 

148. 

4916X69678 

149. 

43208X4962 

150. 

409X5400 

151. 

90480X9007 

^006924X540086 


160. 
161. 
162. 

163.  896763X907090 

164.  1864321X609649 

165.  2465783X3686407 

166.  7240036X4029008 

167.  879146X370854 

168.  896385X66874 

169.  378569X700000 

170.  3486000X850000 

171.  7146874X8191467 
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7X74090 

8X20963 

7X74269 

0X32730 

0X4090 

7X700608 

7X700608 

4X99804 

6X90708 

0X456007 

4X540086 

13X907090 

11X609649 

13X3686407 

;6X  4029008 

6X370854 

15X66874 

19X700000 

)0X  850000 

^4X8191467 


Problèmes  sur  la  Multiplication, 

P.  172.  Quel  est  le  produit  de  48  par  637  ? 

P.  173.  Multipliez  4906905  par  789,  et  dites-en  le 
produit. 

P.  174.  Faites  le  produit  de  4090087  par  20708. 

P.  175.  On  demande  le  produit  de  8475  par  49,875  ? 

P.  1 76.  Combien  y  a-t-il  de  lettres  dans  un  volume 
de  719  pages,  si  chacune  renferme  1539  lettres? 

P.  177.  Un  édifice  a  295  croissées,  chaque  croisée 
est  de  24  carreaux:  combien  de  carreaux  dans  tout 
l'édifice? 

P.  178.  Combien  compte-t-on  d'arbres  dans  une 
plantation  composée  de  95  rangées,  si  chaque  rangée 
en  contient  178? 

P.  179.  Une  bibliothèque  renferme  75  rayons,  et 
chaque  rayon  contient  86  volumes:  combien  y  a-t-il  de 
pages  si  chaque  volume  est,  terme  moyen,  de  420  pages? 

P.  180.  Quelle  est  la  surface  d'une  chambre  qui  a 
30  pieds  de  long  sur  25  de  large  ? 

P.  181.  Un  maître  d*atelier  emploie  20  ouvriers,  qui 
gagnent  chacun  3  schellings  par  jour:  quelle  somme  leur 
devra-t-il  après  50  jours  de  travail? 

P.  182.  Un  embarquement  est  composé  de  15  vais- 
seaux sur  chacun  desquels  il  y  a  369  hommes:  combien 
y  en  a-t-il  en  tout? 

P.  183.  Six  paniers  pleins  de  pommes  en  contien- 
nent chacun  15  douzaines:  combien  en  contiennent-ils 
ensemble? 
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DIVISION.  (5.) 

3S.  La  division  est  une  opération  par  laquelle  on 

cherche  l'un  des  facteurs  d'un  produit  dont  on  connaît 

l'autre  facteur  et  ce  produit. 

Ainsi  diviser  12  par  3,  c'est  chercher  un  nombre  qui,  étant 
multiplié  par  3,  donne  12  au  produit.  Le  produit  se  nomme  divi- 
dende, le  facteur  connu  diviseur,  et  celui  qu'on  cherche  quotient» 

39.  Pour  disposer  les  termes  de  la  division,  on  place 
sur  une  même  ligne  le  dividende  et  le  diviseur  séparés 
par  un  trait  vertical,  on  souligne  le  diviseur  et  on  met 
le  quotient  dessous. 

EXEMPLE. 

Dividende  18     6  Diviseur. 

18     

0    3  Quotient. 

Ayant  écrit  le  dividende  et  le  diviseur  comme  il  vient  d'être  dit, 
on  examine  combien  ûe  fois  le  nombre  6  est  contenu  dans  18;  ou 
voit  qu'il  y  est  trois  fois;  on  les  porte  au  quotient,  ensuite  on 
multiplie  le  diviseur  par  ce  quotient;  on  porte  le  produit  18  sous 
le  dividende,  et  on  l'en  soustrait;  comme  il  ne  reste  rien  on  en 
conclut  que  le  dividende  contient  le  diviseur  3  fois  exactement 
ou  que  3  est  le  nombre  par  lequel  il  faut  multiplier  6  pour  que  le 
produit  égale  le  dividende. 

40.  On  connaît  ordinairement  que  la  solution  d'un 
problème  exige  une  division  lorsque  la  valeur  de  plu- 
sieurs unités  étant  donnée,  on  cherche  celle  d'une  seule. 

Exemple:  36  toises  d'ouvrage  ont  coûté  324  schellings,  à  com- 
bien revient  la  toise? 

Dans  ce  problème  on  connaît  la  valeur  de  plusieurs  unités  et  on 
demande  celle  d'une  seule  :  sa  solution  exige  donc  une  division. 

41.  Le  diviseur  est  toujours  le  facteur  connu*;  ainsi 
dans  l'exemple  suivant:  75  sch.  sont  le  prix  de  5  toises; 
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à  combien  revient  la  toise?  Le  nombre  6  est  le  diviseur 
parce  qu'il  est  le  nombre  qui,  multiplié  par  le  prix  df 
la  toise,  doit  donner  75  schellings  pour  produit. 

42.  On  connaît  le  nombre  de  chiffres  qu'il  y  aura  au 
quotient  en  séparant  du  dividende  autant  de  chiffres  ù 
gauche  qu'il  en  faut  pour  contenir  le  diviseur  ;  le  nombre 
de  chiffres  qui  restent  au  dividende,  plus  un,  indique  le 
nombre  de  chiffres  qu'il  y  aura  au  quotient. 

43.  Lorsque  l'énonce  d'une  division  est  tel  que  le 
quotient  doit  avoir  plusieurs  chiffres,  par  exemple,  des 
centaines,  des  dizaines  et  des  unités,  on  fait  d'abord  lu 
division  des  centaines,  puis  celle  des  dizaines  et  enfin 
celle  des  unités.     Soit  4689  à  diviser  par  9. 

OPÉRATION. 

46.  89  9 


45 


521 


18 
18 


09 
9 


0 

Après  avoir  séparé  les  centaines  par  un  point,  je  dis:  en  46 
'Icombien  de  fois  9?  il  y  est  5  fois  ou  5  centaines  de  fois;  je  mets 
Je  chiffre  5  au  quotient,  ensuite  j'écris  45,  produit  de  5  par  9,  sous 
46  ;  je  fais  la  soustraction,  et  il  reste  une  centaine  que  je  réduis 
en  dix  dizaines  par  la  pensée,  j'y  ajoute  les  8  que  j'ai  au  divi- 
dende, ce  qui  fait  18  dizaines.  Je  les  divise  par  9,  en  disant:  en 
18  combien  de  fois  9?  il  y  est  2  fois  ou  deux  dizaines  de  fois; 
j|e  les  écris  au  quotient;  je  multiplie  ce  nombre  par  9  et  je  porte 
le  produit  18  sous  le  dividende;  je  l'en  soustrais,  et  il  reste  zéro. 
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J'écris  à  côté  du  zéro  les  unités  du  dividende,  et  je  recommence 
la  division  en  disant  :  en  9  combien  de  fois  9  ?  il  y  est  une  fois, 
j'écris  1  au  quotient,  et  jo  porte  le  produit  du  diviseur  par  ce 
nombre  sous  le  dividende  pour  l'en  soustraire;  comme  il  reato 
zéro,  j'en  conclus  que  521  est  le  quotient  de  4689  par  9,  ou  le 
nombre  par  lequel  il  faut  multiplier  9  pour  avoir  un  produit  cgH 
au  dividende;  ce  qu'il  est  aisé  de  vérifier  en  eftvctuant  la  mul- 
tiplication. 

44.  Dans  chaque  division  partielle  il  faut  observer 
cinq  choses:  P.  que  le  produit  du  diviseur  par  ie  chiffre 
qu'on  écrit  au  quotient  doit  toujours  être  moindre  que 
le  dividende  partiel  duquel  il  doit  être  soustrait,  ou  lui 
être  égal;  2°.  que  le  reste  de  chaque  division  doit 
toujours  être  moindre  que  le  diviseur,  autrement  c«; 
quotient  devrait  être  augmenté  d'une  ou  plusieurs 
unités;  3^.  qu'il  ne  peut  jamais  y  avoir  plus  de  9  au 
quotient  pour  chaque  division  partielle,  autrement  h 
chiffre  qu'on  a  mis  au  quotient  précédemment  serait 
trop  faible  ;  4°.  qu'il  faut  toiyours  poser  un  chiffre  au 
quotient  chaque  fois  qu'on  en  descend  un  du  dividende; 
5°,  si  ajirès  avoir  descendu  un  chiffre  le  dividende 
partiel  ne  contient  pas  le  diviseur,  il  faut  poser  un  0  au 
(juotient  avant  de  descendre  un  autre  chiffre. 

45.  1^.  Pour  diviser  un  nombre  par  10  il  faut 
retrancher  un  chiffre  ù  sa  droite  ;  2  pour  100  ;  3  pour 
1000,  etc.;  les  chiffres  retranchés  sont  le  reste  de  la 
division  et  les  chiffres  à  gauche  en  sont  le  quotient. 

2^.  Pour  diviser  un  nombre  par  5,  il  faut  le  multi- 
plier par  2  et  le  diviser  par  10.  » 

46.  La  preuve  de  la  division  se  fait  ordinairement 
en  multipliant  le  diviseur  par  le  quotient,  et  ajoutant 
au  produit  le  reste  de  la  division,  s'il  y  en  a  un. 
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EXEMPLE. 

On  veut  diviser  8467  par  8:  dites  le  quotient. 

OPÉRATION.  PREUVE. 

8  1058 


8467 
8 

046 
40 

67 
64 


8 


1058 


8464 

3  reste 


8467 


47.  Lorsque  le  diviseur  est  un  nombre  composé  de 
plusieurs  chiffres,  l'opération  se  fait  de  la  même  ma- 
nière que  la  précédente. 

Soit,  par  exemple,  4738  h  diviser  par  54. 

OPÉRATION.  PREUVE. 

54 


1"  dividende      473.  8 
partiel 

432. 


87 


2*  dividende 
partiel 


418 
378 


Reste  40 


54 

87 

378 
432 
40 

4738 


Dans  cetto  opération,  le  diviseur  54  étant  plus  grand  que  les 
deux  premiers  chiffres  47  du  dividende,  j'en  prends  trois  pour  faire 
le  premier  dividende  partiel;  alors  je  dis:  47  contient  9  fois  le 
nombre  5;  mais  54  multiplié  par  9  donnerait  486  qui  est  plus 
grand  que  473,  je  ne  dois  donc  mettre  que  8  au  quotient.  Je 
l'écris  en  effet,  et  ayant  multiplié  54  par  S,  j'ai  432  à  soustraire  du 
premier  divide^'^a  partiel;  il  reste  41.    J'écris  8  à  la  droite  de  ce 
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nombre,  et  j'ai  418  pour  deuxième  dividende  partiel;  je  dis  donc; 
en  41  rombien  de  fois  5?  je  vois  qu'il  ne  peut  y  être  contenu  que 
7  fois,  j'écris  7  au  quotient  et  je  multiplie  54  par  7,  et  il  vient 
188,  à  soustraire  de  418.  L'opération  finie  je  trouve  87  pour 
ffuottent  et  40  pour  reste. 

Autre  manière  d'effectuer  la  Division. 

48.  La  méthode  qu'on  a  suivie  dans  les  exemples  pro- 
cédens,  en  portant  sous  chaque  dividende  partiel  le 
produit  du  diviseur  par  chaque  chiffre  du  quotient,  étant 
un  peu  longue,  on  fait  ordinairement  la  soustraction,  h 
mesure  que  l'on  multiplie,  sans  écrire  le  produit,  ainsi 
qu'on  !e  voit  dans  l'exemple  suivant: 

Soit  le  nombre  8764  à  diviser  par  365. 

OPÉRATION. 


8764 
1464 


365 
24 


Reste    004 


PREUVE. 

365 
24 

1460 
730 

4  reste 

8764 

Dans  cotte  opération,  je  dis:  en  8,  combien  de  fois  3?  il  y  est 
2  fois,  que  je  pose  au  quotient;  puis  multipliant  le  diviseur,  je 
dis:  2  fois  5  font  10,  lesquels  ôtés  de  16,  (parce  que  j'emprunte 
sur  le  7  une  unité  qui  vaut  10),  il  reste  6  et  je  retiens  1  ;  2  fois  5 
f9nt  12,  et  1  de  retenue  font  13,  lesquels  ôtés  de  17  reste  4,  je 
retiens  1  ;  enfin  2  fois  3  font  6,  et  1  de  retenue  font  7,  lesquels 
ôtés  de  8  reste  1.  J'écris  le  chiffre  4  pour  former  le  second  divi- 
dende partiel,  et  je  dis:  en  14  combien  de  fois  3,  il  y  est  4.  par 
lequel  je  multiplie  365,  en  ôtant  le  produit  du  second  dividende, 
(ïomme  c.  a  fait  pour  le  premier,  il  reste  4,  qu'il  faut  ajouter  à  la 
preuve. 
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5 
4 

0 

4  reste. 


ois  3?  il  y  est 
e  diviseur,  je 
le  j'emprunte 
sns  1  ;  2  fois  6 
17  reste  4,  je 
nt  7,  lesquels 
e  second  divi- 
il  y  est  4.  par 
nd  dividende, 
xt  ajouter  à  la 


49.  On  peut  abréger  la  division  dans  les  cas  suivans: 
ï°.  lorsque  le  diviseur  est  un  seul  chiffre;  2°,  lorque  le 
diviseur  est  le  produit  de  deux  nombres  d'un  seul  chiffre; 
3**.  lorsqu'il  est  possible  de  supprimer  autant  de  zéros 
au  dividende  qu'au  diviseur. 


1er.  Exemple. 
2476>4 


i  619 


tinte,  Exemple. 
4700O>700 
=470>7 


4^  67  reste  1 


2  me.  Exemple. 

2649       >       24=6X4 
^441  1er.  reste  3 
A  110  2e.  reste  1x6+3= 

Dans  le  1er.  ex.  j'ai  dit  le  |  de  24  est  6  et  rien  de  reste;  le  ^ 
de  7  est  de  1  pour  4,  et  il  reste  3  qui  valent  30  et  6  font  36;  le  {^ 
de  36  est  de  9  et  rien  de  reste;  le  quotient  de  2476  est  donc  de 
619. 

Dans  le  2me.  ex.  j'ai  pris  les  doux  facteurs  de  24,  qui  sont  6  et 
4  parce  que  6X4=24,  et  j'ai  divisé  d'abord  par  6  en  prenant  le 
^  du  dividende  et  il  est  venu  441  au  quotient  et  3  de  reste;  divi- 
sant  ensuite  ce  quotient  par  4,  il  est  venu  110,  quotient  de  2649 
par  24. 

Nota. — Pour  avoir  le  vrai  reste  de  la  division  il  faut  multiplier 
le  dernier  reste  par  le  1er.  diviseur  et  ajouter  le  1er,  reste  au  pro- 
duit comme  onie  voit  au  2rae.  ex.  S'il  y  avait  un  3me.  diviseur 
et  un  3me.  reste  il  faudrait  ajouter  cette  dernière  somme  au  pro- 
duit du  3me.  reste  par  le  1er.  et  le  2me.  diviseur,  ainsi  de  suite. 

Questions  sur  la  Division, 

38.  Qu'est-ce  que  la  division? — 39.  Comment  faut*il  disposer  les 
termes  delà  division? — 40.  Comment  connaît-on  ordinairement  que 
la  solution  d'un  problème  exige  une  division? — 41.  Comment  con- 
naît-on le  diviseur? — 42.  Comment  peut-on  connaître  combien  il  y 
aura  de  chifires  au  quotient? — 43.  Comment  fait-on  la  division 
lorsque  le  quotient  doit  être  composé  de  plusieurs  chiffres?  44. 
que  faut-il  observer  dans  chaque  division  partielle? — 45.  Que  faut- 
il  faire  pour  diviser  un  nombre  par  10,  par  100,  etc.? — 46.  Com- 
ment fait-on  la  preuve  de  la  division? — 47.  Comment  fait-on  la 
division  lorsque  le  diviseur  est  un  nombre  composé  de  plusieurs 
chiffres? — 48.  Donnez-nous  une  méthode  plus  abrégée  pour  faire 
la  division? — 49.  Quand  peut-on  abréger  la divison,  et  comment? 
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Exercices  sur  la  Division, 


184.  47634752>   2,  3,  4,  5, 

185.  123467598>  2,  3,  4,  5, 

209. 
210. 
211. 
212. 
213. 
214. 
215. 


186. 

30 

>   5 

187: 

932 

>   7 

188. 

4728 

>  75 

189. 

6008 

>  42 

190. 

4968 

>  64 

191. 

39006 

>  79 

192. 

94678 

>    47 

193. 

30068 

>  36 

194. 

41126 

>  49 

195. 

67980 

>  96 

196. 

432101 

>  69 

197. 

470896 

>  72 

198. 

680094 

>  64 

199. 

666648 

>  441 

200. 

767642 

>  386 

201. 

634211 

>  278 

202. 

124674 

>  126 

203. 

964321 

>  216 

204. 

7246579 

>  612 

205.21181500 

>4707 

206. 

3077376 

->  768 

207. 

1745000 

>  349 

208. 

3416400 

>  876 

6,  7,  8,  9,  10, 

6,  7,  8,  9,  10, 

3468578 

29565000 

25006630 

46005327 

170874429 

572985225 

237333600 


11,  12. 
11,  12. 


576 
730 
463 
4509 
7429 
6345 
4709 


216.  81267904 

217.  69267421 

218.  73690001 

219.  89064010 

220.  694735210 

221.  468904008 

222.  389006753 

223.  12347600 

224.  86742807 

225.  707070709 

226.  654380316 

227.  987654321 

228.  8606000041 

229.  61247680241 

230.  74238961401 

231.  9649646664 


6174 
7186 
4027 
7908 
9087 
7064 
8004 
7061 
8906 
> 42060 

>  49060 

>  49066 
> 60041 

>  74085 

>  48647 

>  42867 


> 
> 
> 
> 
> 
> 
> 
> 


Exercices  sur  la  manière  d^abréger  la  division. 

232.  47689764  >  2,  3,  4,  5,  6,  7,  8,  9,  10,  11,  12. 

233.  98765421  >  2, 3,  4,  5,  6,  7,  8,  9, 10, 11,  12. 

234.  57642394  >  1°.  22;  2^  27;  3^  56. 
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235. 
236. 
237. 
238. 
239. 
240. 
241. 
242. 
243. 
244. 


546789364 
1943808741 
376471104 
233048552 
28517856 
622179063 
266584392 
687074058 
458S20384 
147473534 


> 

22 

> 

1-7 

> 

56 

> 

88 

> 

96 

> 

99 

> 

108 

> 

121 

> 

132 

> 

120 

245.  48000  > 

246.  84500  > 

247.  460  > 

248.  36900  > 

249.  6260  > 

250.  68600  > 

251.  476000  > 

252.  760000  > 

253.  64200  > 


6000 

900 

230 

4500 

20 

30 

5400 

2200 

7000 


Problèmes  sur  la  Division. 


254.  Combien  de  fois  20  est-il  contenu  en  4840? 

255.  Par  quel  nombre  faut-il  diviser  2730  pour 
avoir  42? 

256.  J'ai  acheté  96  rames  de  papier  pour  806  sch.  ; 
à  combien  la  rame? 

257.  Un  homme  a  mis  36  jours  pour  faire  1098 
milles;  combien  en  a-t-il  fait  par  jour? 

258.  On  a  payé  1296  sch.  pour  36  douzaines  de  mou- 
choirs, à  combien  revient  le  mouchoir? 

259.  Quel  est  le  nombre  qui,  multiplié  par  341,  donne 
443641? 

260.  21  caisses  de  harengs  en  contiennent  10841» 
combien  y  en  a-t-il  dans  chaque  caisse? 

261.  On  lève  la  somme  de  £4824  dans  12  comtés; 
chaque  comté  est  composé  de  six  paroisses;  combien 
lève-t  on  dans  chaque  paroisse? 

262.  Un  facteur  est  475,  son  produit  par  un  autre 
facteur  est  422218;  trouvez  cet  autre  facteur. 

263.  Ayant  multiplié  655  par  un  autre  nombre,  on 
a  obtenu  553125:  quel  est  cet  autre  nombre  r 


•i 

4 


•4Ô 


264.  Un  volume  in-4o.  contient  3393400  lettres, 
chaque  page  contient  4465  lettres;  quel  nombre  de  pages 
y  a-t-il  dans  le  volume? 


MONNAIES,  POIDS  ET  MESURES, 


USITES  DANS  LE  CANADA. 


50.   Cours  actuel. 

2  sous font  1  penny  ou  denier  marqué  d. 

s, 

$ 
£ 


12  pence "    1  schelling. 

5  schellings "    1  piastre... 

20  schellings "    1  louis 


K 


(< 


51.  Monnaie  des  Etats-Unis, 

10  milles font  1  cent. 

10  cents..... "  1  dime. 

10  dimes "  1  piastre. 

10  piastres "  1  aigle. 


52,  Poids  de  Troie. 

24  grain  ^     gr font  1  gros. 

20  gros "     1  once. 

12  onces **     1  livre. 


gs. 
on. 
Ib. 


16  dragmes 


53.  Poids  d^Avoir^du- Poids. 

dr font  1  once.    on. 

16  onces "     1  livre.    Ib. 

28  livres "     1  quartdequintal.yr. 

4  quarts. **     1  quintal,    cwt. 

20  quintaux "     1  tonneau,  ton. 
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très, 
agea 


;  d. 
s. 

£ 


\.qr. 


54.  Mesures  de  longueur. 


ANGLAISES. 

12  lignes... font  l  pouce. 

12  pouces..  "  1  pied. 

3  pieds....  "  1  verge. 

5J  verges...  "  1  perche. 

40  perches.  "  1  stade. 

8  stades...  "  1  mille. 

3  milles...  •'  1  lieue. 


FRANÇAISES. 

12  points... font  1  ligne.  lg> 
"1  pouce.  J90.  • 
1  pied.  pi. 
1  toise.  T. 
1  perche.^r. 
1  arpent.ar. 
1  lieue.     li> 


12  lignes.. 

12  pouces ..  " 
6  pieds....  " 
3  toises....  " 

10  perches.  " 

84  arpents 


(( 


5.5.  Mesures  de  Superficie. 


ANGLAISES. 

144  po.  car.font  1  pd.  carré. 

9  pi **  1  verge. 

30J  verges..  "  1  perche. 

40  perches  "  1  vergée. 

4  vergées  "  1  acre. 

640  acres...  "  1  mille. 

9  milles....  "  1  lieue. 


FRANÇAISES. 

144  lig.  car.  font  1  po.  car. 

144  po.  car.  font  1  pi.  car. 

36  pieds...  "     1  toise. 

9  toises...  "     1  perche. 

100  perches  "     1  arpent. 

.7056  arpents  "     1  lieue. 


56.  Mesures  de  Solides* 


ANGLAISES. 

1718po.cub.font  1  pi.  cub. 
27  pi.cub.  "     1  verge. 


FRANÇAISES. 

1728  po.cub.font  1  pi.  cub. 


216  pi.  cub.  "     1  toise. 
57.  Mesures  de  Liquides, 


2  chopines.. 

2  pi'^tes.... 

2  pots 

42  gallons.... 
63  gallons.... 

2  barriques. 

2  pipeSy 


<( 


« 


ti 


a 


(( 


n 


« 


1  chopine. 

eh. 

1  pinte. 

pn. 

1  pot. 

pt. 

1  gallon. 

ga. 

1  tierçon. 

tr. 

1  barrique. 

br. 

1  pipe. 

pp. 

1  tonne. 

ton. 
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58.  Mesures  de  Capacité. 

2  chopines font  1  pinte.  pn. 

2  pintes "  1  pot.  pt 

2  pots "  1  gallon.  ga, 

8  gallons "  1  minot.  m, 

8  minots "  1  setier  (quarter).  *e^. 

59.  Mesure  de  Drap. 

La  verge  contient  3  pieds  anglais. 
5  verges  font  4  aunes. 

60.  Mesure  de  Temps. 

60  secondes  "  font  1  minute.         '. 

60  minutes "     1  heure.  h. 

24  heures '*     1  jour.  j. 

7  jours "     l  semaine,  sem. 

4  semaines '^     1  mois.         mo. 

52  semaines,  un  jour  et  6  heures,  ou  365  jours  et 
6  heures  font  une  année.  an. 


Il      l;V': 


RÉDUCTION  DES  POIDS  ET  MESURES.  (6.) 

61. — La  réduction  est  la  méthode  de  convertir  un 
nombre  donné  d'une  certaine  dénomination  dans  un  autre 
équivalent  à  la  première;  comme  des  louis  en  schellings, 
des  schellings  en  louis,  etc.  ;  des  livres  en  onces,  etc. 

62. — Pour  réduire  les  unités  d'une  dénomination  en 
unités  de  ses  subdivisions,  il  faut  multiplier  le  nombre 
donné  par  autant  d'unités  qu'il  en  faut  de  cette  subdivi- 
sion pour  en  former  une  de  ce  nombre  donné  et  y 
ajouter  celle  de  la  subdivision  s'il  y  en  a. 
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63. — S'il  y  a  plusieurs  subdivisions,  comme,  par 
exemple,  pour  réduire  £756  12s.  lljd.,  alors  on  com- 
mence par  celle  de  la  plus  haute  dénomination  et  ensuite 
par  celle  qui  vient  immédiatement  après,  et  ainsi  de 
suite,  comme  dans  l'exemple  ci-après  : 


Exemple. 

£756  12s.  lljd. 
X20  sch. 

15120 
+   12 

donn 

e  15132  scliellinga 
X    12d 

30264 
15132 

+  11 

donne  181595  pence 
X       4 

726380 
+  3 

donne  726383  farthings  pour  réponse. 

64.  Pour  convertir  des  unités  d'une  plus  basse  déno- 
mination en  celle  d'une  plus  haute,  il  faut  diviser  le  nom- 
bre donné  par  autant  d'unités  que  la  plus  haute  déno- 
mination Cil  contient  de  la  plus  basse;  le  reste  de  chaque 
division  est  toujours  de  même  nature  que  le  dividende, 
et  ce  reste  doit  être  mis  après  chaque  quotient. 


If, 
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exemple: 


ip 


726383  farth>4 


i  181595  et  J  de  reste>12 

Va     15132s.  lljd.  de  reste>20 
2^L     £756  12s.  llfd.  pour  réponse. 

Règle  Générale. — 1°.  Pour  réduire  des  grandes 
mesures  en  petites,  il  faut  multiplier.  2°.  Pour  réduire 
des  petites  mesures  en  grandes,  il  faut  diviser. 

Exercices  sur  les  Réductions,  No.  50. 

265.  Combien  y  a-t-il  de  schellings  1°.  dans  £698; 
2^  dans  JE  147;  3°.  dans  728? 

266.  Combien  y  a-t-il  de  pence  1°.  dans  17  sch.;  2o. 
dans  47  sch.;  3°.  dans  128  sch.? 

267.  Combien  y  a-t  il  de  sch.  et  de  pence  1°.  dans 
£946  17s;  2^  dans  £747  13s.;  3°.  dans  £74  15s.  7d.? 

268.  Combien  y  a-t-il  de  louis  T.  dans  27846  far- 
things;  2°.  dans  47209  farthings? 

269.  Combien  y  a-t-il  de  sch.  T.  dans  47209  farth.; 
2*».  dans  76402  deniers? 

270.  Combien  y  a-t-il  de  louis,  de  sch.,  et  de  deniers 
dans  476820  farth.? 

No.  52.  P.  de  Troie. 

271.  Combien  y  a-t-il  de  grains  1°.  dans  758  Ibs.  2**. 
dans  19  Ibs.  10  on.  3  gros  11  grains? 

272.  Combien  y  a-t-il  délivres  P.  dans  96748 grains; 
2".  dans  7492  gros? 

273.  Combien  y  a-t-il  de  grains  V.  dans  18  Ibs.  18 
gros;  2°.  dans  11  on.  18  grains? 
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274.  Combien  y  a-t-il  delbs.  1°.  dans  75482  grains; 
2o.  dans  9628  gros? 

No.  53.  Avoir-dU'Poids. 

* 

275.  Combien  y  a-t-il  de  dragmes  1^  dans  56  ton. 
7  cwt.  14  Ibs.  13  dra.;  2°.  dans  34  cwt.  3  qrs.  11  on.? 

276.  Combien  y  a-t-il  d'onces  1°.  dans  3  qrs.  14  Ibs.; 
2^  de  dragmes  dans  27  Ibs.  10  dragmes? 

277.  Combien  y  a-t-il  de  tonneaux  1°.  dans  96842648 
di'.;  2".  dans  7842858  on.? 

278.  Combien  y  a-t-il  de  Ibs.   1".  dans  64825  dr.;  2*. 
de  cwt.  dans  84624  on.  3^  de  qrs.  dans  67528  dr.? 

No,  54.  Mesures  de  longueur. 

279.  Combien  y  a-t-il  de  pouces  V.  dans  5  arp.;  2*. 
dans  9  per.  2  to.j  3°.  dans  7  per.  1  to.  4  pi.? 

280.  Combien  y  a>t-il  de  lignes  1".  dans  4  to.  5  pi.; 
2\  dans  3  per.  2  to.  6  lig.? 

281.  Combien  y  a-t-il   d'arpents  P.  dans  476896 
pieds;  2°.  dans  6420000  toises? 

282.  Combien  y  a-t-il  de  toises  P.  dans  78642975 
lignes;  2",  dans  624700  pouces? 

283.  Combien  y  a-t-il  de  pouces  P.  dans  37  perches 
4  verg.;  2°.  dans  5  stades  3  .perches? 

284.  Combien  y  a-t-il  de  milles  1°.  dans  96842627 
pouces;  2".  dans  957428  verges? 

No.  55.  Superficies. 

285.  Dites  le  nombre  de  perches  et  de  toises  carrées 
qu'il  y  a  dans  27  arp.  18  per. 

286.  Combien  y  a-t-il  de  toises  carrées  P.  dans  18 
arp.  22  per.;  2°.  dans  47  arp.  57.  per.? 


lii 
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287.  Combien  y  a-t-il  d'acres  P.  dans  476896  per- 
ches car.;  2°.  dans  476437  pieds  car.? 

288.  Combien  y  a-t-il  de  verges  T.  dans  6478978 
lig.  car.;  2°.  dans  276000  pouces  car.? 

No.  56.  Solides. 

289.  Combien  y  a-t-il  de  pouces  cubes  1°.  dans  470 
tois.;  2°.  dans  647  verges? 

290.  Combien  y  a-t-il  de  toises  cub.    V.  dans  647 
verges;  2°.  dans  4786700  lig.? 

JVb.  57.  Liquides, 

291.  Réduisez  1^.  2  ton.  4  barriques  en  cliopines;  2^ 
2  barriques  23  gall.  en  pintes. 

292.  Dites  1°.  le  nombre  de  tonnes  qu'il  y  a  dans 
2476360  chop.;  2°.  dans  47689  gai. 

No,  58.   Capacité. 

293.  Réduisez  1°.  12  minots  4  gai.  en  chopine;  2°. 
7  setiers  7  gai.  en  pintes. 

294.  Combien  y  a-t-il  de  setiers  T.  dans  247689 
chop.;  2°.  dans  47639  pots? 

No.  59.  Mesure  de  Drap. 

295.  Combien  y  a-t-il  d'aunes  dans  2476  verges? 

296.  Combien  y  a-t-il  de  verges  dans  4768  aunes? 


t  m 


ADDITION  COMPOSÉE.  (7.) 

65.— L^additicm  composée  se  fait  comme  celle  des 
nombres  simples;  après  avoir  écrit  les  unités  de  même 
espèces  les  unes  sous  les  autres,  on  commence  l'addition 


wm 
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duns 


par  celles  Je  la  plus  ])etite  espùce,  si  leur  somme  ne 
compose  pas  une  unité  de  Tespèce  immudiateracnt 
supérieure,  on  l'écrit  sous  les  unités  de  son  espèce;  si 
la  somme  contient  une  ou  plusieurs  unités  de  Pef^pècc 
prochainement  supérieure  on  n'écrit  que  l'excédant  des 
unités,  et  on  retient  celles-ci  pour  les  ajouter  ti  leurs 
semblables,  sur  lesquelles  on  procè<le  de  la  même  ma- 
nière. 


EXF/JirLE. 

Ajoutez 

ensemble  les  s 

ommes  suivantes 

£ 

s. 

d. 

324 

i 

>• 
( 

212 

10 

11 

124 

6 

8 

83 

18 

4 

3 

4 

752     6  10 

Ayant  comn/sncé  par  les  deniers,  j'en  ai  trouve  34,  ce  qui  fiiii, 
2  sch.  et  lOd.;  je  pose  les  lOd.  et  je  retiens  les  2  sch.  Je  pusse 
à  la  colonne  des  schellings,  et  je  dis  2  do  retenue  et  7  font  9  et  10 
font  19  et  6  font  25  et  18  font  43  et  3  font  46;  en  46  schellings  il 
y  a  2  louis  et  6  schellings,  je  pose  6  schellings  et  je  retiens  £2,  le 
reste  comme  à  l'addition  simple. 

La  preuve  se  fait  comme  à  l'addition  simple. 

Autre  Exemple. 

cxct,  qr.    Ibs.   on,     dr. 

4  0     23     15  t  7 

5  Itl3tl4tl3t 

4  2     24  t  7       8 
3       3t    3       6     llf 

18       0     12     15tl2t 

5  1     llf  12  110 


41 


6 

D 


8     13 
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Pour  faire  cotto  r^glc,  ou  opère  ainsi:  7  et  13  font  20,  je  disi 
en  20  dr.  il  y  a  1  once  que  je  marque  par  une  croix  ou  un  autre- 
signe  vis-à-vis  13  et  il  reste  4  qui  ujoutcu  à  8  font  12  et  1 1  font  23  ; 
eu  23  dr.  il  y  a  1  on.  et  7  de  reste;  7  et  12  font  19  qui  font  1  on. 
et  3  do  reste;  3  et  10  font  13  que  je  pose  sur  la  colonne  dos 
dragmes;  ensuite  jo  compte  les  signes  qui  indiquent  le  nombre* 
d'onces  qu'il  y  a  dans  la  colonne  des  dragmes  et  je  les  ajoute  à  la 
colonne  des  onces  que  je  compte  comme  la  précédente,  ainsi  de 
suite.  Cependant  quand  les  nombres  sont  grands  comme  pour 
réduire  les  livres  en  quarts  de  quintal  il  est  plus  fucilo  d'addition- 
nt>r  la  colonne  entière  et  de  diviser  ensuite. 


Exercices  sur  Vaddition  composée. 


297. 

298.— 

299.— 

je   j.  c/. 

£  s.    d. 

£  s.     d. 

9  8  10 

8  17  5 

94  15  51 

8  16  11 

5  8  6i 
7  4  4| 

87  16  6| 

7  8  3 

91  17  7i 

8  16  2 

0  19  4| 

67  18  H4 

7  3  4 

18  10  11 

84  19  9Î 

8  17  2 

3  7  4 

98  0  0| 

3  8  11 

5  12  7J 

56  17  11 

6  9  2 

8  19  2 

138  3  lOJ 

3  7  5 

7  2  4 

212  18  9 

300.— 

301.— 

302. 

£>     s.     d. 

£      s.     d. 

£  s.     d. 

616  17  Sh 

17846  17  8 

4738  17  2 

389  18  lOj 

3479  13  11 

3947  19  8 

31  17  11 

6783  14  5 

7135  13  0 

346  18  6i 

687  15  10 

914  0  8 

407  13  8^ 

8412  11  4 

4783  15  11 

748  11  11 

6791  15  7 

7198  17  0 

567  14  4J 

6149  17  8 

8359  11  8 

687  15  lOJ 

8416  11  3 

8746  0  0 

827  16  lOj 

879  18  4 

879  8  7 

7358  13  8 

9157  16  S 

51 


5Î 

84 

Oi 
11 
lOJ 


d. 

2 

8 
0 
8 

15  11 

1?  0 

1  8 

10  0 

8  7 

6  S 


;i03.— 

£      t.  d. 

8109  0  11 

798  là  4J 

9146  13  7 

874  0  8 

9146  3  4 

8749  13  5 

8735  19  9 

9146  11  8 

874  13  U 

68  10  4| 


306.— 
Ib,  on. 
23 
21 

8 
15 

6 

7 

8 
24 
17 


15 

14 

0 

13 

11 

8 

7 

15 
14 


ilr. 
13 
15 
13 

0 

0 

7 

10 
11 
10 


or\A 

£ 

7148 

3596 

71416 

81 

7186 

714 

8196 

811 


101 


305.— 
(on.    cwt. 


43 

31 

71 

52 

7 

6 

8 

59 

23 


18 
15 
16 
17 
13 
14 
15 
16 
10 


1 

3 
2 

1 
3 
3 
3 
1 


307.— 
cwt.qr,  Ib. 
56  3  26 
11  2  27 

3  1  18 
16  1 
82  2 

6  3 

4  3  21 
9  2  17 

75  3  23 


21 
24 
25 


on. 

dr. 

14 

14 

15 

13 

13 

12 

10 

11 

11 

15 

12 

11 

13 

12 

14 

13 

15 

14 

308.— 

tois.  pi.  po. 

47  5  6 

79  4  11 

6  3  1 


47 

69 

4 

47 
6 


4  9 

2  6 

3  10 

4  8 
4  9 


309.- 


tois.  pi.  po.  lig. 

678  4  7  11 

69  3  0  4 

149  0  0  11 

77  3  5  10 

4  4  1  10 

67  3  0  2 

44  0  4  0 

67  4  0  0 


310.— 

set.  min.  gai.  pot.  pint. 


47 
69 

4 

0 
49 

3 
15 

4 


7 
6 
5 
3 
6 
7 
6 
0 


4 
7 
6 
4 
6 
4 
2 
0 


1 
0 
1 
0 
1 
0 
1 
1 


1 
1 
0 
1 
1 
0 
1 
1 


% 


62 


.'ji  ■,  ; 


-•  i..  I 


311.— 

312.— 

- 

Ib. 

54 

10 

gros. 
18 

gr. 
17 

Ih, 
71 

on. 

7 

gros. 
15 

63 

11 

16 

21 

89 

10 

16 

78 

9 

17 

22 

57 

n 

18 

9 

10 

14 

12 

63 

9 

17 

91 

7 

16 

23 

78 

7 

17 

27 

8 

18 

17 

17 

11 

10 

48 

10 

9 

19 

28 

6 

17 

5(3 

6 

17 

20 

31 

9 

19 

313.— 

314. 

ver.  j 
4 

uieds. 
2 

pou. 
11 

lig. 
10 

acres. 
21 

ver. 
3 

pcr. 
31 

3 

1 

10 

9 

19 

2 

2 

5 

2 

7 

11 

36 

3 

19 

2 

1 

8 

7 

57 

1 

38 

1 

2 

9 

8 

61 

2 

37 

3 

0 

0 

11 

77 

3 

39 

4 

1 

10 

0 

22 

2 

22 

5 

2 

9 

11 

45 

1 

18 

.» 


•IH.  ' 


Problèmes  sur  r Addition  Composée. 

V.  315.  A  doit  à  B  £475  18s.  lld.;  à  C  f  478  18s, 
9jd.;  à  D  £37  19s.  8|d.;  à  E  £974  19s.  O^d.;  à  F 
£14  6s.  0|d.;àG  £18  Os.  lld.;  à  II  £1984  l7s. 
et  à  K  JC15  Os.  6jd.:  combien  doit- il  en  tout? 

P.  316.  J'ai  en  argent  £148  17s.  8d.;  du  vin  pour 
£718  Ils.  8d.;  du  rum  pour  £398  18s.  5Jd.;dereau- 
de- vie  pour  £178  19id.  lld.;  de  l'esprit  de  genièvre  pour 
£918  13s.  lld.;  du  thé  pour  £508  Ils.  lld.;  du  sucre 
pour  £315  19s.  8|d.;  et  pour  différentes  marchandises 
£317  193.  8d.:  quel  est  le  montant  de  mes  provisions? 


id 
1 


53 


pcr. 

ai 

2 
19 
38 
37 
39 
22 

18 


£478  18s, 

)id.;  à  F 

.934    I7s. 

it? 

Li  vin  pour 

.îdeTeau- 

lièvre  pour 

.  ;  du  sucre 

irchandises 

provisions? 


P.  317.  Un  marchand  de  drap  a  dans  sa  boutique, 
•savoir:  en  bleu  314|  verges  pour  JE264  19s.  4d.;  en 
noir  204  verges  pour  £407  10s.;  en  brun  647^  verges 
pour  J6547  15s.  7d.;  en  différentes  couleurs  479  J  verges 
pour  £500  9s.  4d.:  combien  a-t-il  de  verges  de  drap,  et 
pour  combien  d'argent? 

P.  318.  Une  servante  fut  au  marché  et  paya  £2  4s. 
8jd.  pour  du  thé;  £1  5s.  8|d.  pour  du  café;  £3  17s. 
pour  du  sucre;  £1  7s.  pour  du  bœuf;  36s.  pour  du 
mouton;  7s.  pour  du  veau;  et  29s.  pour  différentes 
choses:  combien  paya-t-elle  en  tout? 

P.  319.  Un  banqueroutier  doit  à  A  £784  18s  ll^d.; 
à  B  ^315  17s.  8d.;  à  C  £88  Os.  ll|d.;  à  D  £778 
15s.  8d.;  à  E  £785  17  lUd.;  à  F  £13  88.  6Jd.;  à 
G  £57  18s.;  à  H  £318;  etli  I  £154  Os.  lld.:*'quel 
est  le  montant  de  sa  dette? 

P.  320.  J'ai  porté  au  marché  £437  18s.  10d.;et  j'y 
ai  reçu  de  A  £54  8s.  3d.;  deB  £78  13s.  9d.;  deC  £34 
89.,  de  D  £87  85.  lOd.;  de  E£54;  de  F  188.  lOR;  de 
G  133.  ll|d.;et  de  II  £15  18s.  0|d.:  combienai-je 
rapporté  en  tout? 

P.  321.  Un  collecteur  perçoit  en  Janvier  £67  ISs. 
8d.;  en  Février  £63  4s.  9d.;en  Mars  £94  18s.;  en 
Avril  £93  19s.;en  Mai  £108  17s.  Ud.;  en  Juin,  £118 
13s.  6Jd.;  en  Juillet  £99  13s.  6|d.;  en  Août  £73  19s. 
9|d.;  en  Septembre  £53  15s.  9d.;  en  Octobre  £68  Os. 
lld.;  en  Novembre  £48  18s.  lOd.;  et  en  Décembre 
£73   Ils.  8d,:  combien  a-t-il  reçu  dans  toute  l'année? 


w 
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SOUSTRACTION  COMPOSEE.  (8.) 

66.  La  soustraction  composée  se  fait  comme  celle 
des  nombres  simples;  mais  lorsqu'on  emprunte  une 
unité,  on  Ja  réduit  en  même  espèce  que  celles  pour  les- 
quelles on  fait  l'emprunt  ;  s'il  y  en  a  dans  le  nombre 
supérieur,  on  y  joint  l'unité  empruntée  ainsi  réduite  ; 
mais  il  est  beaucoup  plus  facile  d'opérer  avec  ce  que 
l'on  a  emprunté  et  de  joindre  au  reste  ce  que  l'on  avait 
avant  que  d'emprunter. 

exemple: 

De  14  ans  8  mois  15  jours  16  heures  54  minutes, 
Otezl2       11  20  22  58 


lan    8  m.      24  j.        17  h.  56  m. 

Après  avoir  écrit  la  plus  petite  somme  sous  la  plus  grande,  je 
dis  :  58  minutes  ne  pouvant  être  ôtés  de  54,  j'emprunte  une  heure 
qui  vaut  60  minutes,  dont  j'ôte  58,  et  je  joins  les  deux  qui  res- 
tent aux  54,  ce  qui  donne  5G  pour  reste  i  ne  pouvant  ensuite  ôter 
32  heures  de  15,  j'emprunte  un  jour  qui  vaut  24  heures,  dont  j'ôte 
les  22,  et  je  joins  les  deux  qui  restent  aux  15,  ce  qui  donne  17 
heures,  etc.  La  réponse  sera  donc  I  an  8  mois  24  jours  17  heures 
56  minutes. 

Pour  faire  la  preuve,  on  ajoute  la  plus  petite  somme  avec  b* 
différence,  ayant  soin  de  porter  les  unités  inférieures  provenant 
des  additions  partielles  a  celles  qui  leur  sont  immédiatement  sa- 
pé rieurcs. 

Exercices  sur  la  Soustraction  Composée, 


322. 

323. 

324.— 

£     s.    d. 

£    s.     d. 

£     s.     d. 

60  8  9 

58  10  9J 

715  10  0 

50  19  11 

50  2  4i 

620  14  6i 
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ionne  17 
7  heure» 
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5. 

(L 

0 

0 

4 

H 

325. 

326. 

327.— 

£ 

s. 

d. 

£ 

5. 

d. 

£ 

s. 

d. 

3997 

8 

11 

66807 

9 

8 

55862 

0 

4 

3180 

11 

2i 

48960 

12 

0 

51123 

3 

2 

328.— 

329.— 

330.— 

£ 

s. 

rf. 

£ 

.f. 

d 

£ 

s. 

J. 

50650 

6 

5* 

99153 

10 

H 

309987 

9 

<H 

47541 

5 

6J 

92004 

18 

5| 

300838 

17 

3 

331.— 

332.— 

cwt 

y?*.  /^ 

>.  ow.  (fri 

t 

Tow.  ;jï. 

/)0. 

19 

2 

3   r 

r  12  5 

4    3 

5 

135 

3  1! 

3  13  7 

3 

5 

11 

333.— 

-^r/>.  ji/er.  iois.    pi. 
47  5   3   3 
29  4   1   7 

334.— 

Arp.per.  tais. 
79  3   1 
42  4   2 

pi.  po. 

4  6 

5  11 

335. 

oj)t.    qr.   Ih.     on. 
45  2  20  14 
29  3  18  15 

dr. 
8 
9 

336.— 
czi?^.  C'y*.  Ih. 
623   1  21 
435   2  27 

on.  dr, 

13  11 

14  15 

Problèmes  sur  la  Soustraction  Composée. 

P.  337.  Un  marchand  a  en  argent  £474  83.  9d.;  en 
marchandise  la  valeur  de  £3443  1 5s.  ;  une  maison  de 
'^'713  Ils.;  un  bateau  de  ^574;  un  autre  de  £315j 
une  personne  lui  doit  £957  18s.  II Jd.;  il  doit  à  A 
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,  f  115  7s.  8d.;  à  B  £327  18s.  4Jd.;  à  C  £74  13s.  4d.: 
quel  est  le  montant  de  son  fonds  net? 

P.  338.  Un  particulier  devait  la  somme  de  £567  10s.  ; 
il  a  payé  £456  9s.:  combien  doit-il  encore  ? 

P.  339.  Quelle  est  la  différence  de  £607  14s.  à 
£506  5s.? 

P.  340.  Je  devais  £730  12s.  9d.,  je  paie  £420:  com- 
bien dois-je  encore? 

P.  341.  Louis  a  £784  15s.  lOd.,  Paul  £399  12s.  7d.: 
combien  celui-ci  a-t-il  de  moins? 

P.  342.  Une  personne  devait  £836  Os.  4d.;  elle  a 
payé  £737  lOs.  5d.:  combien  doit-elle  encore? 

P.  343.  Quelqu'un  ayant  vendu  des  marchandises 
pour  la  somme  de  £879  4s.  lld.;  gagne  £37  8s.  4d.: 
combien  avait-elle  déboursé? 

P.  344.  Un  menuisier  avait  345  toises  5  pieds  6 
pouces  d'ouvrage  à  faire;  il  en  a  fait  95  toises  7  pieds 
9  pouces:  combien  lui  en  reste-t-il  encore  à  faire? 

P.  345.  Un  marchand  de  blé  en  avait  acheté  347 
minots  7  gallons  1  pot;  il  en  a  déjà  reçu  298  minots  3 
f^allons:  combien  doit-il  en  recevoir  encore? 

p.  346.  Un  épicier  a  reçu  45  quintaux  2  quarts  12 
livres  de  sucre,  sur  92  quintaux  1  quart  17  livres  qu'il 
avait  achetés:  combien  doit  -il  encore  en  recevoir? 

P.  347.  Un  particulier  ayant  acheté  947  cordes  |  de 
bois;  en  a  reçu  49  cordes  2  quarts:  combien  lui  en 
revient- il  encore? 

P.  348.  Un  propriétaire  avait  acheté  478  arpents  52 
perches  de  terrain;  en  a  cédé  75  arpents  50  perches: 
•  combien  lui  en  reste-t-il? 
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347 
lots  3 


P.  349.  Un  débiteur  devait  £700  à  son  créancier;  il 
lui  donne  JE655  Ils.  4d.;  combien  lui  doit-il  encore? 

P.  350.  Un  bourgeois  avait  acheté  une  maison  pour 
la  somme  de  J61896;  il  l'a  revendue  £1934  158.  6d: 
combien  a-t-il  gagné? 

P.  351.  Quel  est  le  contour  d'une  pièce  de  terre,  qui 
deviendrait  65  arpents  si  on  y  ajoutait  7  arpenta  9 
perches  10  pieds  11  pouces. 

P.  352.  Un  père  et  son  fils  ont  ensemble  160  ans  11 
mois;  le  père  a  92  ans  7  mois  15  jours  20  heures:  quel 
est  l'âge  du  fils? 

P.  353.  Un  magasin  co^^^nait  200  setiers  de  grain: 
on  en  a  distribué  en  4  ioi.  ^.  45  set.  7  minots;  2°.  3 
setiers  5  minots;  3°  49  setiers  1  minot  5  gallons;  4^. 
18  setiers  6  gallons:  .combien  lui  en  reste-t-il? 

P.  354.  Un  homme  naquit  en  1799  le  18  Mars  ù  7 
heures  du  matin:  quel  âge  aura-t-il  le  l*"'  Janvier  1856? 

P.  355.  Pierre  est  né  le  16  Février  1811  à  10  heures 
17  minutes  du  matin:  quel  âge  a-t-il  eu  le  23  Août 
1824  {i  5  h.  57  minutes  du  soir? 


:ts  12 
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MULTIPLICATION  COMPOSÉE.  (9.) 

67.  Quand  le  multiplicateur  n'excède  pas  12,  il 
faut  multiplier  les  unités  de  la  plus  basse  dénomination 
du  multiplicande,  par  le  multiplicateur,  et  trouver, 
comme  dans  d'addition,  combien  ce  nombre  contient 
d'unités  immédiatement  supérieures,  et  poser  le  reste, 
s'il  y  en  a,  sous  les  unités  qu'on  a  multipliées,  et  porter 
le  quotient  aux  unités  précédentes,  ainsi  de  suite,  jus- 
qu'à la  plus  haute  dénomination. 
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PREUVE. 

Pour  faire  la  preuve,  multipliez  par  doux  des  chiffres 
qui  forment  lo  multiplicateur,  additionnez  les  produit.», 
si  leur  somme  est  égale  au  produit  de  la  règle,  elle 
est  bonne. 


Multipliez 
Par 

EXEMPLE. 

£35  17     8J 

Ht 

PREUVE. 

£35  17 

8| 
6 

Produit 

...£251     4     li 

215     6 
35  17 

£251     4 

4i 
8-1 

Après  avoir  posé  le  multiplicateur  sous  le  multiplicande,  j'ai  dit- 
7  fois  3  farthings  font  21,  en  21  farth.  il  y  a  5d.  et  ^  de  reste  que 
je  pose  sous  les  farthings  et  je  continue,  7  fois  8  font56  et  5  de  re- 
tenue font  61,  en  61  pence  il  y  a  5  seh.  et  im  penny  que  je  pose  au 
rang  des  pence  ensuite,  7  fois  7  font  43  et  5  font  54,  je  pose  4  et  re- 
tiens 5;  7  fois  1  font  7  et  5  font  12  dizaines  de  schellings;  comme  il 
faut  2  dizaines  de  schellings  pour  faire  un  louis,  je  dis  la  moitié 
de  12  est  6  louis  que  je  porte  avec  les  louis  ;  7  fois  5  font  35  et  6 
fout  41,  je  pose  1  et  retiens  4  ;  7  fois  3  font  21  et  4  ftmt  25  que 
je  pose,  et  j'ai  pour  réponse  £251  4s.  l^d. 

Pour  la  preuve,  après  avoir  multiplié  le  multiplicande  par  G,  j'y 
ai  ajouté  le  produit  de  1  qui  fait  7,  ce  qui  m'adonne  £251  4s.  l^d. 
produit  égal  à  celui  de  la  règle. 

68.  Quand  le  multiplicateur  est  plus  grand  que  12 
et  qu'il  est  multiple  (*)  de  deux  nombres,  il  faut  mul- 
tiplier le  multiplicande  par  l'un  de  ces  deux  nombres 
comme  à  la  règle  précédente,  ensuite  multiplier  le  pro- 
duit par  le  second  nombre. 

(*)  Un  nombre  est  dit  multiple  d'un  autre  lorsqu'il  le  contient 
exactement  un  certain  nombre  de  is,  et  celui-ci  est  dit  sous- 
multiple  du  premier:  ainsi  20  est  mv  nie  de  4  parce  que  5  fois  4 
font  20;  et  4  et  5  sont  sous-multip^      e  20,  etc. 
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mul- 
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EXEMPLE. 

^lultipliez  £4  13     9J 

Par  56=8X7  8 

r  II    Mil  I    II •^— 

37  10     2 

7 

£262  11  2 

Après  avoir  multiplio  le  .  ili.^  :ando  par  8,  j'ai  muîtipJié  le 
produit  ,£37  10s.  2d.  par  7,  ce  qui  .u'a  donné  la  rcp  oo  £262 
Ils.  2d. 

Pour  la  preuve,  il  n'y  a  qu'à  changer  les  multiplicateurs,  c'esfr- 
à  dire  multiplier  d'abord  par  7  et  ensuite  par  8. 

69.  Quand  le  multiplicateur  n'est  pas  le  produit 
exact  de  deux  nombi'es,  prendre  le  multiple  qui  est  le 
plus  près  de  ce  nombre,  et  ensuite  faire  le  produit  de  la 
différence  des  deux  nombres  et  Tadditionner  au  produit, 
par  exemple,  multiplier  par  38;  le  multiple  le  plus  près 
est  36;  il  faut  multiplier  2  fois  par  6  et  ajouter  le 
produit  de  2.  Si  le  multiple  le  plus  près  était  plus  fort 
que  le  nombre  donné,  il  faudrait  soustraire* 

I.  EXEMPLE. 

Multipliez £2  10     6^ 

Par  38=6X6+2  6 


Produit  de  2= 
Béponse 


lô 

3 

H 

6 

90 

18 

9 

5 

1 

^ 

£95  19    9i 


'■V  ■ 
'llil: 
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II.    EXEMPLE. 


Multipliez  £  2  10     6^ 

Par  35=6X6—1  6 


15 

3 

6 

90 

18 

9 

2 

10 

6i 

Produit  de  1- 


Réponse £88     8     2f 

70.  Quand  le  produit  est  plus  grand  que  12  fois  12, 
on  multiplie  successivement  par  10  autant  de  fois  qu'il 
y  a  de  chiffres  au  multiplicateur  moins  1.  Ensuite 
multiplier  le  multiplicande  par  les  unités,  le  1  .  produit 
par  les  dizaines,  le  2d.  par  les  centaines,  etc. 


EXEMPLE. 


£    s.     d. 

Multipliez  3  14     8|X3  unités: 
Par  9753  10 


37     7     3^X5      diz.: 

lo" 


£     s.     d.    fois. 
11   A  2J=       3 


186  16  5A=     50 


373  12  11   X7   cents=  2615  10  5  =  700 
10 
3736     9     2  X9   mille=36441   13  6|=9000 


Total.. .39255  4  7^ 


71.  Règle  Générale. — On  peut  dans  tous  les  cas 
précédens  se  servir  de  la  méthode  suivante:  multiplier 
les  unités  de  la  plus  basse  dénomination  par  le  multi- 
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:      50 


les  cas 

"Itiplier 

multi- 


plicateur et  diviser  ensuite  comme  il  est  dit  au  No.  64 
et  continuer  ainsi  pour  les  unités  immédiatement  supu- 

rieures,  etc. 


£2  10     6i 
35 

EXEMPLE. 

r.      35  >  4 
=^        8  et  3  de  reste. 

88     8     2Î 

2°.  218>12 

=f  y     1 8  et  2  de  reste. 

3^  368>20 
=:ô\j£18  et  8  do  reste. 

Je  multiplie  35  par  ^  qui  me  donne  %^  que  je  pose  à  côté  pour 
faire  la  division  ;  divisant  35  par  4  il  vient  8  den.  et  ^  de  reste 
que  je  pose  sous  les  farth.  ;  ensuite  multipliant  par  les  deniers 
j'ai  35X6=210  et  8  font  218  dcn.>12:=i8  sch.  et  2  de  reste  que 
je  pose  sous  les  deniers;  ensuite  35X10=350  auxquels  j'aj  on  te 
les  18  sch.  provenant  dos  deniers  qui  font  3G8>20=£18  et  8  sch. 
de  rdste  que  je  pose  sous  les  schellings,  puis  multipliant  35  par  2 
louis  j'ai  70  et  £18  provenant  des  sch.  égale  88  louis  que  je  pose 
BOUS  les  louis,  ce  qm  donne  £88  8s.  2|d. 

72. — Quand  il  y  a  une  fraction  au  multiplicateur  on 
multiplie  le  multiplicande  par  le  terme  supérieur  et  on 
divise  par  le  terme  inférieur,  et  on  ajoute  le  quotient 
au  produit  des  unités,  ou  bien  on  prend  pour  ^  le  quart 
du  multiplicande,  pour  ^  la  moitié  j  pour  |  la  moitié 
et  la  demie  de  la  moitié. 

EXEMPLE. 

£2     6     8 

4Î 


Pour 


2 

Pour  ^ 


9.   6  8 

13  4  moitié  du  multiplicande. 

0  11  8  moitié  du  produit  de  la  ^ . 

£11     1  8 
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Exercices  sur  la  Multiplication  Composée,  (JVo.  71.) 

(iVo.67.)^ 
356. 

357. 


4 
9 

358.  14 

359.  0 

360.  18 
861.  17 

362.  13 

363.  0 

364.  15 
865.  17 

366.  0 

367.  18 

368.  70 

369.  73 

370.  0 

371.  51 

372.  73 

373.  57 
{No.  68 

374.  63 

375.  17 

376.  13 

377.  27 

378.  0 
879.  0 

380.  23 

381.  15 

382.  13 
883.  17 

384.  54 

385.  0 

386.  15 

387.  37 

388.  7 
889.  2 

390.  19 

391.  17 


8 
9 


8,    d. 

6  7iX 
8  4ÎX 

18  lliX 
17  3|x 

0  11  X 

15  Ojx 

5  7iX 

0  4|x 

0  7èX 

0|X 

7iX 

0  4iX 

0  UèX 

0  8  X 

19  8  X 
13  0  X 
17  8}X 
19  0  X 

.) 
0  8JX 

8|X 

17  8|X 

18  OèX 

17  0  X 
0  lUX 

15  lOJX 

8  0  X 

15  0  X 

4  UiX 
13  0  X 

19  O^X 

18  llfX 

7  0  X 

8  11|X 
8  0  X 

11  4  X 

5  0  X 


11 


3 

4 

6 

7 

8 

9 

10 

11 

4 

5 

7 

11 

12 

11 

10 

9 

11 

12 

18 
20 
36 
45 
56 
72 
24 
30 
42 
48 
60 
84 
16 
36 
88 
108 
144 
168 


392. 
393. 
391. 
395. 
396. 


(.Vo.  69.) 
£ 
3 
4 

7 


s.     d. 


7 
0 
0 


47  0 

0  7 


397.  18  11 

398.  77  18 

399.  63  17 

400.  53  13 


401. 
402. 


0  14 
0  19 


403.  62  13 

404.  18  19 

405.  77  13 
(i\^o.70.) 

406.  57  18 

407.  99  13 

408.  84  13 

409.  1  15 

410.  77  11 

411.  79  19 

412.  137  18 

413.  15  18 

414.  18  111 

415.  6  7 

416.  4  18 
{No.  72.) 

417.  25  15 

418.  67  14 

419.  45  2 

420.  42  7 

421.  79  16 

422.  45  7 

423.  7  5 

424.  67  12 

425.  45  0 


0  X 
3iX 
OÎX 
2|x 
8JX 
4  X 
OJX 
8  X 
8ÎX 
8ÎX 
4ÎX 

8  X 
0  X 
4  X 

9}X 
6  X 

9  X 
Oi-X 
4iX 


8 

X 

4J 

X 

3 

X 

1 

X 

8 

X 

91 

X 

7 

X 

2 

X 

9 

X 

OJ 

,x 

4 

X 

11 

X 

6 

X 

1 

X 

3 

X 

17 
23 
41 
26 
51 
53 
59 
19 
39 
47 
57 
58 
61 
68 

348 
3469 
-16G0 
7841 
6352 
10002 
1141 

673 
9145 

632 

561 
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Problèmes  sur  la  Multiplication  Composée. 
P.  42G.  Multipliez  7  quintaux  2  quarts  1 8  livres  par 


17 

23 

41 

26 

51 

53 

59 

19 

39 

47 

57 

58 

61 

68 


)352 

)002 

.141 
673 
1145 
632 
561 

14i 
22i 
15Î 
7Î 
19] 
20i 
45[ 

221 

ni 


9. 

P.  427.  15  Ibs.  13  onces  5  dragmes,  multiplié  par 
M. 

P.  428.  37  tonneaux  15  quintaux  2  quarts  X  4. 

P.  429.  15  Ibs.  13  onc.  3  drag.  X  5. 

P.  430.  67  toises  4  pieds  9  pouces  X  9. 

P.  431.  3  ans  5  mois  29  jours  X  9. 

P.  432.  2  jours  3  heures  59  minutes  X  10. 

P.  433.  47  arpents  15  perches  6  toises  X  9. 

P.  434.  4  minots  5  gallons  1  pot  car.   X  8. 

P.  435.  67  toises  3  pieds  11  pouces  X  11. 

P.  436.  14;^  quintaux  de  sucre  à  £2  lOs.  7^.  le 
quintal? 

P.  43  r.  114  Ibs.  de  tlic  à  133.  4Jd.  la  livre? 

P.  438.  12 j  verges  de  velours  à  ï7s.  8Jd.  la  verge? 

P.  439.  20 J  quintaux  de  figues  à  £l  4s.  8id.  1q 
quintal? 

P.  440.  27  moutons  à  £2  5s.  9d.  le  mouton? 

P.  44.1.  32 J  verges  de  velours  h  £2  8s.  9id.  la 
verge? 

P.  442.  51 J  verges  de  velours  à  £1  15s.  9Jd.  la 
verge? 

J\  443.  35  barils  de  rum  à  £2  17s.  6id.  le  baril? 

P.  444.  40  barils  de  vin  à  £S  12s.  ll^d.  le  baril? 

P.  445.  60  balles  de  coton  à  ^£3  14s.  4|d.  la  balle? 

P.  446.  76|  quintaux  de  plomb  à  £2  I83.  9d.  le 
quintal? 

P.  447.  45 J  quintaux  de  fer  à  £1  4s.  7^d-  le  quin- 
tal? 

P.  448.  65  balles  de  coton  à  £l   17s.  G^à.  la  balle? 
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P.  449.  9^  verges  de  coton  à  Ils  5^(1.  la  verge? 
P.  450.  42  J  minots  de  blé  îi  9s.  lld.  le  minot? 
P.  451.  103^  minots  de  patates  à  2s.  3d.  le  rainot? 
P.  452.  77 J  verges  de  drap  ù  £1  15s.  3d.  la  verge? 
P.  453.  6J  toises  d'ouvrage  îi  15s.  9d.  la  toise? 
P.  454.  336 J  Ibs.  de  café  à  4s.  Gd.  la  livre? 
P.  455.  Quel  est  le  poids  de  47  caisses  de  tabac  à  G 
cwt.  2  qr.  17  Ibs.  13  dr  la  caisse?  , 


DIVISION  COMPOSÉE.  (10.) 
73.  Si  le  dividende  seul  est  composé,  et  qu'en  même 
temps  le  quotient  doive  être  de  même  espèce  que  lui, 
on  divisera  les  unités  principales  du  dividende  par  le 
diviseur,  on  réduira  ce  qui  restera  de  ces  unités  en 
unités  de  la  deuxième  espèce,  et  on  y  ajoutera  celles  qui 
se  trouvent  au  dividende,  on  continuera  à  diviser  et  lï 
réduire  chaque  reste  en  unités  inférieures,  ayant  soin 
de  les  distinguer  au  quotient  par  les  signes  convenables. 

EXEMPLE. 

On  a  reçu  £478  3s.  9d.  pour  le  paiement  de  187 
toises  d'ouvrage;  à  combien  revient  la  toise? 

OrÉRATION. 

£478  38.  9d.  (  187. 

104  -{ 

X20s.=:l  louis.       (£2  Ils.  Id.  jf^ 


2083 
0213 
026 
Xl2d.=  l  scb. 


52 
269 


321 
Reste  134 


pos 
môi 
div: 


à  6 


187 
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74.  Lors'que  le  dividende  et  le  diviseur  étant  de  même 
«spèce,  le  quotient  ne  doit  pas  être  de  mémo  espèee,  il 
faut  réduire  le  dividende  et  le  diviseur  à  la  plus  petite 
espèce  qui  y  soit  contenue,  ensuite  traiter  les  unités  du 
dividende  comme  si  elles  étaient  de  même  espèce  que 
celle  que  Ton  veut  avoir  au  quotient. 

KXE?.irLB. 

Combien  fera-t-on  faire  de  toises  d'ouvrage  ù  raison 
de  £3  10s.,  pour  la  somme  de  JE331  8s.  4d? 

OPÉRATTOX. 

£331  89.  4d.  £3  10s. 

X203.  X203. 


Xl2d. 

J3256 
66284 


(840 


70 
X12d. 

140 
70 


Div.  pré.  79540  ■{ 840  div.  préparé. 

3940  (   94  toises  4  pieds  1  pouce  f'ig 
580 
6 


3480 

120 

12 


1440 
600 


75.  Lorsque  le  dividende  e-  le  diviseur  étant  com- 
posés et  d'espèces  différentes,  le  quotient  devra  être  de 
môme  espèce  que  le  dividende;  il  faudra  réduire  le 
diviseur  à  sa  plus  petite  espèce,  ensuit©  îaullinîicr  le 
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^f 


1^ 


dividende  par  les  mêmes  nombres  par  lesquels  on  a  mul- 
tiplié le  diviseur  comme  dans  l'exemple  suivant  et  en- 
suite diviser  comme  dans  le  premier  cas. 


EXEMPLE . 

14  toises  2  pieds  10  pouces  3  lignes  d'ouvrage  ayant 
coûté  £213  14s.  5Jd.;  combien  cela  revient-il  la  toise? 

I.  EXEMPLE. 

14  to.  2  pi.  10  po.  3  lig.         £213  14     5^ 

X     6 


X6  pi.=  l  toise 
86 
X12  po.=  l  pied. 


1032 
-f-lO  po. 


1042 

X12  lig.  =  1  po. 


12507  divis.  préparé. 

£184655  14 
0Ô9585 
09557 
X20 


191154 

066084 

03549 

Xl3 

42588 
05067 


1282 

6 

12 

15387 

19 

6 
12 

£184655  143.      Divid. 


1 


12507 


67 


l'iJDT 


II.    EXEMPLE. 

£47  123.    6(1.    >  8i 
4        X4 


£190  10s 

25 
X20 


.   Od.  C    33 


£5  15s.  51<1. 


510 

180 

15 

X12 


60 

27 

Queslions  sur  les  Réductions  et  sur  les  quatre  Ilcgles 

Composées, 

61.  Qu'ost-ce  qiio  la  réduction? — 62.  Que  faut-il  faire  pour  ré- 
duire les  iinités  d'une  dénomination  en  unités  do  ses'subdivisions? 
— 63.  Par  où  faut- il  commencer  s'il  y  a  plusieurs  subdivisions? — 64. 
Que  faut-il  faire  pour  convertir  les  unités  d'une  plus  basse  déno- 
mination en  celle  d'une  plus  haute? — 65.  Corament  se  fait  l'addi- 
tion composée? — 66.  Comment  se  fait  la  soustraction  composée? 
— 07. Que  fîiut-il  faire  quand  le  multiplicateur  n'excède  pas  12? — 
08.  Que  faut-il  faire  quand  le  multiplicateur  est  plus  grand  que 
12  et  qu'il  est  multiple  de  deux  nombres? — 69.  Que  faut-il  fairo 
quand  le  multiplicateur  n'est  pas  le  produit  exact  de  deux  nom- 
bres?—70.  Que  fait-on  quand  le  produit  est  plus  grand  que  12 
fois  12? — 71.  Comment  fait-on  encore  la  multiplication  compo- 
sée?— 72.  Que  faut-il  faire  quand  il  y  aune  fraction  au  multiplica- 
teur?— 73.  Comment  fait-on  la  division  composée? — 74.  Que 
faut-il  faire  lorsque  lo  dividende  et  le  diviseur  étant  de  même 
espèce,  le  quotient  ne  doit  pas  être  de  même  espèce? — 75.  Que 
faudra- t-il  faire  lorsque  le  dividende  et  le  diviseur  étant  composés 
et  d'espèces  différentes,  le  quotient  devra  être  do  mémo  espèce 
que  le  dividende. 


m 
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Exercices  sur  la  Division  Composée, 

456.  £57  18s.  9(1 divisé  par    4 

457.  £33  17s.  6cl «  6 

458.  £789  13s.  4d "  5 

459.  £87  15s.  6d "  6 

460.  £54  15s.  8d «  7 

461.  £91   i3s.  8d «  8 

462.  £899     7s„  6d "  G 

463.  £6     Is.  2U "  7 

464.  £498  17s.  Sel "  8 

465.  £195  15s.  2|d "  9 

466.  £7  10s.  4d «  11 

467.  £73  17s.  8d "  11 

468.  £17     Is.  7d *'  12 

469.  £812  15s.  Oïd «  H 

470.  £8  193.  Od «  12 

471.  118  it)S.  8on "  4 

472.  27  Ibs.  Son.  lOdr «  5 

473.  19  ibs.  11  on.3dr "  10 

474.  73  verges  1  quart "  5 

475.  149  îbs.  3  on.  15  dr «  7 

476.  107  verges  2  pi.  6  po "  6 

477.  53  verges  2  pi.  1 1  po "  3 

478.  87;^  milles "  8 

479.  176  verges  1  quart "  12 

480.  47  toises  3  pi.  9  po •«  5 

481.  £79  17s.  ^d *'  7 

482.  £99     Is «  8 

483.£1088     2s.     6d «  26 

484.  2  livres  1  once  4  dragra *«  14 

485.  20quint.coûtent£l20  lOs.lOd.  " 

combien  coûte  le  quintal? 


de 


4 
6 
5 
6 
7 
8 
G 
7 
8 
9 
11 
11 
12 
11 
12 
4 


5 

10 
o 
7 
6 
3 
8 

12 

5 

7 

8 

25 

14 
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486.  1  quintal  coûte  £18  18s.  Od. 

combien  coûte  la  livre? 

487.  £120  12s.  4(1.,     « 

488.  £12     4s.  3cl « 

489.  £109  14s.  2d «    ' 

490.  £132  17s.  kl « 

491.  3  per.  5  toises  15  pi.  car...  ** 

492.  68  quint.  3  qr.  22  ib « 

493.  167  ibs.  4  on.  7  dr " 

494.  74  Ibs.  11  on.  6  dr «« 

495.  47  arpens  8  per.  8  tois.  car..  " 

496.  302  ton.  4  quint « 

497.  158  Ibs.  3  on.  14  dr « 

498.  £18     7s.  6d « 

499.  £27  12s.  Od «< 

500.  £10     8s.  7M.  " 

501.  £17     Is.  7jd " 

502.  £38     2s.  4^d « 

503.  £167     7s.  7d " 

504.  £418  13s.  4d « 

505.  £999  18s.  6d " 

506.  £341  16s.  8id « 

507.  £448  15s.  8id " 

508.  £500  18s.  IJd " 

509.  £931  19s.  9d « 

510.  £478  13s.  OJd « 

511.  £347  15s.  Od « 

Problèmes  sur  la  Division  Composée, 

P.  512.  On  a  payé  ^2899  14s.  à  24  ouvriers: 
a  été  la  part  de  chacun  ? 

P.  513.  J'ai  acheté  96  rames  de  papier  pour  la 
de  £40  163.:  à  combien  revient  la  rame? 


9 
11 

5 

7 

4 

9 
11 
12 
12 

8 
10 

17 

23 

26i 
31| 
43J 
38J 
65i 

m 

74Î 
78| 
87| 
89^ 
49i 


quelle 


somme 


!   î 
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P.  514.  A£S  12s.  4(1.  les  cent  livres  de  cassonade; 
à  combien  revient  la  livre? 

P.  515.  Un  voyageur  a  fait  156  milles  en  12  jours  : 
combien  a-t-il  fait  de  milles  par  jour? 

P.  516.  Un  ouvrier  reçoit  £9  Os.  lld.  pour  33J  jours 
de  travail:  combien  gagnait-il  par  jour? 

P.  517.  On  a  payé  ;£12  15s.  pour  36  douzaines  de 
mouchoirs:  à  combien  revient  ladouzaine  et  le  mouchoir? 

P.  518.  J'ai  acheté  117J  verges  de  drap  pour  la 
somme  de  £96  12s.:  à  combien  revient  la  verge? 

P.  519.  Pour  i;i3  15s.  6d.  on  a  314  Ibs.  de  beurre; 
à  combien  revient  la  livre? 

P.  520.  Si  1 1  verges  de  toile  coûtent  £4  5s.  OJd.  ', 
quel  est  le  prix  de  la  verge? 

P.  521.  Une  personne  a  reçu  9  pièces  de  marchan- 
dises de  11  verges  chacune  pour  j£38  5s.  2Jd.:  quel  est 
le  prix  de  la  verge? 

P.  522.  Si  47  ibs.  de  thé  coûtent  £34  lOs.  3Jd.: 
combien  coûte  la  livre? 

P.  523.  Si  une  ferme  de  57  arpens  est  louée  £55  4s. 
4|^.:  quel  est  le  prix  de  l'arpent. 

P.  524.  Si  9  caisses  de  sucre  pèsent  68  quint.  3  qr. 
22  Ibs.:  quel  est  le  prix  de  chaque  caisse? 

P.  525.  Trois  hommes  ont  gagné  £370:  quelle  est 
la  part  de  chacun? 

P.  526.  Sept  hommes  ont  fait  ensemble  un  gain  do 
£8,78  3s.:  quelle  est  la  part  de  chacun? 

P.  527.  Divisez  £3  10s.  entre  5  hommes  et  6  femmes 
de  manière  que  les  hommes  aient  trois  fois  autant  que 
les  femmes. 

P.  528.  Si  37  verges  de  drap  coûtent  £23  13s.  Z^à.: 
dites  le  prix  de  la  verge? 
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P.  529.  Si  28  verges  de  marchandises  coûtent  £ZS 
16s.  6d.:  quel  est  le  prix  de  la  verge? 

P.  530.  Pour  JC3  9s.  5id.  on  a  fait  faire  6  toises  2 
pieds  3  pouces  d'ouvrage:  à  combien  revient  la  toise? 

P.  531.  On  a  payé  £20  6s.  7d.  pour  46J  verges  de 
drap:  à  combien  revient  la  verge? 

P.  532.  Combien  aura-t-on  de  verges  de  drap  pour 
£45  10s.  7d.,  à  153.  6d.  la  verge? 

P.  533.  Combien  de  livres  de  thé  aura-t-on  pour 
£31  19s.,  ù  3  sch.  9d.  la  livre? 

P.  534.  On  a  payé  £24  17s.  6d.  pour  18  quint.  3 
qrs.  16  Ibs.  de  fer:  à  combien  revient  le  quintal? 

P.  535.  Quel  est  le  prix  d'un  minot  de  blé,  sachant 
qu'on  en  a  eu  6  min.  4  gai.  1  pot  pour  £2  4  sch.? 

P.  536.  On  a  eu  24  verg.  2  pi.  6  pou.  de  marchan- 
dise pour  £16  183.  9d.:  à  combien  revient  la  verge? 


34d.: 


RÉCAPITULATION 

Sur  les  quatre  Règles  Composées. 

537.  J'ai  donné  un  billet  de  5  piastres  pour  2|  verg. 
de  tapis  à  5s.  9^d.  la  verge:  combien  doit-on  me  rendre? 

538.  On  a  acheté  du  sucre  à  £4  8s.  8d.  le  quintal:  à 
combien  revient-il  la  livre? 

539.  J'ai  dépensé  34s.  7d.:  j'ai  perdu  243.  lOd.,  prêté 
£\  7s.,  il  me  reste  encore  25s.:  combien  avais-je  en 
tout? 

540.  Une  maison  coûte  £150  lOs.,  on  veut  gagner 
£19  15s.:  combien  faut-il  la  vendre? 

541.  Paul  naquit  le  18  Oct.  1811:  en  quel  temps  au- 
ra-t-il  36  ans  8  mois? 
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542.  Sur  la  somme  de  X8725,  14  officiers  ont  pri.^ 
chacun  £260  lus.:  combien  450  soldats  auront-ils  cha- 
cun en  se  partageant  le  reste? 

543.  J'ai  acheté  6  douzaines  de  chapeaux  à  8s.  6d.  le 
chapeau,  je  donne  en  paiement  52J  verge;*  de  drap  îi  Ils. 
4d.  la  verge:  combien  doit-on  me  rendre? 

544.  49  ouvriers  ont  fait  un  ouvrage,  cliaque  ouvrier 
à  fait  7|-  verges  d'ouvrage  à  £l  7s.  6d.  la  verge:  com- 
bien a-t-on  fait  d'ouvrage  et  combien  a-t-on  dépensé? 

545.  On  a  paye  5  billets  de  5  piastres  chacun  pour 
62  verges  de  drap:  à,  combien  revient  la  verge  sachant 
qu'on  a  rendu  10s.  sur  l'argent? 

546.  J'ai  emprunté  ^47iî  9s.  4d.,  et  j'ai  payé  £286 
16s.  8^d.:  combien  o.ois-je  encore? 

547.  J'avais  vendu  pour  £856  14s.  6d.  de  marchan- 
dise ou  m'a  payé  en  4  fois;  la  V^  £236  16s.  od.;la 
2"  £178  14s.;  la  »r  £97  15s.  lOd,  et  la  4"  £226 
I63.:  combien  me  doit-cn  encore? 

548„  Un  orfovre  acheta  89  ib?.  6  on.  16  gros  o  grains 
d'argent,  duquel  il  a  employé  21  Ibs.  10  gros  en  cuillers 
à  café;  31  Ibs.  18  grains  en  grandes  cuillers;  12 ibs.  11 
on.  2  gros  4  grains  en  pots  à  thé;  en  a  vendu  24  ibs.  6 
on.  6  gros  17  grains:  combien  lui  en  reste-t-il? 

549.  Un  lingot  d'or  coûte  J£  161  I7s.  6d.:  combien 
pèse-t-il,  sachant  qu'il  coûte  i24  7s.  6d.  par  once,  poids 
de  troie? 

550.  Un  homme  charitable  avait  un  billet  do  100 
piastres;  il  a  distribué  £5  13s.  4d.  aux  pauvres,  don- 
nant à  chacun  6s.  8d.:  combien  a- t-il  assisté  de  pauvres, 
et  combien  lui  reste-t-il? 

551.  Partagez  ^£550  3s.  IJd.  entre  4  hommes,  6 
femmes  et  8  cnfans,  de  manière  que  les  hommes  aient 
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le  double  des  femmes,  et  les  femmes  le  triple  des  en- 
fdns. 

552.  J'ai  aclictu  428  verges  de  drap  à  14s.  8d.  la 
verge  et  je  l'ai  vendu  16s.  3d.:  combien  ai-je  gagné? 

553.  Un  raarcliand  a  136  verges  de  mousline  qui  lui 
coûtent  3s.  8d.  la  verge:  combien  doit- il  la  vendre  pour 
gagner  £12  sur  le  tout? 

5ô4.  Divisez  £6842  14s.  6J.  entre  trois  personne?,  do 
manière  que  la  première  ait  £568  i4s.  4d.  plus  que  la 
2"  j  et  la  seconde  £728  18s.  2d.  plus  que  la  3". 

o55.  Combien  aura-t-on  de  thé  pour  £136  14s.  8d., 
à  6s.  6d.  la  livre? 

5ÔQ.  37 J  verges  do  drap  coûtent  £13  18s.  8-Jd.:  à 
combien  revient  la  verge? 

557.  J'ai  paye  £25  7s.  lOd.  pour24-J  verges  de  drap 
à  5|-  piastres  la  verge:  combien  dois-je  encore. 

558.  On  demande  Jol8  10s.  Qà.  pour  faire  10  toi.  18 
pi.  carrées  d'ouvrage:  quel  est  le  prix  de  la  toise? 

5^i9.  Un  homme  fiiit  57  lieues  20  arpents  et  5  per- 
ches en  8|  jours:  combien  a-t  il  fait  par  jour? 

560.  Un  homme  est  né  le  7  Octobre  1821  à  7  heures 
18  minutes  du  matin,  combien  a-t-il  eu  de  jours,  d'heures 
et  de  minutes  le  4  Mars  1847  à  midi,  sachant  qu'il  y  a 
eu  6  années  bissextiles  pendant  ce  temps? 

561.  Quel  jour  est  nô  un  homme  qui  a  eu  24  ans  7 
mois  9  jours  le  18  Avril  1846? 

562.  Combien  y  a-t-il  de  verges  dans  1728  aunes;  et 
et  combien  y  a-t-il  d'aunes  dans  476  verges? 


FRACTIONS.  (11.) 
75.   Une  fraction  est  une  ou  plusieurs  parties  de 


74 


l'unité  divisée   en  un  nombre  quelconque  de   partie? 
égales. 

Par  exemple,  si  l'on  partageait  une  pomme  en  5  parties  ('gales, 
chaque  morceau  exprimerait  une  fraction  de  la  pomme,  et  se 
nommerait  un  cinquième;  si  on  en  prenait  trois  on  aurait  trois 
cinquièmes,  etc. 

On  représente  les  fractions  par  deux  nombres  placés 
l'un  au-dessous  de  l'autre,  et  séparés  par  un  trait. 
Ainsi  un  cinquième  s'écrit  J,  trois  cinquièmes  s'écri- 
vent f . 

76.  Il  y  a  trois  sortes  de  fractions:  1^.  les  fractions 
absolues;  2*^.  les  fractions  vulgaires  ou  relatives;  3*^.  et 
les  fractions  décimales,  (voyez  3°  partie.) 

77.  Les  fractions  absolues  sont  celles  qui  se  repré- 
Bentent  par  deux  nombres  comme  i,  y,  etc. 

78.  Les  fractions  relatives  sont  celles  qui  ont  un 
nom  qui  leur  est  propre  et  qui  sont  des  subdivisions 
des  poids,  mesures,  etc.,  comme  les  pieds  ù  l'égard  de  la 
toise,  etc. 

79.  Les  fractions  décimales  sont  des  parties  de  l'unité 
qui  sont  de  dix  en  dix  fois  plus  petites  les  unes  que  les 
autres.  ' 

80.  Pour  lire  une  quantité  exprimée  en  fractions 
absolues,  on  lit  d'abord  le  terme  supérieur,  puis  le  terme 
inférieur,  en  y  ajoutant  la  terminaison  ième. 

Ainsi  \  se  lit  un  cinquième;  f  quatre  cinquièmes;  ^  sept 
huitièmes,  etc.  ;  sont  exceptées  celles  dont  le  dénominateur  est  un 
des  chiffres  2,  3,  et  4,  comme  ^,  ^  f ,  qu'on  lit  une  demie,  deux 
tiers,  trois  quarts. 

81.  Le  terme  supérieur  d'une  fraction  se  nomme 
numérateur^  et  le  terme  inférieur,  dénominateur. 
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82.  Le  numérateur  indique  combien  la  fraction  con- 
tient de  parties  de  l'unité,  et  le  dénominateur  en  com- 
bien de  parties  égales  l'unité  est  divisée. 

Ainsi  cette  fraction  ij  indique  que  l'unité  est  partagée  en  quatre 
parties  égales,  et  qu'on  on  a  trois. 

83.  De  ce  qui  précède  il  suit  que  la  grandeur  d'une 
fraction  dépend  du  nombre  des  parties  du  dénominateur 
comparées  aux  unités  du  numérateur. 

Ainsi  la  fraction  ^  est  plus  grande  que  la  fraction  ^  ;  en  effet 
la  premiîïre  contient  4  parties  d'une  unité  divisée  en  7,  et  la  se- 
conde ne  contient  que  3  de  ces  parties ,  la  fraction  f  est  plus  grande 
que  la  fraction  ■{\.,  car  dans  le  premier  cas,  on  a  trois  parties  d'une 
unité  divisée  en  8  ;  dans  le  second,  on  a  aussi  trois  parties,  mais 
l'unité  étant  divisée  en  16  parties,  elles  sont  plus  petites. 

Ainsi:  1°.  Plus  le  numérateur  d'une  fraction  est  petit, 
le  dénominateur  restant  le  même,  moins  la  fraction  a  de 
valeur; 

2°.  Au  contraire,  plus  le  dénominateur  est  petit,  le 
numérateur  restant  le  même,  plus  la  fraction  a  de  va- 
leur; 

3°.  Lorsque  le  numérateur  égale  le  dénominateur,  la 

fraction  égale  une  unité  ; 

4°.  1  Tsque  le  numérateur  est  plus  petit  que  le  déno- 
minateur, la  fraction  est  plus  petite  que  l'unité; 

5®.  Lorsque  le  numérateur  est  plus  grand  que  le  dé- 
nominateur, la  fraction  est  plus  grande  que  l'unité. 

84.  Deux  fractions  exprimées  par  des  termes  difFérena 
peuvent  avoir  la  même  valeur,  pourvu  que  le  rapport 
soit  le  même  entre  le  numérateur  et  le  dénominateur 
de  chaque  fraction,  par  exemple  |  équivalent  à  J,  carie 
rapport  de  2  à  4  est  le  même  que  celui  de  3  à  6,  c'est-à- 
dire  que  2  est  la  moitié  de  4  comme  3  est  la  moitié  de 
6  ;  chacune  de  ces  fractions  exprime  donc  la  moitié  de 
l'entier  et  pourrait  s'écrire  -J. 
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85.  On  peut  donc  multiplier  les  deux  termes  d'une 
fraction  par  un  même  nombre  sans  en  changer  la  va- 
leur. 

Supposons,  par  exemple,  qu'on  mulliplio  par  3  les  deux  terme» 
de  la  fraction -J  on  anra*^,  fraction  équivalente  à  la  première. 
En  effet,  en  multipliant  le  dcnominatcur  seul,  nous  aurions  -f- 
fraction  3  fois  plus  petite  que  la  précédente,  puisque  dans  i  l'u- 
nité a  été  divisée  en  5  et  qu'on  en  a  4  parties,  et  que  dans  -j*^  Tu- 
nito  est  divisée  en  15,  nombre  trois  plus  grand  ;  chacunn  do  ces 
dernières  parties  nV=l<  donc  que  le  tiers  de  celles  de  la  premièro 
fraction,  et  comme  on  n'en  a  que  lo  mémo  nombre,  on  n'a  donc  que 
le  ^  de  la  fraction  primitive;  mais  si  on  multiplie  aussi  le  numéra- 
teur 4,  dans  la  fraction  -f-,  par  3,  on  aura  ]f„  fraction  qui  égale 
trois  fois  yj,  puisque  dans  {"^,  on  a  12  parties  de  l'unité  partagée 
en  15  et  que  dans  l'autre  on  n'a  que  5,  c'est-à-dire  le  tiers  do  ces 
mêmes  parties.  Mais  puisque  la  fracion  -^^  égale  lo  ^  do  f,  et 
qu'elle  est  aussi  le  ^  de  -}-|,  J  |  égale  donc  ^;  donc,  etc. 

Questions  sur  les  Fractions. 

75.  Qu'est  ce  qu'une  fraction? — 76.  Combien  y  a-t-il  de  sortes 
de  fractions? — 77.  Qu'est-ce  qu'unefraction absolue? — 78.  Qa'ap- 
pelle-t-on  fi-action  relative? — 79.  Qu'appelle-t-on  fractions  déci- 
males?— 80.  Comment  lit-on  une  fraction? — 81.  Comment  nom- 
me-t-on  les  deux  termes  d'une  fraction? — 82.  Que  marquent  les 
deux  termes  d'une  fraction? — 83.  De  quoi  dépond  la  grandeur 
d'une  fraction? — 84.  Deux  fractions  peuvent-elles  avoir  la  même 
valeur,  quoique  exprimées  par  des  nombres  différens? — 85.  Chan- 
ge-t'on  la  valeur  d'une  fraction  en  multipliant  ou  en  divisant  ses 
deux  termes  par  un  même  nombre? 

Réductions  des  Fractions, 

86.  Les  réductions  des  fractions  sont  divers  change- 
mens  qu'on  leur  fait  subir,  sans  que  pour  cela  elles 
changent  de  valeur. 

87.  Les  principales  réductions  sont  au  nombre  de 
quatre:  1°.  Eéduire  des  entiers,  ou  des  entiers  et  des 
i'ractions,  en  une  seule  fraction. 
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2**.  Réduire  des  fractions  en  entiers^,  lorsqu'elles  en 
contiennent. 

3°.  Réduire  les  fractions  à  lour  plus  simple  expres- 
sion. 

4°.  Réduire  les  fractions  au  racmc  d<jnominatcur. 

Première  réduction. 

88.  On  réduit  des  entiers  en  fractions  en  les  multi- 
pliant par  le  dénominateur  donné.  Lorsqu'il  y  a  une 
fraction  jointe  aux  entiers,  on  ajoute  le  numérateur  au 
produit. 

Premier  exemple. 

On  demande  combien  il  y  a  de  quarts  dans  trois  en- 
tiers. 

Un  entier  contient  4  quarts;  3  entiers  contiendront 
donc  3  fois  4  quarts;  donc,  pour  résoudre  ce  problème, 
il  faut  multiplier  3  par  4  :  on  aura  pour  réponse  ^■^. 

Deuxième  exemple. 

Réduire  18  entiers  |  en  une  seule  fraction. 

D'après  ce  qui  vient  d'être  dit  chaque  entier  donnera 
8  huitièmes,  les  18  donneront  donc  18X8=^^'*,  plus 
3  qu'on  avait  d'abord=^-J|''. 

Exercices  sur  la  première  réduction. 

V,  563.  On  veut  réduire  7  entiers  en  quarts,  com- 
bien y  en  aura-t-il? 

P.  564.     Réduisez  9  entiers  ^^r  en  sixièmes. 

P.  6QÔ.     Réduisez  28  Jl^  en  une  seule  fraction. 

P.  566.     Réduisez  10  entiers  5-  en  une  seule  fraction. 

P.  567.  On  désire  réduire  9  entiers  en  neuvièmes: 
quel  en  sera  le  total? 
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r.  5G8.     On  veut  rcduirc  20  entiers  en  dixième» 
combien  en  aura-t-on? 

P.  569.  Dites  le  total  de  six  unités  réduites  en 
quinzièmes. 

P.  570.  Combien  y  a-t-il  de  huitièmes  dans  24  en- 
tiers ^  ? 

P.  571.  Combien  y  a-t-il  de  douzièmes  dans  51  en- 
tiers yj? 

P.  572.  Combien  y  a-t-il  de  septièmes  dans  15  en- 
tiers j  ? 

P.  573.     Iloduisez  34  |  en  une  seule  fraction. 

P.  574.  Savoir  le  nombre  de  demies  qu'il  y  a  dans 
81  entiers  -J. 

P.  575.     Dites  combien  il  y  a  de  tiers  dans  7  entiers? 

P.  576.  Dites  le  nombre  de  quarts  qu'il  y  a  dans 
50  entiers  ^, 

Deuxième  réduction  preuve  de  la  première. 

89.  Pour  réduire  les  fractions  en  entiers,  lorsqu'elles 
en  contiennent,  il  faut  diviser  le  numérateur  par  le  dé- 
nominateur, le  quotient  donnera  les  unités;  le  reste,  s'il 
y  en  a  un,  sera  le  numérateur  d'une  fraction  qui  aura 
pour  dénominateur  celui  de  la  fraction  primitive. 

Premier  exemple. 

On  demande  combien  il  y  a  d'entiers  en  ^7^^  ? 

Quatre  quarts  égalent  un  entier;  12  quarts  valent 
donc  autant  d'entiers  qu'il  y  a  de  fois  4  dans  12:  donc, 
pour  résoudre  cette  question  il  faut  diviser  12  par  4. 
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Deuxième  exemple. 

Combien  y  a-t-il  d'entiers  dans  ^i^  ? 

|{  égalent  un  entier;  la  fraction  proposée  contient  donc 
autant  d'entiers  qu'il  y  a  de  fois  8  dans  147;  pour  avoir 
la  réponse,  il  faut  donc  diviser  147  par  8,  et  le  reste, 
s'il  y  en  a  un,  sera  le  numérateur  d'une  fraction  qui  aura 
pour  dénominateur  celui  de  la  fraction  primitive. 
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Ces  exemples  servent  de  preuves  à  ceux  do  la  réduc- 
tion précédente  et  réciproquement. 

Exercices  sur  la  Deuxième  Réduction. 

P.  577.     Combien  y  a-t-il  d'entiers  dans  ^^  ? 
P,  578.     Trouvez  les  entiers  contenus  dans  ^j^. 
P.  579.     Quels  sont  les  entiers  contenus  dans  cette 
fraction  Yr  ? 

P.  580.     Combien  y  a-t-il  d'entiers  dans  la  fraction 

P.  581.     Quels  sont  les   entiers  contenus  dans  la 
fraction  i|J*? 

P.  582.     Combien  y  a-t-il  d'entiers  dans  la  fraction 

P.  583.     On  demande  combien  il  y  a  d'entiers  dans 


15^ 

1  r 
P.  584.     Combien  y  a-t-il  d'entiers  dans  ^)>? 

P.  585.  Dites  combien  il  y  a  de  jours  dans  Yî*  de 
jours? 

P.  586.  On  demande  combien  il  y  a  de  degrés  dans 
1 P  de  degrés? 
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Troisième  Réduction. 

90.  Pour  roJuirc  une  fraction  à  sa  pîu3  simple  er- 
pression,  il  faut  d'abord  diviser  le  numérateur  et  le 
dénominateur  pra'  un  même  nombre  et  répéter  cette 
opération  sur  les  deux  termes  de  la  fraction  résultante 
jusqu'à  ce  qu'on  ait  obtenu  une  fraction  irréductible  (*). 

Soit  J|,  les  deux  termes  étant  divisés  par  2  donnent 
|y,  ceux-ci  étant  divisés  par  3  on  a  0,  et  si  on  divise 
ces  deux  derniers  ternies  aussi  par  3,  on  obtient  |  pour 
la  plus  simple  expression  de  |-J. 

î)l.  On  peut  abréger  cette  simplification  successive 
en  divisant  les  deux  termes  par  le  plus  grand  commun 
diviseur,  c'est-à-dire  par  le  plus  grand  nombre  qui 
puisse  les  diviser  sans  reste. 

92.  Pour  trouver  le  plus  grand  commun  diviseur  des 
deux  termes  d'une  fraction,  il  faut  diviser  le  dénomina- 
teur par  le  numérateur;  s'il  ne  reste  rien,  ce  sera  le 
numérateur  qui  sera  le  plus  grand  commun  diviseur; 
s'il  y  a  un  reste,  il  faut  diviser  le  premier  diviseur  par 
le  reste,  et  continuer  ainsi  la  division  jusqu'à  ce  qu'elle 
se  fasse  sans  reste.  Le  dernier  diviseur  qu'on  aura 
employé  sera  le  plus  grand  commun  diviseur,  par  lequel 
il  laudra  diviser  les  deux  termes  de  la  fraction.  Si  le 
dernier  diviseur  était  l'unité,  la  fraction  serait  irréduc- 
tible. 


W\ 


r*)  Un  nombre  est  divisible:  par  2,  lorsque  son  dernier  chiffre 
©st  pair  ou  zéro  ;  par  3,  lorsque  la  somme  de  ses  chiffres,  con- 
sidérés comme  des  unités  simples,  égale  3,  o\\  un  multiple  de  3; 
par  4,  lorsque  le  nombre  formé  par  les  deux  derniers  chiffres  est 
divisible  par  4,  par  5,  lors(iu'il  est  terminé  par  5  ou  0;  par  6, 
lorsqu'il  est  divisible  par  2  ot  par  3;  par  8,  lorsque  le  nombre 
formé  par  les  deux  derniers  chiffres  égale  un  multiple  de  8,  et 
que  le  3e  est  pair;  par  9,  lorsque  la  somme  des  chiffres,  considérés 
comme  des  unités  simples,  égale  9  ou  un  multiple  de  9. 
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EXEMPLE. 
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On  demande  la  plus  simple  expression  de  -iVÂ* 

OPERATION. 
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Ayant  divisé  le  dénominateur  par  le  numérateur,  il 
reste  78;  je  divise  le  numérateur  par  ce  nombre  et  il 
reste  39;  je  continue  à  diviser  ainsi  l'avant-dernier 
reste  par  le  dernier,  et  je  trouve  que  39  ne  donne  pas 
de  reste,  d'oii  je  conclus  qu'il  est  le  plus  grand  commun 
diviseur:  je  divise  les  deux  termes  de  la  fraction  par 
39  et  j'ai  3  pour  numérateur  de  la  nouvelle  fraction,  et 
35  pour  dénominateur;  ce  qui  donne  /j  pour  la  plus 
simple  expression  de  -ïV/j» 


Exercices  sur  la  troisième  réduction, 
les  fractions  ^,  4-S,  -?#, 


24. 


leur 


P.  587.  Réduisez 
plus  simple  expression. 

P.  588.  Mettez  -^2%  ^  ^^  P^"^  simple  expression. 

P.  589.  Quelle  est  la  plus  simple  expression  de  la 
fraction  y^/y  ? 

P.  590.  Réduisez  }^^  à  sa  plus  simple  expression. 

P.  591.  Réduisez  -^-^^  à  sa  plus  simple  expression. 

P.  592.  Quelle  est  la  plus  simple  expression  de  -//j? 

P.  593.  Quelle  est  la  plus  petite  expression  de  f-J? 

P.  594.  Dites  la  plus  simple  expression  de  cette 
fraction  ^g^. 

P.  595.  Quelle  est  la  plus  simple  expression  de  cette 
fraction  ^5%%? 

P.  59;^.  Réluisez  ^y^^  à  sa  plus  simple  expression. 


^n^ 


82 


P.  597.  Mettez  ^-^)^-^  à  sa  plus  petite  expression. 
P.  598.  Quelle  est  la  plus  petite  expression  de  la 
fraction  £|[j? 

Quatrième  réduction, 

93.  Pour  réduire  les  fractions  au  même  dénoraina-^ 
leur,  ou  peut  se  servir  de  la  méthode  suivante:  on 
choisit  un  nombre  appelé  dénopainateur  commun,  tel 
qu'il  puisse  être  divisé  sans  reste  par  chacun  des  déno- 
minateurs, et  l'on  multiplie  les  deux  termes  de  chaque 
fraction  par  le  quotient. 

94.  On  trouve  le  dénominateur  commun  en  multi- 
pliant les  uns  par  les  autres,  les  dénominateurs  des 
fractions  proposées.  On  peut  se  dispenser  de  multi- 
plier par  ceux  qui  sont  sous-multiples  de  quelqu'autre» 


EXEMPLE. 

On  veut  mettre  les  fractions  suivantes  au  même  dé- 

2     4.     5     1 

3»  5>  ir>  8* 

OPÊR^iTION. 


nominateur:  t.  ^.  4-.  1 


5X6=30X8=240  dénominateur  commun. 
240  dénom.  com. 


J=48 
A=.iO 

j=30 


2 
■J 

80 


4t 
43 


19 '2 
2  iO 


i 


1 

8 


40       30 


20  0 
'i  lu 


Q  10 


Ayant  trouvé  240  pour  dénominateur  commun,  je 
divise  ce  nombre  par  3,  par  5,  par  6  et  par  8,  j'ai  pour 
quotients  80,  48,  40,  et  30;  j'écris  ces  nombres  sous  les 
fractions  données,  et  je  multiplie  chacun  de  leurs  termes 
par  le  nombre  correspondant  80,  48,  etc.,  et  ^'ai  pour 


8 


réponse  ^Jg,  ^^  Jg,  Ug,  ,fig.     On  pourrait  également 
écrire  les  quotients  en  la  manière  indiquée  No.  96. 

Questions  sur  les  Réductions  des  Fractions. 

86.  Qu'est-ce  que  les  réductions  des  fractions? — 87.  Quelles  sont 
les  principales  réductions? — 88.  Comment  réduit-on  des  entiers  en 
fractions? — 89.  Que  fiiut-il  faire  pour  réduire  les  fractions  en  en- 
tiers?— 90.  Que  faut-il  faire  pour  réduire  une  fraction  à  sa  plus 
simple  expression? — 91,  Peut-on  abréger  cette  simplilication  suc- 
cessive des  fractions? — 92.  Que  faut-U  faire  pour  trouver  le  plus 
grand  commun  diviseur  des  deux  termes  d'une  fraction? — 93.  Que 
faut- il  faire  pour  réduire  les  fractions  au  même  dénominateur? 
— 94.  Comment  trouve-t-on  le  dénominateur  commun? 


dé- 


aui,  je 
li  pour 
lous  les 
[termes 
Il  poui: 


Exercices  sur  la  quatrième  réduction. 

P.  599.  Réduisez  en  même  dénominateur  i,  |,  J,  jî. 
P.  600.  On  veut  réduire  au  même  dénominateur  i, 
,  et  ^. 
P.  601.  Je  veux  réduire  J,  f,  f  et  -},   au  même  dé- 
nominateur. 

P.  602.  Réduisez  au  même  dénominateur  \h^  \  },  et 

P.  603.  Réduire  au  même  dénominateur  les  iVacaoîis 
suivantes:  ^,  -f^  et  -f-r,» 

P.  604.  On  veut  réduire  au  même  dénomi....teur  J, 
5   JL  et  i^^' 

P.  605.  Réduisez  au  même  dénominateur  les  f'rac- 
■i-ions  suivantes:  {J,  \h  tïï  ^^  ui* 

P.  606.  Réduisez  au  mênii*^  dénominateur  ^V  et  l?}. 

P.  607.  Donnez  un  même  dénominateur  aux  frac- 
tions suivantes:  -^Jr^  et  -j-^J.    . 

P,  608,  Réduisez  'j  et  ^  au  même  dénominateur. 
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P.  609.  On  propose  de  réduire  ^jj  et  f^  au  même 
dénominateur. 

P.  610.  On  propose  de  ne  donner  qu'un  même  déno- 
minateur à  ces  deux  fractions,  ^y,  j^. 


ADDITION  DES  FRACTIONS.  (12.) 

95.  On  effectue  l'addition  des  fractions  en  ajoutant 
ensemble  tous  les  numérateurs,  quand  les  fractions  sont 
au  même  dénominateur;  si  elles  n'y  sont  pas,  il  faut 
d'abord  les  y  réduire  (No.  93),  ensuite  on  divise  la 
somme  des  numérateurs  par  le  dénominateur  commun 
pour  avoir  les  entiers  qui  s'y  trouvent. 

EXEMPLE. 

On  demande  combien  il  y  a  d'entiers  dans  les  frac- 
tions suivantes:  J,  f >  f»  J?  Réponse,  2. 

OPÉRATION. 

La  somme  \p  égale  plus  d'une  unité,  car  il  ne  faut 
que  S  huitièmes  pom"  former  l'unité;  en  divisant  16  par 
8,  on  trouvera  que  cette  fraction  équivaut  à  deux  uni- 
tés (No.  89). 

96.  La  preuve  de  cette  règle  se  fait  par  une  autre 
addition  de  fractions  qui  ont  pour  dénominateurs  les 
mêmes  que  ceux  de  la  règle,  et  pour  numérateurs  ce 
qui  manque  aux  numérateurs  de  la  règle,  pour  que 
chacun  soit  if,aX  à  son  dénominateur.  On  fait  la  somme 
de  ces  fractions,  que  l'on  joint  à  la  ;omme  des  fractions 
de  la  règle,  et  si  le  total  donne  autant  d'unités  qu'il  y  a 
de  fraction»  dans  la  question,  la  règle  est  bien  faite. 


d'i 


85 


ème 


mo- 


EXEMPLE. 


iitant 

;  sont 

faut 

Lse  la 
ftmuii 


frac- 


le  faut 
|16  par 
uni- 
autre 
irs  les 
ïurs  ce 
ir  que 
[somme 
lactiona 
l'il  y  a 
ute. 


Un  tailleur  a  quatre  coupons  de  drap,  savoir:  §,  |, 
J  et  ^.  JX  veut  savoir  combien  il  y  a  d'entiers?  Ré- 
ponse, 2§. 

24  D.  C.  24  D.  C. 


Solution,  f  X8= 

~ii 

Preuve 

,iX8: 

—A 

ix6=>î 

iXQ=à 

fX4=|î 

*X4=2\ 

JX3— 2% 

SX3=|i 

57 

24 

39 

24 

9 

2A 

15 

m 

+m 

Somme  de  la 

preuve. 

z 

-40 

Exercices  sur  V Addition  des  Fractions. 

P.  611.  On  veut  ajouter  ensemble  les  fractions  sui- 
vantes, savoir:  f,  |,  ^,  -f^  et  J:  combien  aura-t-on 
d'unités? 

P.  612,  Quel  est  le  total  des  nombres  suivans:  14f, 
19§,  41f,  et  34  -V? 

P.  613.  On  demande  le  total  des  nombres  3 If»  40f, 
25fet48j? 

P.  614.  Additionnez  les  nombres  suivans:  36 J,  71J, 
82f  et  91f  ? 

P.  615.  De  quel  nombre  faut-il  ôter  77 j  pour  que 
le  reste  soit  88^? 

P.  616.  Additionnez  ensemble  |,  j-,  ^  et  f. 

P.  617.  Faites  la  somme  des  fractions  suivantes:  J, 
h  i  et  f . 
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P.  618.  Quel  est  le  total  des  fractions  suivantes:  ^f^ 

ru  ^^  if- 
P.  619.  Donnez  le  total  des  fractions:  J,  -^j  et  -^jy. 

P.  620.  Additionnez  les  nombres  suivans  et  donnez- 
en  le  total:  lôjl,  18Jet20i. 


SOUSTRACTION  DES  FRACTIONS. 

97.  Pour  effectuer  la  soustraction  d6  fractions  on 
opère  comme  il  suit: 

1^  Si  les  deux  fractions  proposées  ont  le  môme  dé- 
nomii  ateur,  on  retranche  le  dénominateur  de  l'une  du 
ïiv  n(  rateur  de  l'autre,  et  on  donne  au  reste  le  dénomi- 
nat(  ;'r  commun  de  ces  deux  fractions.  S'il  est  question, 
par  exemple,  de  retrancher  i}  de  {},  le  reste  sera  J,  qui 
se  réduit  à  7^. 

2°.  Si  les  fractions  n'ont  pas  le  même  dénominateur, 
on  les  y  réduit  (No.  93),  après  quoi  on  iait  la  soustrac- 
tion comme  il  vient  d'être  dit.  Ainsi  pour  ôter  f  de  f 
je  change  ces  fractions  en  -fi^  et  -^,j;  et  retranchant  8  de 
9,  il  me  reste  j^. 

3°.  Si  de  9f  ont  voulait  retrancher  4^  comme  en  ne  peut  ôter 
^  de  f ,  on  emprunterait  sur  9  une  unité,  laquelie  réduite  en  hui- 
tième et  ajoutée  à  f  ferait  ^-^  desquels  ôtant  ^,  il  resterait! ,  étant 
ensuite  4  de  8  qui  restent  après  l'emprunt,  il  resterait  en  tout  4f 


ou  4|. 

i-                                                     »                                        X 

Exercices  sur  la  Soustraction 

des 

Fractions, 

P. 

621. 

De  f  ôtez  1. 

P. 

622. 

De  liû  ôtez  i§. 

P. 

623. 

De  5|  ôtez  31 

- 

P, 

624. 

De  14tV  ôtez  8f 
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ï*.  625.  Quel  est  le  nombre  qui,  étant  ôté  de  85^ 
donne  75^  pour  reste? 

P.  626.  Quel  est  l'excodant  de  J^  sur  f  ? 

P.  627.  Trouver  la  différence  qui  existe  entre  les 
nombres  165?  et  77§. 

P.  628.  Combien  rcste-t-il  de  HJ,  après  avoir  ôté 


qui 


MULTIPLICATION  DES  FRACTIONS. 

98. — 1°.  Pour  multiplier  une  fraction  par  une  fraction, 
Il  faut  multiplier  le  numérateur  de  l'une  par  le  numé- 
rateur de  l'autre,  et  le  dénominateur  de  l'une  par  le 
dénominateur  de  l'autre. 

Par  exemple,  pour  multiplier  ^  par  f ,  on  multipliera  2  par  4, 
ce  qui  donnera  8  pour  numérateur  ;  multipliant  pareillement  3 
par  5,  on  aura  15  pour  dénominateur,  et  par  conséquent  -f^  pour 
le  produit. 

Pour  comprendre  la  raison  de  cette  métliodo,  il  faut  se  rappeler 
que  le  multiplicateur  indique  toujours  combien  de  fois  il  faut 
prendre  le  multiplicande. 

Ainsi,  raultipiior  ^  par  f,  c'est  prendre  4  fois  le  5e  de  ^:  or  on 
multipliant  le  dénominateur  S  par  5,  on  cliange  les  tiers  en  quin- 
zièmes, c'est-à-dire  en  parties  5  fois  plus  petites-  la  fraction  -f-g 
Tgale  donc  le  5e  de  f,  et  on  multipliant  le  numérateur  2  par  4,  on 
prend  4  fois  cette  cinquième  partie  de  *,  on  multiplie  donc  on 
effet  f  par  f.  ^laisdans  cette  opération  on  a  multiplié  d'une  part 
les  doux  numérateurs,  et  de  l'autre  les  dénominateurs:  donc  pour 
multiplier,  etc. 

2°.  Si  on  avait  un  entier  ou  des  entiers  à  multiplier  par  une 
fraction,  ou  une  fraction  à  multiplier  par  un  entier  ou  par  des  on  - 
tiers,  on  mettrait  la  partie  entière  sous  la  forme  de  fraction»  en 
lui  donnant  l'unité  pour  dénominateur;  par  exemple,  sij\i.i  'J  a 
î)3ultiplior  par  4-,  l'opération  se  réduit  ù  multiplier  9  par  ^,  ce  q  ui, 


W^ 


Il-' 


V.4  -■ -^'^  ■ 
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selon  la  règle  qu'on  vient  de  donner,  produit  ^,  qui  se  réduisent 
à  5|.  On  voit  que  dans  ce  cas  l'opcration  se  réduit  à  multiplier 
les  entiers  par  le  numérateur  de  la  fraction,  et  à  dunnei  au  pro- 
duit le  dénominateur  de  cette  même  fraction. 

3°.  S'il  y  avait  des  entiers  joints  aux  fractions,  on  pourrait, 
avant  de  faire  la  multiplication,  réduire  ces  entiers  chacun  en 
fraction  de  même  espèce  que  celle  qui  raccompagne.  Par  exem- 
ple, si  j'ai  12^  à  multiplier  par  9|,  je  change  le  multiplicande  en 
^  et  le  multiplicateur  en  ^,  et  je  multiplie  %''  par  ^,  selon  la 
règle  ci-dessus,  ce  qui  me  donne  '^f^',  qui  équivalent  à  122  ^. 

Exercices  sur  la  multiplication  des  fractions. 

P.  629.  Quel  est  le  produit  de  6^  par  8f  ? 

P.  630.  Quel  serait  le  produit  de  45|-  par  3$? 

P.  631.  Multipliez  62|  par  28f ,  et  dites-en  le  pro- 
duit. 

P.  632.  Multipliez  8|  par  7. 

P.  633.  Multipliez  7f  par  fj. 

P.  634.  On  demande  le  produit  de  36  entiers  J,  par 
13  entiers  f. 

P.  635.  Quel  est  le  produit  de  35  entiers  f  par  25 
entiers  Ç? 

P.  636.  Quel  est  le  produit  de436|f   par  3  entiers? 

P.  637.  Multipliez  8  entiers  f  par  25  entiers  |. 

P.  638.  Calculez  le  produit  de  -^gV  P^^  ^^  entiers 

TtT' 


DIVISION  DES  FRACTIONS. 

99.-1°.  Pour  diviser  une  fraction  par  une  fraction, 
il  faut  renverser  les  deux  termes  de  la  fraction  diviseur 
et  multiplier  la  fraction  dividende  par  cette  fraction 
ainsi  renversée. 
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Par  exemple,  pour  diviser  f ,  pn^  j,  je  rcnrorse  la  fraction  ^  ce 
qui  donne  ^,  je  multiplie  ^  par  §;  selon  la  règle  donnue  (No.  98> 
et  j'ai  j^-  ou  1-^^  pour  le  quotient  de  f  divisé  par  ^. 

2°.  Si  l'on  avait  une  fraction  à  diviser  par  des  entiers,  ou  des 
entiers  à  diviser  par  une  fraction,  on  commencerait  par  mettre 
les  entiers  sous  la  forme  de  fraction,  en  leur  donnant  l'unité  pou» 
dénominateur,  par  exemple,  si  l'on  a  12  à  diviser  par  4»  on  réduira 
Fopération  à  diviser  y  par  ^,  ce  qui,  selon  la  règle  qu'on 
vient  de  donner,  se  réduira  à  multiplier  Y  par  ^  ce  qui  donne  V 
(W  16f.  Pareillement,  si  l'on  avait  ^  à  diviser  par  5,  l'opération 
se  réduirait  à  diviser  ^  par  ^  c'est-à-dire  à  multiplier  ^  par  ^,  oe 
qui  donne  ^3^. 

3°.  S'il  y  avait  des  entiers  joints  aux  fractions,  on  réduirall 
(«s  entiers  en  une  fraction  de  mémo  espèce  que  celle  qui  l'accom- 
pagne. 

Par  exemple,  si  l'on  avait  54|  à  diviser  par  12f,on  changerait 
le  dividende  en  ^la^  qi  jg  diviseur  en  3/,  et  l'opération  serait  ré- 
duite à  diviser  2^3  par  ^p,  c'est-à-dire  à  multiplier  ^^a  par  ^,  00 
qui  donnerait  f^  ou  4  /^. 

Exercices  sur  la  division  des  fractions, 

639.  Divisez  Wj  par  21|. 

640.  Divisez  331  par  99|. 

641.  Divisez  6f  parj. 

642.  Divisez  2J  par  7J. 

643.  Divisez  36  entiers  |  par  8. 

644.  Quel  est  le  quotient  de  \^  par  f  |  ? 

645.  Si  l'on  divisait  J  par  4|  quel  serait  le  quotient? 

646.  Quel  est  le  nombre  qui,  étant  multiplié  par  7f 
donnerait  19|  au  produit? 

647.  On  a  mis  755  bouteilles  dans  3J  pièces:  com- 
bien chacune  en  contient-elle? 

648.  Ol  a  payé  336  scli.  pour  3  \  douzaines  de 
chapeaux:  à  combien  revient  le  chapeau? 


ï» 
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Evaluation  des  fractions  absolues  en  fractions  relatives 

et  rcciprotjxicment. 

100.  Pour  convertir  une  fraction  absolue  en  uni 
relative,  il  faut  diviser  le  Nr.  par  le  Dr.,  si  le  Nr.  est  \)\v,?> 
grand  que  le  Dr.  le  quotient  sera  des  nnit(''s;  ensuite  on 
multiplie  le  reste  par  le  nombre  qu'il  faut  de  la  pre- 
mière subdivision  pour  faire  l'unitii. 

EXEIVITLi:. 

Réduisez  \  de  louis,  en  louis,  scli.,  etc. 

OPlhlATION. 

7_4 

3£1   15scb. 
X20sch. 

GO 
00 

La  fraction  étant  plus  grande  que  l'unité  en  divisant  le  Nr.par 
le  Dr.  il  vient  £lav  .quotient  et  trois  de  reste  qui  multiplie  par  20 
8ch.,  donne  60;  ce  nombre  divisé  par  4,  donne  15  sch.,  ce  qui  fait 
£1  15  sch.,  pour  la  fraction  f.  Si  lo  Nr.  est  plus  petit  que  le  Dr.  on 
pose  un  0  au  quotient  pour  tenir  lieu  d'unités  pricipales,  et  ensuite 
on  multiplie  le  Nr.  comme  dans  l'exemple  précédent  à  l'égard  du 
reste. 

101.  Pour  réduire  des  fractions  relatives  en  frac- 
tions absolues  il  faut  donner,  pour  Dr.  à  cette  fraction 
le  nombre  qui  exprime  combien  il  faut  de  ses  subdivi- 
sions pour  i'aire  l'unité  principale. 

Ainsi  pour  réduire  5  sch.  en  fraction  absolue  du  louis,  il  faut 
prendre  ce  5  pour  Nr.  et  20  pour  Dr.  parcequ'il  faut  20  sch.  pour 
faire  un  louis. 

Si  on  avait  des  entiers  il  faudrait  les  réduire  en  unités  des  sub- 
divisions qui  doivent  servir  de  Dr.  à  la  fraction,  £2  10s,  feraient 
M.  etc, 


m. 
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s  relatives 

e  en  \m^, 

fr.cst  piuf^ 
ensuite  on 
(le  la  pre- 


itit  le  Nr.par 
iltiplic  par  20 
h.,  co  qui  fait 

que  le  Dr.  on 
les,  et  ensuite 

à  l'égard  du 

es  en  frac- 
tte  fraction 
jes  subdivi- 

louis,  il  faut 
20  sch.  pour 

nités  des  sub- 
10s,  feraieqt 


Evcrciccs. 

f)49.  Combien  y  a-t-il  de  louis,  scli.,  etc.,  dans  ^  do 
louis? 

6ù0.  Combien  y  a-t-il  de  sch.  et  de  deniers  dans  -J  de 
louis? 

651.  Dites  le  nombre  de  deniers  et  de  farth.  qu'il  y  a 
dans  Yy  de  scli? 

652.  Combien  y  a-t-il  d'onces  dans  Hf  de  livre? 

653.  Quel  est  le  nombre  d'onces  et  de  dragmes  con- 
tenues dans  j';';  d'onces? 

654.  Réduisez  £4  5  sch.  en  fraction  al       ae. 

655.  Réduisez  en  fractions  absolues  de  l'unité  immé- 
diatement supérieure  les  nombres  suivans  1^.  10  sch. 
lld.;2^  4  Ibs.  13  on.;  3'^.  5  on.  4  dri\g.;4°.  3  gai.  1  pot. 

656.  Réduisez  4  sch.  7  deniers  en  fraction  absolue 
du  sch. 

657.  Réduisez  4  gros  15  grains  en  fraction  absolue 
de  la  livre,  poids  de  troie. 

658.  Réduisez  10  onces  7  dragmes  en  fraction  absolue 
de  la  livre. 

Questions  sur  les  quxilre  règles  et  Vévaluation  des 

fractions. 

95.  Comment  opère-t-on  l'addition  des  fractions? — 96.  Comment 
fait-on  lapreuve  de  l'additiontlcs  fractions? — 97.  Comment  fait- 
on  la  soustraction  des  fractions? — 98.  Que  faut-il  faire  pour  mul- 
tiplier une  fraction  par  une  fraction? — 99.  Que  faut-il  faire  pour 
diviser  une  fraction  par  une  autre? — 100.  Que  faut-il  faire  pour 
convertir  une  fraction  absolue  en  fraction  vulgaire? — 101.  Que 
faut-il  faire  pour  rcduire  des  fractions  relatives  en  fractions  abso- 
lues? 
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PRATIQUE  DE  LA  MULTIPLICATION 

PAR  PARTIES  ALIQUOTES.  (13.) 

102.  On  appelle  parties  aliquotes  d'un  nombre,  un 
autre  nombre  qui  le  divise  exactement:  ainsi  5  est  une 
partie  aliquote  de  20,  parce  que  20  divisé  par  5  donne  4. 

Table  des  parties  aliquotes. 

D'un  louis. 


I 


D'un  schelling. 

4  !!!!!!!!! 

3  

2  
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1   
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ïï 

_,      • r? 

D  un  douze  sous. 

JL 

T^ 

1 
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10s.0d l£ 


6 
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3 
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2 
1 
1 
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8. 
0. 
0. 
4. 
6. 
0. 
8. 
4. 
3. 
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:i 

1 

•10 

1 
•T2 

I 
•TJ 
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D'un  quintal. 
66  Ib....  ^  quint. 

28 i 

16 } 

14 i 

8 t'î 

7 tV 

D'un  quart. 

141b i 

7    î 

4    f 

3è  è 

2    Tï 

103.  Pour  savoir  si  un  nombre  est  une  partie  aliquote 
d'un  autre,  divisez  ce  dernier  par  l'autre  nombre;  s'il 
ne  reste  rien  le  quotient  montre  quelle  partie  est  ce 
nombre,  mais  s'il  reste  quelque  chose  il  n'est  point 
une  partie  aliquote;  ainsi:  7  n'est  pas  une  partie  ali- 
quote de  20,  parce  que  20  divisé  par  7  donne  2  et  6  de 
reste,  mais  4  en  est  une,  parce  que  20  divisé  par  4 
donne  5  au  quotient,  et  ce  quotient  indique  que  4  est 
le  ^  de  20  sch.  ou  d'un  louis. 

104.  H  est  évident  qu'un  nombre  quelconque  d'ob- 
jets à  £1  chacun  coûteront  autant  de  louis  qu'il  y  aura 
d'objets;  s'ils  coûtent  un  demi  louis  ou  10  sch.  ils  coû- 
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teront  autant  de  demi-louis,  il  faudra  par  conséquent 
en  prendre  la  moitié,  etc.  Ainsi  dans  le  premier  ex- 
emple suivant  il  faudra  prendre  le  \  du  multiplicateur 
parce  que  5  est  le  \  d'un  louis,  etc.  Le  reste  doit  être 
réduit  en  schellings  si  c'est  une  partie  aliquote  de  louis, 
ou  en  deniers  si  c'est  une  partie  aliquote  de  sch. 

I.  EXEMPLE. 

Quel  est  le  prix  de  794  verges  à  5  sch.  la  verge? 
Pour  5  sch.  le  i=  £198  10s. 

IL    EXEMPLE. 

Quel  est  le  prix  de  575  fbs.  à  4d. 
Pour  4d.  i  =  191s.  8d.  >  20 

=  £9  Ils.  Sd. 

Dans  le  premier  exemple  il  est  clair  que  si  chaque 
verge  coûtait  un  louis  le  tout  coûterait  £794,  mais  comme 
il  ne  coûte  que  5  sch.  qui  est  le  \  d'un  louis,  il  doit 
coûter  le  \  de  ^£794,  qui  est  de  £198  10  sch. 

Dans  le  deuxième  exemple  on  prend  le  |  de  575 
parce  que  4d.  est  le  \  d'un  sch.  et  on  a  191  sch.  8d. 
qui  donnent  JC9  Ils.  8d. 

Exercices, 

P.  659.    La  valeur  de    853  verges  à 
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P,  666, 

La  valeur  de 
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105.  Quand  le  prix  donné  n'est  pas  une  partie  exacte 
d'un  louis,  d'un  schelling,  etc.,  il  faut  prendre  pour 
une  partie  moindre  que  le  nombre  donné,  mais  qui  soit 
une  partie  exacte;  et  si  le  reste  n'est  pas  encore  une 
partie  exacte  on  prend  encore  pour  un  nombre  moindre, 
et  ainsi  de  suite,  puis  on  additionne  tous  les  produits. 
Ainsi  pour  15  sch.  on  prend  d'abord  pour  10  sch.  la  ^ 
•et  ensuite  pour  5s.  le  J  ou  la  J  du  produit  de  la  moitié. 
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I.  EXEMPLE, 

367  ver.  X  15s. 

Pr.  10s4l83  10s. 
Pr.  5s.  I  91  15s. 

=  Rép.  £275   5s. 


II.  EXEMPLE. 

568  on.  X  9cl. 

Pr.  6J.  i  284 
Pr.3a. -J  142 


426  >  20= 
=Rt'p.  £21  63. 

Dans  le  premier  exemple  on  a  pris  pour  10s.  la  ^  de  367; 
pour  5s.  le  ^  du  même  nombre  ou  la  ^  do  £183  10s.  qui  est  le 
produit  de  lOs.  ;  dans  le  2e.  exemple  on  a  pris  pom*  6d.  la  ^  do 
508  et  pour  3d.  le  \  du  même  nombre  ou  lu  ^  do  284  produit  do 
€d.  ;  lesquels  deux  produits  étant  additionnes  donnent  42Gs.  ou 
£21  6s. 

106.  Quand  il  y  a  des  louis  dans  le  prix  donné  on 
les  multiplie  par  le  multiplicande,  ensuite  on  addi* 
lionne  le  produit  des  schellings,  deniers,  etc.,  avec  le 
î)roduit  de  ces  louis. 

EXEMPLE. 

426  verges  à  £2  10s. 
£2 


852 


PourlOs.laA   213 


Réponse,  £1065 

107.  Quand  il  n'y  a  pas  de  louis  il  est  plus  facile  de 
multiplier  par  les  schellings  et  prendre  les  parties  ali- 
quotes  pour  les  deniers  s'il  y  en  a,  il  en  est  de  même  pour 
les  deniers  s'il  n'y  a  pas  de  schellings;  ainsi,  dans  le 
premier  exemple  du  No.  105  on  aurait  pu  multiplier  par 
15  et  diviser  par  20,  et  dans  le  second  multiplier  par  9 
et  diviser  par  12  et  ensuite  par  20. 
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Exercices, 

La  valeur  de  853  Ibs.  à 
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108.  1°.  Quand  le  prix  ne  consiste  qu'en  sch.  on 
peut  multiplier  par  la  moitié  des  schellings,  ensuite 
retrancher  un  chiffre  à  la  droite  'lu  produit,  doubler  ce 
chiffre  qui  sera  les  schellings  et  les  chiffres  à  gauche 
seront  des  louis. 

2°,  S'il  y  a  des  louis  il  faut  les  joindre  à  la  moitié  des 
sch.  ainsi  pour  multiplier  par  £2  1  Os.  multipliez  par  25. 

3**,  S'il  y  a  des  deniers  il  faut  prendre  des  parties 
aliquotes  sur  2s.  considérés  comme  un  seul,  et  doubler 
le  reste  s'il  y  en  a  un  avant  de  le  réduire  en  sch. 


I.  EXEMPLE. 

II.  EXEMPLE 

• 

25  X 

15s. 

25 X £3  lOs 

.  3d. 

07J 

35 

175 

125 

il2i 

75 

p.£l8  5 

H        3  3 

£87  16  3 
Exercices, 

£   s. 

d. 

P.  725.  La  valeur  de    678  verges  à 
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109.  Quand  le  multiplicateur  contient  une  fraction  il 
faut  multiplier  comme  aux  N°*.  précédens,  ^ns  avoir 
égard  à  la  fraction;  et  avant  de  faire  TacRition,  on 
prend  dans  le  multiplicande  des  parties  aliquotes  pour 
cette  fraction. 

EXEMPLE. 


Quel  est  le  prix  de  48{  verg.  à  £6  10s.? 


48| 


Pour  10^3. 
Pour  ^ 
Pour  J  le  ^ 


288 
24 
3     5 
!   12  6 


£216  17  6 

Après  avoir  multiplié  £6  10s.  par  48,  je  prends  pour  une  ^, 
(partie  des  ^)  la  ^  de  £16  10s.;  ensuite  pour  le  |  je  prends  le 
^  de  £6  10s.  ou  la  ^  de  £3  5s.  qui  sont  le  produit  d'une  ^,  les- 
quels produits  additionnés  ensemble  donnent  £216  17s.  6d.  pour 
réponse. 

Exercices. 
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110.  Quand  le  multiplicateur  est  composé  on  opère 
comme  ^x  N"'.  précédons,  pour  les  entiers  ;  ensuite 
on  décompose  les  subdivisions  en  parties  aliquotes  comme 
on  a  fait  pour  la  fraction  du  N".  109. 


EXE3irLE. 

M     10    6 

X4  quint.  2  qr.  14  ïbs. 


Pour  lO^s. 


16 
2 

Pour  6d.  jj'^  0     2 

Pourfla^iduM^    2     5     3 
PourHlb.leidesf  0    5     3f 


£18  12     6j 
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783. 
,    7b4. 


Exercices. 

le  prix  de 

568  j  ver.  à  16s.  8d.  la  verge? 

957  Ter.  2|  qr.  à  34s.  4d.? 

136  quint.  3  qr.  14  Ib.  à  £4  16s.  le  quintal  ? 

18  quint.  2  qr.  16  ïb  à  £3  18s.  6d.? 

21  quint.  1  qr.  24  Ib.  à  £i  17s.  8d.? 

9  quint.  2  qr.  22  Ib.  à  £2  13s.  6d.? 

168  quint.  3  qr.  25  Ib.  à  £4  8s.  6d.? 

0  quint.  2  qr.  27  &.  à  £5  15s.  9d.? 

Il  quint.  0  qr.  13  ib.  à  £G  18s.? 

748  quint.  1  qr.  11  Ib.  à  £7  16g.  8d.? 

3.^  quint.  3  ][r.  14  îbl  À  J3?'  4d.  par  quart? 

Ô  qmht.  2  qr.*23^  Ib.  ù  Ôs.  5d.  par  ft).? 

93  fl.s  6  oii.  15  m,  à.  £i   Ils,  7d.  la  livre? 

S  Ib.  1  oii.  4  gros  18  gz^ains  à  £3  12s.  6d.? 
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P.  785.  39  Ib.  10  on.  13  gros  12  grains  ù  £5  168.? 

786.  46  acres  3  verges  38  per.  ù.  £2  123.  par  aère? 

787.  9  setiers  3  minots  7  gall.  îi  £4  3s.  8d.  le  se- 
ticr? 

788.  67  douz.  7  bouteilles  à  £2  17s.  Gd.  la  dou- 
zaine? 

789.  25  ton.   11  quint.  2  qr.  12  Ib.  à  £4  83.  4d. 
le  quint.? 

790.  17  quint.  1  qr.  19  Ib.  à  £78  16s.  par  ton- 
neau? 


T> 


DEUXIEI\rE    PARTIE. 


quintal  ? 

• 

fcd.? 

"? 

m 

|)d.? 

• 

8d.? 

)ar  quart? 

ir  îb»? 
la  livre? 
12s.  6d.? 


PROPORTIONS. 
Opérations  qui  en  dépendenty  etc. 

111.  Une  proportion  est  l'égalité  de  deux  rapport». 

112.  Un  rapport  est  le  résultat  de  la  comparaison 
de  deux  nombres. 

113.  On  désigne  les  quatre  termes  qui  entrent  dans 
une  proportion,  par  des  noms  qui  leur  sont  affectés,  le 
1"  et  le  3°  sont  appelés  antécédens;  le  2*  et  le  4" 
conséquens;  le  1"  et  le  dernier  se  nomment  aussi  ex- 
trêmes et  les  deux  du  milieu  moyens. 

114.  Les  propriétés  fondamentales  des  proportions 
sont  les  suivantes  ;  P.  Le  produit  des  moyens  est  égal 
au  produit  des  extrêmes.  Soit  la  proportion  2:4: 13: 
6.  En  exprimant  la  raison  de  chaque  rapport  par  une 
fraction,  nous  aurons  |  et  f ,  et  ces  deux  fractions  ré- 
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Huitca  au  môme  dénominateur  (No.  98),  seront  JJ,  ,J  J. 
Or,  par  cette  opération  nous  n'avons  pas  troublé  la 
proportion;  en  la  rétablissant,  nous  avons  12:24:  :  12: 
24;  mais  les  facteurs  des  moyens  sont  les  mr^mes  que 
ceux  des  (xtrémes:  donc,  etc. 

Il  résulte  do  là  qu'on  peut  changer  l'ordre  des  termes 
d'une  proportion  sans  la  troubler,  pourvu  que  dans  celui 
dans  lequel  on  l'a  établie,  le  produit  des  moyens  soit 
toujours  égal  à  celui  des  extrêmes.  Ainsi  la  propor- 
tion ci-apr('3  peut  avoir  toutes  les  formes  suivantes: 

12:  3::20:  5  5:20::  3:i2 

12:20::  3:  5  5:  3::20:i2 

3:12::  5:2o  20:12::  5:  3 

3:  5::  12:20  20:  .'3::i2:  3 

Kn  etïet,  dans  tous  ces  arrangcmeng,  le  produit  des 
extri'mes  et  celui  des  moyens  est  toujours  l'un  des  deux 
produits  12X5,  3X20. 

Il  résulte  de  là,  que  pour  avoir  un  extrême  inconnu, 
il  faut  fiiire  le  produit  des  moyens,  et  le  diviser  par 
l'extrême  connu;  de  même  pour  avoir  un  moyen 
inconnu,  il  faut  faire  le  produit  des  extrêmes,  et  le 
diviser  par  le  moyen  connu,  le  quotient  donnera  le 
ternie  demandé  soit  à  trouver  le  4*  terme  de  cette  pro- 
portion io:5::2i :x. 


vSolution  5X21=105 


■=7 


15 

En  effet,  15  qui  est  ici  diviseur,  est  le  facteur  d'un 

produit  égal  à  celui  de  5  par  21;  mais  en  divisant  un 
produit  par  l'un  de  ses  facteurs,  l'autre  facteur  vient  au 
(quotient:  donc  pour  avoir  un  extrême  inconnu,  etc. 
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Soit  encore  cet  autre  exemple,  18:24:  :x:28. 
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Solution  18X28=504 


=21 


24 

En  effet,  le  diviseur  24  est  le  facteur  d'un  produit 
égal  à  celui  de  18  par  28,  mais  en  divisant  un  produit 
par  l'un  de  ses  facteurs,  il  vient  au  quotient  l'autre 
facteur:  donc  pour  avoir  un  moyen  inconnu,  il  faut,  etc. 

2°.  Si  on  ajoute  chaque  conséquent  à  son  antécédent 
ou  si  on  l'en  rctranclie,  la  proportion  est  encore  exis- 
tante. Soit  la  propoi'tion  12: 10:  : 48: 40;  la  différence 
des  deux  termes  du  premier  rapport  est  2  (12 — 10=2); 
celles  des  deux  termes  du  second  est  8  (48 — 40=8); 
or  on  a  2: 10:: 8:40.  En  effet,  en  retranchant  les 
conséquens  des  antécédens,  on  a  diminué  les  deux  rap- 
ports de  chacun  une  unité,  ils  sont  donc  demeurés  égaux. 
Au  contraire,  les  rapports  seraient  augmentés  d'une 
unité  et  seraient  encore  égaux  si  on  ajoutait  chaque 
conséquent  à  son  antécédent. 

3°.  La  somme  des  antécédens  est  à  la  somme  des 
conséquens,  comme  un  antécédent  est  à  son  conséquent. 
Soit  la  proportion  4:2:: 6:3;  on  peut  ciianger  les 
moyens  de  place  et  écrire  4:6:  :2: 3;  on  peut  ensuite 
ajouter  chaque  conséquent  à  son  antécédent,  et  on  aura 
4-j-6:2-f  3:  :6:3.  S'il  y  avait  un  plus  grand  nombre 
de  rapports  égaux,  on  le  démontrerait  de  môme. 

4°.  Si  l'on  multiplie  ou  si  l'on  divise  l'un  des  rapports 
ou  tous  les  deux  par  un  même  nombre,  la  raison  entre 
les  termes  de  chaque  rapport  sera  toujours  la  même,  et 
par  conséquent  on  n'aura  rien  changé  à  la  proportion  ; 
Soit  les  deux  rapports  6:2  et  9:3  formant  la  proportion 
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6 : 2  :  :  9 : 3.  Remarquons  d'abord  que  dans  chacun  de 
ces  rapports,  la  raison  peut  être  exprimée  par  une 
fraction,  par  exemple,  6:2  par  ^  et  9:3  par  §.  Mais 
on  a  vu  que  lorsqu'on  jiaultiplie  les  deux  termes  d'une 
fraction  par  un  même  nombre,  on  no  trouble  pas  le 
l'apport  qui  existe  entre  eux  :  donc,  etc.  Par  une 
suite  nécessaire,  si  l'on  divise  les  deux  termes  d'un 
rapport  par  un  même  nombre,  la  raison  ne  sera  pas 
changée. 

5°.  Si  l'on  multiplie  ou  si  l'on  divise  les  deux  anté- 
ccdens  ou  les  deux  conséquens  par  un  même  nombre, 
hi  proportion  ne  sera  pas  troublée.  Ceci  est  évident, 
(hins  la  proportion  suivante,  par  exemple,  4  :  2:  :6  :  3, 
si  nous  multiplions  4  qui  contient  2  fois  2,  par  3,  par 
exemple,  nous  aurons  pour  produit  12  qui  contiendra  2 
fois  2  autant  de  fois  que  le  nombre  3  contient  d'unités, 
c'est-à-dire  6  fois  (y  =6);  mais  en  multipliant  par  3 
1(3  noml)re  6  qui  contient  3  deux  fois,  nous  aurons  aussi 
un  produit  qui  contiendra  2  fois  3  autant  de  fois  qu'il  y 
a  d'unités  dans  18,  c'est-à-dire  6  fois  (^^=6).  On  le 
démontrerait  d'une  manière  analogue  pour  les  consé- 
quens. 

Par  une  suite  nécessaire,  si  l'on  divise  au  lieu  de 
multiplier,  la  même  propriété  aura  lieu. 

6^.  Quand  en  multiplie  terme  à  terme  deux  propor- 
tions, les  produits  résultant  de  ces  opérations  forment 
encore  une  proportion.  Par  exemple,  soit  les  deux 
proportions. 

3  :  6  :  :  4    :  8 
5  :  7  ::  15  :  21 


15  :  42  ::  60  :  168 
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Les  quatre  produits  forment  la  proportion  15  ;  42  : 1 
60  :  168.  En  effet,  les  deux  proportions  3:6:4:8 
et  5  :  7  :  :  15  :  21  donnent  les  égalités. 

3  —  4   pf  5  —  15 

Et  en  multipliant  terme  à  terme  ces  deux  égalités  on 
aura 

3  V-i  —  i  V  ii^  nn  l-'*  —  SiiL    dnnr    pfo 
G  A  f  —  jj  Ps  21  ""  4'2  —  17û>  uout,  t^iv.. 

Questions  sur  les  Proportions. 

111.  Qu'est-ce  qu'une  proportion? — 112.  Qu'est-ce  qu'un  rap- 
port?— 113.  Comment  désigne-t-on  les  quatre»  termes  qui  entrent 
dans  une  proportion? — 114.  Quelles  sont  les  propriétés  fonda- 
mentales des  proportions? 


RÈGLE  DE  TROIS  SIMPLE.  (14.) 

115.  La  Règle  de  Trois  simple  est  une  opération  à 
laquelle  donne  lieu  renoncé  d'un  problème  qui  renferme 
quatre  termes  d'une  ];)roportion,  dont  trois  étant  connus 
servent  à  découvrir  le  quatrième. 

Par  exemple,  le  problème  suivant:  6  hommes  ayant 
fait  42  toises  d'ouvrage:  combien  10  hommes  en  feront- 
ils  durant  le  même  temps,  renferme  une  règle  de  trois. 

1 1 6.  Quoique  l'on  distingue  ordinairement  cinq  sortes 
de  règle  de  trois,  savoir:  1*^.  la  directe  simple,  2°.  l'in- 
verse simple,  3°.  la  directe  double.,  4°.  l'inverse  double, 
5°.  la  composée,  c'est-à-dire,  en  partie  directe  et  en 
partie  inverse,  nous  n'en  reconnaîtrons  ici  que  de  deux 
sortes:  celles  dont  chaque  terme  n'est  composé  que  d'un 
seul  nombre,  et  que  nous  appelons  pour  ce  sujet  règles 
de  trois  simples,  tel  est  l'exemple  précédent  ;  et  celles 
dont  deux  termes,  quelquefois  les  quatre,  sont  composée 
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de  plusieurs  nombres,  nous  les  nommons  règles  de  trois 
composéeSy  et  elles  renfermeront  les  quatres  dernières 
espèces  nommées  ci-dessus. 

L'exemple  suivant  renferme  une  règle  de  trois  com- 
posée. 

Combien  faudra-t-il  de  jours  à  8  hommes  qui  travail- 
lent 10  heures  par  jour,  pour  faire  un  ouvrage  de  25 
toises  de  longueur  et  deux  de  largeur,  sachant  que  6 
hommes  ont  fait  en  15  jours,  travaillant  12  heures  par 
jour,  30  toises  d'un  autre  ouvrage  qui  a  3  toises  de  lar- 


geur? 


117.  Pour  opérer  sans  employer  les  proportions  un 
problème  qui  renferme  une  règle  de  trois,  on  divise  la 
quantité  qui  est  seule  de  son  espèce  par  celle  qu'il  l'a 
produite  ou  qu'elle  produit  elle-même,  et  on  multiplie 
le  quotient  par  le  troisième  terme. 

Soit,  par  exemple,  à  résoudre  le  premier  problème 
ci-dessus:  si  je  connaissais  l'ouvrage  que  chaque  homme 
a  fait,  je  le  multiplierais  par  10,  nombre  d'hommes  qui 
doivent  être  employés  pour  faire  l'ouvrage  demandé,  ce 
qui  donnerait  la  réponse:  mais  je  connais  l'ouvrage  que 
6  hommes  ont  fait  et  je  cherche  celui  d'un  seul,  cette 
première  question  demande  une  division,  et  le  quotient 
donnera  l'ouvrage  d'un  seul  homme:  pour  avoir  celui  de 
dix,  il  suffit  de  répéter  dix  fois  cette  quantité,  ce  qui 
exige  une  multiplication. 

2.  Exemple.  Onze  minots  de  blé  coûtent  68  schel- 
lings,  combien  coûteront  15  minots  du  même  é?  Je 
divise  68  par  11,  et  j'ai  6  schellings  j\  pour  le  prix 
du  minot,  je  multiplie  ce  nombre  par  15,  et  j'ai  92  j\ 
pour  réponse. 
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C'est  ainsi  qu'on  peut  opérer  toutes  les  règles  de  trois  directes; 
mais  comme  cette  méthode  présente  quelques  difficultés  à  cause' 
des  fractions  qui  peuvent  résulter  de  la  division,  on  peut,  pour  les 
éviter,  commencer  par  la  multiplication.  Ainsi  dans  le  premier 
exemple,  je  multiplie  42  par  10  et  j'ai  420;  mais  420  est  l'ouvrag» 
de  6  hommes,  j'ai  donc  un  produit  6  fois  trop  fort;  pour  le  réduire 
à  sa  juste  valeur,  il  faut  donc  le  diviser  par  6.  En  appliquant  le 
même  raisonnement  au  second  exemple  on  aurait  1 5x6  8=92^. 

118.  Pour  résoudre  les  règles  de  trois  en  faisant  usage 
des  proportions,  il  faut  considérer  d'abord  que  tout  pro- 
blème de  ce  genre  renferme  deux  rapports.  Soit,  par 
exemple,  le  problème  précédent  ;  1 1  minots  de  blé 
coûtent  68  scbellings,  combien  coûteront  15  minots  du 
même  blé?  En  divisant  68  par  11,  j'aurai  le  prix  du 
rainot  de  blé:  mais  si  je  connais  le  prix  des  15  minots, 
en  le  divisant  par  15,  j'aurais  également  le  prix  d'un 
minot,  lequel  doit  être  égal  dans  les  deux  cas;  or,  le 
quotient  de  chacune  de  ces  divisions  exprime  le  rapport 
qui  règne  entre  les  deux  termes,  et  comme  il  est  le 
même,  j'en  conclus  que  ces  4  termes  forment  une  pro- 
portion que  l'on  peut  écrire  ainsi;  11  :  68  ::  15  \  x. 
Le  produit  des  moyens  divisé  par  l'extrême  connu  don- 
nera la  réponse. 

119.  Pour  placer  convenablement  les  nombres  qui 
composent  les  règles  de  trois,  quand  on  veut  les  résoudre 
par  les  proportions,  il  faut  avoir  soin  d'écrire  les 
deux  rapports  dans  le  même  ordre,  c'est-à-dire  qu'ils 
doivent  commencer  tous  deux  par  les  antécédens  ou 
par  les  conséquens  on  remplace  le  terme  inconnu  par  x, 

EXEMPLE. 

Lorsque  140  scli.  sont  le  prix  de  14  verges  de  drap: 
combien  faudra-t-il  payer  pour  20  verges  du  même 
drap? 
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Solution  140  :  14  verg  :  :  a;  :  20  verges. 

Je  compose  le  premier  rapport  des  schellings  et  des  verges  qu*il« 
ont  données,  le  second  doit  être  compose  de  la  même  manière  j 
mois  ne  connaissant  pas  les  schellings  de  ce  second  rapport,  je  les 
remplace  par  Vx;  l'inconnu  se  trouvant  aux  moyens  je  fais  le  pro- 
duit des  extrêmes  140  et  20,  il  est  de  2800  que  je  divise  par  14, 
et  j'ai  pour  réponse  200. 

Autre  Exemple. — Combien  faut-il  payer  pour  280 
verges  de  toile,  lorsque  pour  850  schellings  on  en  reçoit 
170  verges? 
Il  1  Solution  :  ^  :  280  :  :  850  : 1 70.  Rép.  1 400  sch. 

Le  premier  terme  du  problème  étant  inconnu,  je  le  remplac« 
par  l'ar,  et  je  mets  son  antécédent  au  deuxième  terme.  Je  com- 
pose le  deuxième  rapport  comme  le  premier,  commençant  par  les 
schellings.  Comme  l'or  est  un  extrême,  je  fais  le  produit  des 
moyens  280  et  850,  il  est  de  238000  que  je  divise  par  170  ;  la 
réponse  est  1400. 

Nota. — Quand  r.r  est  aux  conséquens  et  qu'un  ou  les  deux  anté- 
dens  contiennent  des  subdivisions,  il  faut  les  réduire  à  la  plus 
petite  espèce  contenue  dans  l'un  d'eux,  ou  les  conséquens  si  Vx  est 
aux  antécédens:  ainsi  dans  4  ver.:  £4  10s.  ::  x  :  £7  10s.  6d.  il 
faut  réduire  les  conséquens  en  penoe  parce  que  le  2e  en  contient, 
etc. 

120.  On  fait  la  preuve  de  la  règle  de  trois  par  une 
autre  règle  de  trois  dans  laquelle  on  change  de  place 
l'inconnu;  s'il  était  au  4°  terme  dans  la  règle,  on  le 
met  au  2°  dans  la  preuve;  s'il  était  au  3"  terme,  on  le 
met  au  premier,  et  réciproquement.  Pour  faire  la 
preuve  du  dernier  exemple,  je  mettrai  donc  1400:  280 
:  :x:  170,  l'opération  doit  donner  850  pour  réponse. 

*  Questions  sur  la  Règle  de  Trois, 

115.  Qu'est-ce  que  la  règle  de  Trois? — 11  G.  Combien  y  a-t -il 
de  sortes  de  règles  de  Trois? — 1 17.Comment  peut-on  résoudre  "une 
question  renfermant  une  règle  de  trois  sans  employer  les  propor- 
tions?— 118.  Comment  peut-on  résoudre  les  règles  de  trois  eu  so 


qu'il» 
lière  -, 
,  je  les 
le  pro- 
)ar  14, 

r  280 
reçoit 


implac« 
[e  eom- 
par  les 
luit  des 
170;  la 

IX  anto- 
la  plus 
Vx  est 
6cl.  il 
îontient, 

ar  une 
place 
on  le 
on  le 

aire  la 

):  280 

nse. 


y  a-t-il 
idreHine 
propor- 
)is  en  so 


109 

lerrant  des  proportions? — 119.  Que  faut-il  observer  pour  placer 
convenablement  les  nombres  qui  composent  les  règles  de  trois, 
quand  on  veut  les  résoudre  par  les  proportions?-— 120.  Comment 
fait-on  la  preuve  de  la  règle  de  trois? 

Exercices  sur  les  proportions,  pour  servir  de  prépara' 
tion  aux  Règles  de  Trois» 

Trouver  le  terme  inconnu  des  proportions  suivantes: 
P.  791.  10.  12:18::16:a: 

20.  18:24::  x  :40 

30.  26\x  ::35:42 

40.  .t:72::36:48 
50.  340:  a?  ::720:72 

60.  8750: X  :: 175: 174 
P.  792.   10.  £\2\\6  ver.::jei8:  X 

20.  jei8:  x  ::je24:40  verg, 

30.  15  ver.:£45::50:  X 

40.  20toi.:.r::  14: £56 

50.  54quint.:f9::  x  :22 

60.   X  :  140:: £35:245  verg. 
p.  793.  10.  20X6:160::35x7::c 

20.  12X30:7x8::18Xic:14X4 

30.  25X3:600: :5X6:  a:  X8 

40.  25+7:48:132+8:  ar 

50.  30+25 : 36 :: 35+ x: 56+6 

60.  24X3:20X4::  a?  X9:8X36 
p.  794.  10.  £4  10s.:50  ver.::  x  :75|  ver. 

20.  5  toi.  4  pi.:£4  15s.::6  to.:  X 

30.  £30  15s.:4  cwt.  3 qr.  121b.:a?:5on.  2  qr, 

40.  a::  £50  12s.  61::  14  Ib.  5  on.  :  £30  158. 

50.  5  Ibs.  6  on.  4  gros.:  a?  ::5  on.  3  gros.: 
£1  i8s.  6d. 

60.  X  :£14  10s.::24  tbs.  14dra.:£'8  9s. 
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Exercices  sur  la  Règle  de  Trois  Simple. 

P.  795.  J'ai  acheté  6  verges  de  drap  pour  J64  10s.  : 
combien  en  aurai-je  pour  £22  10s.?   Solution,  6:  £4 

ios.::a?:je22  lOs. 

p.  796.  Si  57  quint,  de  sucre  coûtent  £216:  quel 
sera  le  prix  de  95  quint.?  Solution,  57:216:  : 95: a?. 

P.  797.  Quel  est  le  prix  de  900  rames  de  papier: 
sachant  que  275  rames  coûtent  £330?  Solution,  x  :900 

:: 330: 275. 

P.  798.  Si  148  gallons  de  liqueur  coûtent  £119  10s.: 
combien  en  aura-t-on  pour  £89  12s.  6d.? 

P.  799.  52  quint.  1  qr.  4  Ibs.  de  farine  coûtent  £1 14: 
quel  sera  le  prix  de  122  quint.? 

P.  800.  Ayant  payé  £51  pour  10  quint.  2qr.  14  Ibs. 
de  sucre:  combien  dois- je  payer  pour  3  quint.  1  qr.  14 

Ibs? 

P.  801.  Si  19  quint.  3  qr.  21  Ibs.  de  bœuf,  coûtent 
£36:  combien  coûteront  46  quint.  1  qr.  20  Ibs. 

P.  802.  La  rente  de  10  arpents  de  terre  étant  de  £4 
13s.  4d.:  combien  en  louera- t-on  pour  £70  10s.  6d.? 

P.  803.  Combien  aura-t-on  de  blé  pour  j£64  3s.  2Jd.: 
à  18s.  3d.  Ib  quint.? 

P.  804.  Si  6  quint.  3  qr.  12  Ibs.  de  farine  coûtent  £9: 
quel  est  le  prix  de  4  quint.  2  qr.? 

P.  805.  Combien  coûteront  13  quint,  de  lard:  si  39 
quint.  1  qr.  11  Ibs.  coûtent  £59  Is.  3d.? 

P.  806.  Si  63  gallons  de  vin  coûtent  £41  10s.  6Jd; 
combien  coûtent  10  gallons? 

P.  807.  4J  verges  de  drap  coûtent  £5  14s.  4id.:  com- 
bien coûteront  20  verg.  au  même  prix? 

P.  808.  Lorsque  15  personnes  dépensent  £6  8s.: 
oombien  20  dépenseront-elles? 
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P.  809.  Si  1 J  verge  de  coton  coûte  2s.  6d.:  combien 
coûtent  24^  verges? 

P.  810.  Combien  coûteront  24  Ibs.  de  thé:  si  1 J  once 
coûte  6id.? 

P.  811.  Si  2^  quint,  de  café  coûtent  £42:  quel  sera 
le  prix  de  12  onces? 

P.  812.  Si  IJ  onc  -le  tabac  coûte  6d.:  quel  est  le 
prix  de  3  quint.  3  qr.  18  Ibs.î 

P.  813.  Quel  est  le  prix  de  7  paniers  de  thé  de  cha- 
cun 2J  quint.:  si  51  Ibs.  coûtent  £8  10s.? 

P.  814.  Combien  aura-t-on  de  thé  pour  £7  8s.  5Jd.: 
quand  14  quint.  3  qr.  coûtent  £436  8s.  l^d.? 

P.  815.  Combien  un  homme  gagnera-t-il  en  146  jours 
à  £37  4s.  Id.  dans  un  an? 

P.  816.  Quel  est  le  prix  de  6  fromages  de  chacun 
14|  Ibs.:  si  7  Ibs.  coûtent  3s.  4^4? 

P.  817.  Si  un  tonneau  de  fer  coûte  iî23  6s.  8d.; 
combien  peut-on  en  avoir  pour  6Jd? 

P.  818.  Une  machine  à  carder  travaille  21  Ib.  de  laine 
dans  1  heure  4|  minutes:  combien  mettra-t-on  de  temps 
pour  carder  54  Ib? 

P.  819.  Si  un  ouvrier  fait  40  dents  de  peignes  dans 
une  heure:  combien  en  fera-t-il  en  6  jours  travaillant  8 
heures  par  jour? 

P.  820.  Vingt-quatre  paquets  de  houblon  de  chacun 
1  quint.  2  qr.  17  Ib.  ont  été  payés  JS201  3s.  9d.:  quel 
est  le  prix  du  quintal? 

P.  821.  On  a  employé  5505  Ib.  de  plomb  pour  cou- 
vrir 5  maisons  :  c(»nbien  a-t-on  dépensé  à  39  sch.  par 
quintal? 

P.  822.  En  25  jours  un  menuisier  &  fait  30  toises 
d'ouvrage:  combien  en  fera*t-il  en  125  jours? 
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p.  823.  La  dette  d'un  banqueroutier  est  de  JÊ9356î 
combien  paiera-t-il  à  raison  de  Ils.  6d.  par  louis? 

P.  824.  Un  homme  qui  devait  £1920,  en  a  payé  1008 
à  ses  créanciers:  combien  leur  a-t-il  paye  par  louis? 

P.  825.  Quel  est  l'intérêt  de  £1750  pour  un  an,  à  5 
par  cent? 

P.  826.  Combien  coûte  la  commission  de  £256  ISe. 
2jd.  à  5  par  cent? 

P.  827.  Si  une  certaine  somme  donne  £64  53.  6d.  de 
gain  dans  un  an:  combien  en  donnera-t-elle  dans  15 
mois? 

P.  828.  Si  £150  donne  £7  dans  10  mois:  combien 
£225  donneront-ils? 

P.  829.  Pour  3s.  on  a  144  plumes:  combien  en  aura- 
t-on  pour  16s.  Gd.? 

P.  830.  Lorsque  6  chevaux  coûtent  £66  12s.:  com- 
bien 18  coûteront-ils? 

P.  831.  En  12  jours  un  ouvrier  gagne  36s.  9d.:  com- 
bien gagnerait-il  en  32J  jours? 

P.  832.  Une  botte  de  soie  pesant  2|  quint,  coûte  £18 
7s.:  combien  coûterait  elle  si  elle  pesait  7  quint.  22  Ib.? 

P.  833.  Lorsqu'on  nourrit  1920  hommes  avec  16 
quint.  18  ft).  de  pain:  combien  en  nourrira-t-on  avec  1 1 
quint.  20  ft).? 

P.  834.  Lorsque  Is.  2d.  sont  le  prix  d'une  douzaine 
d'œufs:  à  combien  revient  le  cent? 

P.  835.  S'il  faut  41  hommes  pour  faire  100  tois.  14 
pieds  car.  d'ouvrage:  combien  66  hommes  et  13  en- 
fans,  faisant  chacun  moitié  de  l'ouvrage  d'un  homme 
en  feront-sils? 

P.  836.  38  hommes  ont  fait  165  verges  d'ouvrage  : 
combien  198  hommes  en  feront-ils? 
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P.  837.  Deux  pièces  de  drap  d(3  mOme  qualité  coû- 
tent, la  première  £335,  la  socondii  J6390,  on  demande 
la  largeur  de  l'une  et  de  l'autre,  sachant  que  la  2™*^  a 
1 1  vcrg.  plus  que  la  1''®? 

P.  838.  Lorsqu'on  donne  3500  pommes  pour  87s.  6d.: 
à  combien  revient  le  mille? 

P.  839.  Lorsque  le  mille  d'oranges  se  vend  1.50s.: 
combien  en  aura-t-on  pour  £35  15s.  3d.? 

P.  840.  Un  particulier  devant  J6455  ;  son  créancier 
lui  accorde  15s.  Gd.  de  rabas  par  £100,  combien  celui- 
ci  rccevra-t-il  ? 


RÈGLE  DE  TROIS  COMPOSÉE.  (15.) 

121.  La  règle  de  trois  composée  est  celle  dans  laquelle 
plusieurs  quantités  concourent  à  former  un  même  anté- 
cédent ou  un  môme  conséquent. 

EXEMPLE. 

6  hommes  en  24  jours  travaillant  8  heures  par  jour, 

ont  fait  456  toises  d'ouvrage:  on  demande  combien  en 

feront  5  hommes  en  20  jours,  travaillant  10  heures  par 

jour  ? 

Dans  ce  problème,  6  hommes  en  24  jours,  feront  144  journées, 
lesquelles  à  raison  de  8  heures,  font  1152  heures.  C'est  donc  eu 
1152  heures  qu'on  a  fait  456  toises  d'ouvrage.  Dans  le  second 
rapport,  5  hommes,  pendant  20  jours,  feront  100  journées  à  raisou 
de  10  heures  =  1000  heures:  ce  qui  revient  à  cotte  solution: 
6  X  24  X  8:  456  :  :  5  X  20  X  10  :  x;  ou  1152:  456:  :  1000 
:  x;  par  où  l'on  voit  que  les  hommes,  les  jr)urs  et  les  heures  dans 
chaque  rapport  ont  concouru  à  former  l'auttccdent. 

122.  Après  avoir  rappelé  à  trois  termes,  les  règles  de 
trois  composées,  on  les  opérera  comme  les  simples  par 
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la  division  et  la  multiplication,  et  réciproquement  (N 
1 17et  1 18),  ou  parles  proportion.^,  écrivant  pour  premier 
rapport  celui  des  deux  que  l'on  veut,  et  de  la  manière  que 
l'on  veut,  ayant  soin  de  mettre  dans  un  même  terme 
toutes  les  quantités  qui  concourent  à  produire  le  mémo 
antécédent  et  le  niêmu  con.SL'quent,  etc.,  et  de  désigner  les 
multiplications  par  le  signe  X  :  on  écrit  le  second  rap- 
port de  la  même  manière  et  dans  le  même  ordre  que  le 
premier,  et  l'on  met  Vx  à  la  place  que  doit  occuper  dans 
la  proportion  le  terme  inconnu  ;  si  1'^  se  trouve  dans 
les  moyens,  on  fait  le  produit  de  tous  les  nombres  qui 
composent  les  extrêmes,  et  on  le  divise  par  celui  do 
tous  les  moyens  connus  ;  s'il  est  dans  les  extrêmes,  on 
fait  le  produit  des  moyens,  et  on  le  divise  par  celui  des 
extrêmes  connus  ;  le  quotient  donne  la  réponse. 

EXEMPLE. 

1"  Ex.  Douze  hommes  ayant  entrepris  un  ouvrage 
en  ont  fait  la  moitié  en  14  jours,  après  quoi  4  d'entre 
eux  sont  tombés  malades:  combien  faudra- t-il  de  temps 
aux  8  autres  pour  l'achever? 

Solution,  12  h.  X14  j.  :  1  ouv.:  :8  ouv.  Xx  :  1. 

Multipliez  12  par  14,  et  divisez  par  8.  R.  21. 

2"  Ex.  Cent  vingt-deux  toises  d'ouvrage  ont  été 
faites  par  8  hommes  en  6  jours;  combien  20  hommes  en 
12  jours  en  feront-ils  ? 

Solution,  122  :  8  X  6  :  :  a?  :  20  X  12  jours. 

Dans  la  solution  ci-dessus  \\v  étant  aux  moyens,  je 
fais  le  produit  des  extrême?,  et  je  le  divise  par  celui  des 
moyens  connus,  le  quotient  donne  pour  réponse  610 
toises. 

3"  Ex.  Un  maître-maçon  s'est  engagé  à  faire  les  murs 
d'un  bâtiment  en  30  jours;  pendant  les  18  premiers 
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jours,  12  ouvriers,  travaillant  10  heures  par  jour,  en  ont 
fait  la  nioitié,  c'ost-.\-diro  1.10  toises  :  combien  faudra- 
t-il  employer  d'ouvriers  qui  travailleront  1 1  iieures  par 
jour,  pour  finir  l'ouvrage  dans  les  12  jours  qui  restent  ? 

Solution,  12  ouv.  X  18  j.  X  10  h.  :  lôO:  :  x  X  12X 
n   :  150. 

Le  2°  et  le  4"  termes  étant  les  mcmc5?,  on  les  rera- 
plaee  par  l'unité  ;  on  sup[)rimc  aussi  le  nombre  12  qui 
se  trouve  dans  le  V  et  le  '6°  terme,  et  l'opériition  se 
réduit  îl  multiplier  18  par  10,  et  diviser  ce  produit  par 
11.  La  réponse  est  IG  ouvriers,  plus  un  dix-septiîime 
qui  ne  fera  que  les  -^^  de  l'un  des  16  premiers. 

4^  Ex.  J'ai  fait  transporter  200  livres  de  marchan- 
dises à  600  milles,  pour  4.jO  soh,  :  combien  en  ferait-on 
transporter  pour  227  sch.:  à  900  milles?  Solution, 
200X600  :  450  :  :  a?  X900  :  227;  Yx  étant  aux  moyens 
je  fais  le  produit  de  tous  les  extrêmes,  et  je  le  divise  par 
celui  de  tous  les  moyens  connus.  . 

Le  V  des  quatre  exemples  ci-dessus  renferme  une 
règle  de  trois  inverse  et  simple. 

Le  2®  exemple  renferme  une  règle  de  trois  directe 
double. 

Le  3'  exemple  renferme  une  règle  de  trois  inverse 
double. 

Le  4**  exemple  renferme  une  règle  de  trois  composée. 

Questions  sur  la  Règle  de  Trois  Composée, 

121.  Qu'est-ce  que  la  règle  de  trois  composce? — 122.  Comment 
opère- t-on  ces  sortes  de  règles? 

Exercices  sur  la  Règle  de  Trois  Composée. 

P.  841,  Si  6  hommes  gagnent  £15  en  15  jours:  comr 
bien  10  hommes  gagneront-ils  en  27  jours? 
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i*.  842.  Si  7  hommes  ga;çneiit  £l  en  0  jours:  combien 
14  lioiinnes  mottront-ils  tic  tt'inp.s  pour  ^ngner  £56? 

V.  H^\',\.  l)oii/«;  personnes  ayant  dcpenst'  .£160  on  4 
ni(»i.s  :  combien  t'au'Jru-t'il  <lo  pcraonncs  pour  dépenser 
tH.y.)  Gs.  Hd.  en  S  mois? 

P.  844.  On  !i  nourri  lO.jO  soldais,  avec  200  minot.s  d»; 
1)16  pendant  G  mois:  combien  en  nourrira-t-on  avec  î)GO 
minots  pondant  4  mois? 

F.  84.5.  Si  2  barriques  do  bicrrc  sont  suffisantes  pour 
8  personnes  i)ennant  14  jours:  combien  en  laudra-t-il 
))()ur4  personnes  i)eiidant  un  an? 

P.  846.  Combien  laudra-t-il  de  temps  à  15  hommes 
})our  {^ajrner  £160:  si  10  lK)mmes  gagnent  £90  en  six 
semaines  ? 

P.  847.  Sachant  que  douze  matelots  consument  48  Ib. 
de  bœuf  dans  une  semaine:  combien  pourra-t-on  nourrir 
de  matelots  avec  19800  Ib.  pendant  9  semaines. 

P.  848.  Si  18  chevaux  mangent  12  minots  d'avoine 
en  36  jours:  combien  en  faudra-t-il  pour  nourrir  12 
chevaux  en  48  jours? 

P.  849.  Si  3  chevaux  mangent  14  minots  d'avoine  en 
7  jours  :  combien  nounira-t-on  de  chevaux  avec  263 
aetiers  dans  une  semaine? 

P.  850.  Combien  48  maçons  feront-ils  de  toises  d'ou- 
vrage en  24  jours,  quand  12  maçons  en  font  7  toisea 
en  36  jours? 

P.  851.  Si  15  ouvriers  font  37  toises  d'ouvrage  en  27 
jours:  quel  temps  mettront  20  ouvriers  pour  en  faire  48 
toises? 

P.  852.  On  sait  que  21  hommes  ont  fauché  72  arpents 
d'herbe  en  60  jours:  combien  doit-on  employer  d'hommes 
pour  en  faucher  460  arpents  83  perches  en  72  jours? 
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r.  8Ô3.  Si  12  onces  do  laiiiu  sont  ^uih.-aiile.s  pour  fain 
2J-  verges  do  (ïv,\[i  do  6  quarts  de  large:  euiiibieii  eu 
laudra-t-il  pour  en  l'aire  I.'ÎO  verges  de  1  (piarts  de 
large? 

P.  85-1.  Si  10  oiicos  do  laine  t'mt  Ô  verges  de  dnip  dr 
.'î  (piarts  do  large:  eoinbieti  i'era-t-oii  do  drap  de  .j<[uarts 
do  largo  avee  HôO  ballots  tic  laine  ('o  cluienn  H  Ib.  r 

1*.  8.JÔ.  Oii  a  employé  GG  rames  de  papier  pour  taire 
3000  copies  d'un  livre  de  11  touilles:  eonibieii  laudra-t- 
il  de  [)apier  pour  taire  ÔOOO  copies  d'un  livre  d(;  12.J 
feuilles? 

P.  806.  Combien  Aiiidra-t-il  îil  copistes  pour  copier 
un  ouvrage  do  12  i'euille.*,  .sachant  (pio  G  en  o/it  écrit 
nu  do  G  feuilles  en  10  jours  ? 

P.  8ô7.  Si  £100  gagnent  JCô  dans  un  an:  cumlien 
£6ôO  gagneront-ils  dans  219  jciirs? 

P.  8Ô8.  Si  £G00  donnent  £iC)  dans  18  moit:  combien 
£100  donneront-ils  dans  1  an? 

P.  8o9.  Combien  £37ô  gagneront-ils  dans  39  semai- 
nes, si  £100  gagnent  £4  dans  o2  semaines? 

P.  860.  Combien  faut-il  mettre  en  intérêt  pour  gagner 
£88  2s.  6d.  en  oans,  cpiand  £l7ô  donnent  £6  18s.  l^d. 
dans  39  semaines? 

P.  861.  Si;fil7o  gagnent  £5  ISs.  Ud.  dans  39  semai- 
nes ;  combien  c'est  pour  100  par  an  ? 

P.  862  Quand  £100  donnent  £4j  dans  un  an  :  dans 
combien  de  temps  £975  gagneront-ils  £191  2s.? 

P.  863.  Si  118  hommes  mangent  80  minots  de  blé  en 
108  jours:  combien  88  hommes  en  mangeront-ils  en  107 
jours  ? 

P.  864.  Si  un  homme  fait  90  milles  en  3  jours  mar- 
chant 8  heures  par  jour:  en  combien  de  temps  fera-t-il 
540  milles?  i 
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P.  865.  Si  3  personnes  peuvent  passer  4  semaines 
dans  un  hôtel  avec  £7.  combien  de  temps  pourront  y 
passer  14  personnes  avoc  £112? 

P.  866.  On  peut  porter  30  quint.  15  milles  de  chemin 
pour  £5  8s.  9d.:  à  quelle  distance  pourra-t-cn  porter  80 
(juint.  pour  £29? 

P.  867.  Si  12  caisses  sont  transportées  18  milles  pour 
£16  quand  le  transport  est  à  lôd.  lo  quintal:  à  quelle 
distance  portera-t-on  18  caisses  pour  £72  quand  le 
transport  coûte  lOd.? 

P.  868.  On  sait  qu'il  f\uit  pour  16s.  de  pain  à  18 
hommes  pendant  3  jours  quand  le  blc  est  à  54s.:  com- 
bien de  pain  faudra  t-il  à  45  hommes  pendant  27  jours 
quand  le  blé  est  à  45s.? 

P.  869.  Combien  laudra-t-il  d'hommes  en  64  jours, 
travaillant  6  heures  pn^jour,  pour  creuser  un  fossé  de 
60  verges:  sachant  qu'il  a  fallu  24  jours  à  18  liommes 
travaillant  8  heures  par  jour  pour  en  creuser  un  de  30 
verjrcs? 

P.  870.  Si  12  maçons  ont  fait  24  toises  d'ouvrage  en 
30  jours,  travaillant  8  heures  par  jour:  combien  f\iudra- 
t-il  que  18  hommes  travaillent  d'heures  par  jour  pour 
en  faire  72  toises  en  40  jours? 

P.  871.  Si  36  hommes  creusent  un  fo?sé  long  do  64 
l)ieds  sur  16  de  large  et  8  de  i)rofondeur  en  16  jours  et 
9  heures  par  jour  :  quelle  longueur  aura  un  autre  fossé 
qui  a  18  pi.  de  large  et  9  de  profondeur,  si  on  y  emploie 
6  hommes  travaillant  72  jours  et  6  heures  par  jour? 

P.  872.  On  a  employé  12  maçons  pour  bâtir  une 
muraille  de  60  pi.  de  long,  sur  4  d'épaisseur  et  20  de 
hauteur,  en  24  jours  et  12  heures  par  jour:  combien 
faudra-t-il  d'hommes  pour  en  bâtir  une  de  100  pi.  de 
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long  sur  3  d'épaisseur  et  12  de  hauteur  travaillant  18 
jours  et  8  heures  par  jour? 

P.  873.  Si  248  hommes  en  11  jours  et  11  heures  par 
jour  creusent  un  roc  de  7  degrés  de  densité,  ayant  465 
pi.  de  long,  sur  50  de  large  et  14  de  profondeur:  com- 
bien faudra -t-il  de  temps  à  24  hommes,  travaillant  9 
heures  par  jour  pour  en  creuser  un  de  G75  pi.  de  long  sur 
84  de  large  et  2 1  de  profondeur  ayant  4  degrés  de  densité? 

P.  874.  Une  place  forte  est  gardée  par  13,500  hommes 
qui  ont  des  vivres  pour  8  mois  :  le  commandant  reçoit 
l'ordre  de  faire  sortir  un  nombre  d'hommes  tel  que  les 
vivres  puissent  durer  4  mois  de  plus  en  faisant  la  même 
ration  :  combien  doit-il  faire  sortir  d'hommes? 

P.  875.  Si  8  quint.  3  qr.  sont  portés  1 10  milles  pour 
30s.:  combien  de  milles  portera-t-on  S  quint.  3  qr.  pour 
la  même  somme? 

P.  876.  Si  42  hommes  font  un  ouvrage  en  108  jours: 
combien  faudra-t-il  de  temps  à  72  hommes  pour  faire 
le  même  ouvrage? 

P.  877.  Vingt-huit  personnes  peuvent  faire  une  mai- 
son en  36  jours,  mais  le  maître  désire  qu'elle  soit  faite 
en  9  jours:  combien  ftiutil  d'ouvriers? 

P.  878.  Combien  faut-il  de  temps  à  36  maçons  pour 
bâtir  une  maison,  sachant  que  57  maçons  peuvent  la 
faire  en  156  jours? 

P.  879.  Soixante-dix  hommes  avaient  108  caisses  de 
provisions  pour  12  mois;  mais  comme  il  en  est  survenu 
102:  combien  de  temps  dureront  les  provisions? 

P.  880.  Si  2000  hommes  ont  des  provisions  pour  6 
mois:  combien  faudra-t-il  retirer  d'hommes  afin  que  les 
provisions  durent  8  mois? 

P.  881.   Combien  faut-il  d'arpents  îl  27s.  l'arpent, 
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pour  être  donnés  en  échange  à  480  arpents  à  453.  6d. 
par  arpent? 

P.  882.  Si  un  pain  de  8d.  pèse  50  onces  quand  le  blé 
est  à  £o  8a.:  combien  pèsera-t-il  quand  le  blé  coûtera 
£2  U.S.? 

P.  883.  Combien  faut-il  do  mousseline  à  2s.  S-^-d.  la 
verge  pour  être  échangée  contre  1G9  verges  de  batiste  à 
7s.  8^d.  la  verge? 

P.  884.  Une  personne  marchant  14  heures  par  jour, 
a  fini  son  voyage  en  9  jours:  combien  mettia-t-ellc  de 
jours  pour  son  retour  si  elle  marche  10  heures  par 
jour? 

P.  885.  Une  garnison  ayant  des  provisions  pour  10 
mois  à  16  onces  par  personne  par  jour:  combien  fau- 
dra-t-ildonner  a  chacun  par  jour  afin  que  les  provisions 
durent  un  an? 

P.  886.  Si  les  provisions  d'une  garnison  doivent  du- 
rer 8  mois,  à  16  onces  par  personne  par  jour  :  combien 
dureront- elles  si  on  ne  donne  à  chacun  que  15  onces? 

P.  887.  J'ai  donné  64  vcr!]^esde  batiste  à  8d.  la  ver. 
pour  192  verges  de  coton:  à  combien  me  revient  la 
y  orge? 

P.  888.  Combien  faut-il  de  drap  à  22s.  6d.  la  verge 
pour  être  donné  en  échange  de  8  pièces  de  chacune  18 
verges  h  15s.  la  verge? 

P.  889.  Pour  12  habits  complets,  on  a  employé  140 
verfjçes  d'une  étoffe  de  J  verge  de  largeur:  combien  en 
aurait-il  fallu   si  l'étoffe  avait  eu  3  quarts  ^  de  large? 

P.  890.  Un  écrivain  a  fait  100  pièces  d'écriture  en 
15  jours,  travaillant  12  heures  par  jour  :  on  demande 
combien  il  lui  aurait  fallu  de  jours  déplus  pour  faire  le 
même  nombre  de  pièces,  s'il  n'avait  travaillé  que  9 
heures  par  jour? 
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RÈGLE  D'INTÉRÊT.  (16.) 

123.  La  ri'glc  d'intérôt  est  une  opération  par  laquelle 
on  trouve  le  profit  d'une  somme  placée  ù  tant  pour  cent 
par  an. 

124.  Placer  à  4,  ou  à  ô,  etc.  pour  cent,  c'est  exiger 
£4,  5,  etc.  par  chaque  cent  louis  que  l'on  place. 

Le  capital  est  Targent  place,  le  taux  est  le  profit  que 
l'on  tire  du  cent  par  an,  et  la  rente  est  le  profit  total. 

125.  Les  règles  d'inlérct  par  cent  s'opèrent  en  suivant 
cette  formule  générale:  Cent  est  à  ta?it poîir  cent  mul- 
tiplié par  h  temps,  comme  le  capital  est  à  la  rente. 

EXEMPLE. 

A  combien  s'élèvera,  au  bout  de  3  ans,  la  rente  de 
£8500  placés  à  5  pour  cent. 

Solution,     100  :  5  X  3  :  :  8500  :  x. 

iî  100  donnant  5  d'intérêt  par  an,  ils  en  produiront 
trois  fois  autant  en  trois  ans,  c'est-à-dire  J£15,  et  J68500 
produiront  autant  de  fois  £15  que  cette  somme  renferme 
de  fois£lOOj  c'est-à-dire  85  fois  £15  ou  £1275.  Il  faut 
donc  multii)lier  le  taux  par  le  temps  du  paiement,  et  le 
produit  par  le  quotient  du  capital  divisé  par  100.  On 
aurait  pu  également  multiplier  par  5  X  3  et  diviser  en- 
suite par  100,  ce  qui  revient  à  la  formule  précédente. 

Comme  lu  division  par  cent  se  fait  en  séparant  deux  chiffres  à 
droite  par  une  virgule,  l'opération  ac  réduit  à  multiplier  le  capital 
par  le  temps  et  le  tant  pour  cent,  et  a  séparer  par  une  virgule  deux 
chiffres  au  produit. 

EXEMPLE.     . 

Un  commis  voyageur  place  à  intérêts,  avant  un 
voyage  de  5  ans,  une  somme  de  £3850  ù  5  pour  cent, 
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on  demande  à  combien  s'élèvera  l'intérêt  de  cette  somme 
à  son  retour. 

3850X5X5=96250,  et  en  srparant  deux  chiffres, 
on  a  pour  réponse  JG962,50  ou  10  sch. 

126.  Pour  connaître  à  quelle  somme  s'élève  l'intérêt 
d'un  capital  placé  pour  un  certain  nombre  do  mois  ou 
de  jours,  on  considère  les  mois  comme  des  douzièmes  de 
l'année,  et  les  jours  comme  des  trois  cent  soixantièmes. 
Ainsi,  pour  trouver  l'intérêt  de  £500  à  5  pour  cent  pen- 
dant 9  mois,  on  dirait  100  :  5  X  -{^.j  •  •  ^^^^  •  ^"'  ^^^* 

Questlojis  sur  la  Rvgh  (T  Intérêt. 

123.  Qu'cst-co  quG  lan'gle  d'iiitcrôt? — 124.  Qu'est-ce  que  placer 
à  4  ou  5,  etc.  poui'  cent? — 225.  Comment  optre 't-on  les  régies  d'in- 
térôtparccnt  ?-l26.Que  faut-il  faire  pour  connaître  àquclle  somme 
s'élève  l'intérêt  d'un  capital  placé  pour  un  certain  nombre  de  mois 
ou  de  jours? 

Exercices  sur  la  Règle  (T Intérêt  'par  cent. 

P.  891.  Un  jeune  homme  qui  avait  quelques  épargnes 
s'est  engagé  :  il  voudrait  se  faire  une  rente  annuelle  de 
£650  :  quel  capital  lui  faut-il,  s'il  le  place  à  cinq  pour 
c^nt? 

P.  892.  Une  personne  a  placé  une  certaine  somme  a 
4  pour  cent,  qui  lui  a  produit,  en  3  ans,  £8550:  quelle 
est  cette  somme? 

P.  893.  Quel  est  l'intérêt  de  £9000  pour  5  ans,  à  10 
pour  cent  par  an? 

P.  894.  La  sommC'de  d£86SO  placée  à  intérêts,  a  rap- 
porté ^1171  16s.  Od.  en  3  ans:  à  quel  taux  était-elle 
placée? 

P.  895.  On  a  donné  £1910  à  intérêts  sur  le  pied  de  6 
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pour  cent  :  on  demande  dans  combien  de  temps  l'em- 
prunteur devra  £2826   8  scli.  en  tout? 

P.  896.  On  a  placé  £20000  à  intérêt  :  au  bout  de  8 
ans  on  reçoit  £37000  tant  pour  capital  que  pour  inté- 
rêts: quel  était  le  taux  du  cent? 

P.  897.  On  a  placé  une  .somme  ii  raison  de  4  et  demi 
pour  cent,  et,  en  10  an?,  elle  a  donné  .<>1Ô00  d'intérêts  : 
quelle  était  cette  somme? 

P.  898.  Un  garçon  de  boutic[ue  ayant  fait  quelques 
épargnes,  veut  se  faire  une  rente  annuelle  de  £350: 
quel  principal  lui  faut-il,  s'il  le  place  il  5  pour  cent? 

P.  899.  Un  élève,  avant  d'entrer  au  collège,  place  un 
capital  de  £3000,  à  4  ])our  cent,  cliez  un  de  fcs  amis  : 
on  demande  quelle  sonnne  il  doit  toucher  après  ses 
études,  s'il  y  emploie  12  ans  et  demi. 

P.  900.  Un  marchand  a  })lacé  £18000  à  5  pour  cent: 
il  damande  pendant  combien  de  temps  il  doit  laisser  ce 
capital  pour  recevoir  un  intérêt  de  £2240? 

P.  90t.  Un  marchand  de  bois  étant  sur  le  point  de 
faire  une  bonne  emplette,  emprunte  d'un  fermier  la 
somme  de  £720  à  5  pour  cent:  s'il  ne  paie  les  inté- 
rêts de  cette  somme  qu'au  bout  de  4  ans:  combien  le 
fermier  recevra-t-il  en  tout? 

P.  902.  Un  officier  désirant  se  faire  une  rente  annuelle 
de  £3400,  demande  quel  capital  il  doit  placer  à  5  pour 
cent? 

P.  903.  Un  négociant  dit  que  le  gain  qu'il  a  fait  pen- 
dant les  neuf  années  de  son  négoce  égale  le  prix  de  459 
verges  de  drap  estimé  à  80  seh.  4d.  la  verge:  on  de- 
mande quelle  rente  annuelle  il  s'est  i)rocurée,  sachant 
qu'il  a  placé  son  capital  à  o  pour  cent? 

P.  904.  Un  commis  voyageur  ayant  gagné  pendant 
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les  15  années  de  sa  profession  £1834  10s.  les  a  placés 
à  5  pour  cent:  combien  attendra-t-il  de  temps  pour 
recevoir  £27 ôl! 

P.  905.  Une  personne  charitable  ayant  placé  jG917 
10s.  à  5  pour  100,  veut  employer  la  moitié  de  la 
rente  au  soulagement  des  pauvres,  et  le  reste  pour  sa 
dépense  personnelle:  combien  lcurdonnerti-t-cl!e  annu- 
ellement et  que  lui  restora-t-il  si  elle  est  trois  ans  sun.^ 
toucher  les  intérêts  qu'elle  se  réserve? 

P.  906.  J'ai  prêté  jE584  à  5  pour  100  :  combien 
dois-je  recevoir  au  bout  de  55  jours? 

P.  907.  Deux  maître-maçons,  après  25  ans  d'exer- 
cice, veulent  se  faire  une  rente  annuelle  de  £164  cha- 
cun :  quel  capital  doivent -ils  placer  à  constitution  à 
4  pour  100? 

P.  908.  Un  capitaine  de  vaisseau  dit  qu'après  5  aifs 
de  navigation  il  s'est  procuré,  par  ses  épargnes,  un  bé- 
néfice annuel  de  JC192  10s.:  quel  gain  a-t-il  fait  pen- 
dant les  5  aiinées  de  sa  navigation,  en  supposant  qu'il 
l'ait  placé  à  5  pour  100? 

P.  909.  Quatre  négocians  disent  qu'ayant  placé  un 
capital  de  i^  15276  14s.  à  5  pour  100,  il  leur  a  procuré 
une  somme  de  £2291  10s.:  combien  leur  capital  a-t-il 
dû  rester  de  temps  à  intérêts? 

P.  910.  Quels  sont  les  intérêts  d'une  somme  de 
£60,000  placée  à  4;^-  pour  100  pendant  25  ans? 
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RÈGLE  DE  L'INTÉRÊT  DES  i:>TÉRÊTS. 

127.  La  règle  de  l'intérêt  des  intérêts  est  une  opéra- 
lion  qui  a  pour  but  do  trouver  l'intérêt  d'une  somme 
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prêtée  pour  un  certain  nombre  d'années  avec  celui  des 
intérêts  de  cette  même  somme? 

Le  moyen  le  plus  simple  pour  opérer  ces  sortes  de 
règles,  c'est  de  chercher  par  la  méthode  du  numéro  125 
d'abord  l'inturct  d'un  an,  et  l'ajouter  avec  le  capital  pour 
en  cliereher  l'intérêt  de  la  2°  année  ;  ajouter  ensuite 
l'intérct  de  cette  2"  année  au  capital  pour  trouver  cehii 
de  hi  troisième,  etc. 


de 


EXEMPLE.     , 

Un  mineur  qui  s'est  fait  émanciper  exige  que  son 
tuteur  lui  fasse  le  remboursement  de  £6000  de  capital, 
avec  les  intérêts  des  intérêts,  à  raison  de  4  pour  cent 
pour  3  ans:  combien  recevra-t-il?     £6749  3s.  7|d.  'j^. 

OPÉRATION. 

100:4:  :6000  :  a?=£240  pour  la  1"  année 
+  240 


100:4: :6240  :  a?=je249  129.  pour  la  2"  année 
-f-  £249  12s. 


100:4:  :6489,  60  :  a;=£259  Us.  7|d.  f^  pour  la  3* 
année  +  259,  58  cent. 


Total,  £6749,  3s.  7|d.  |J. 


RÈGLE  D'ESCOMPTE.  (17.) 

128.  La  Règle  d'Escompte  est  une  opération  qui  a 
pour  but  de  déterminer  la  remise  que  fait  un  créancier, 
ou  la  perte  à  laquelle  il  se  soumet,  en  faveur  du  paie- 
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ment  qu'on  lui  fait  d'une  somme  avant  l'échéance  du 
terme. 

Par  exemple,  un  particulier  me  demande  de  l'argent 
comptant  pour  un  billet  do  £205,  rpii  ne  devait  ôtre 
soldé  que  dans  6  mois;  il  est  clair  tpie  je  ne  dois  lui 
donner  que  £20,3,  moins  les  intérêts  de  cette  somme 
pour  6  mois;  car  c'est  comme  si  je  lui  prêtais  la  somme 
de  £205  pour  ce  temps  ;  c'est  cet  intérêt  qu'on  appelle 
escompte.  L'escompte  se  prend  à  4,  à  5,  à  6,  etc.  pour 
100  par  an. 

129.  Il  y  a  deux  sortes  d'escomptes:  l'escompte  dit  en 
dedans,  qui  consiste  à  ne  prendre  que  l'intérêt  de  la 
somme  placée,  comme  dans  l'exemple  précédent,  et  l'es- 
compte dit  en  dehors,  qui  exige  lïntc:èt  de  toute  une 
somme  portée  sur  un  billet,  et  l'intérêt  des  intérêts. 
Par  exemple,  la  somme  de  £100  étant  escomptée  en 
dehors  à  5  pour  [J,  se  réduit  à  £95,  au  lieu  qu'en  dedans 
elle  ne  se  réduit  qu'à  95,  23  centièmes  |^. 
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Manière  d^opérer  V Escompte  en  dedans. 

130.  On  calcule  l'escompte  en  dedans  en  suivant  cette 
formule:  \00-\-V escompte  pour  cent  est  à  Vescompte  :  : 
la  somme  à  escompter  est  à  x. 

Soit  à  trouver  l'escompte  d'une  somme  de  £577 
eecomptée  un  an  avant  l'échéance  à  5  pour  cent? 

Solution  100+5:  5:  :£577:x 

OPÉRATION. 

je577X5 

-=^27  ii 


100+5 
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L'escompte  deiîlOô  pour  un  an- jGS  ;  celui  de  £\ 
est  donc  de  y|^j  ;  celui  de  j£û77  sera  donc  d'  '>77  X  jjy  ; 
ou  ce  qui  revient  au  mciine  de 

577  X  5 

:dono,  etc. 

105 

Si  on  voulait  rescomptc  en  dedans  pour  un  certain 
nombre  d'années,  on  suivrait  la  formule  suivante  :  100+ 
Vescoiupte  pour  cent  \  par  h  temps:  V escompte  pour 
cent  X  />«^'  la  temps  :  :  la  somme  à  escompter:  x . 

KXEMPLE. 

Quel  sera  rcsconipte  à  5  pour  cent,  d'un  capital  de 
j£8400,  soldé  4  ans  avant  l'échéance  du  ternie? 

Solution.  lOO-f-ô  en  un  an  escomptera  £5]  donc 
100-|-(5X4  en  4)  ans  escomptera  l'X5;  l'escompte 
pour  un  £  sera  par  conséquent. 

5X4 


100+(5X4),  et  pour  je8400 
8400X5X4 

=  R.  1400;  mais  cette  opération 

100+(5X4)  se  décompose  en  cette 

proportion:  100-f(5X4):  5X4:: 8400:  x. 

De  ce  qui  précède  on  a  déduit  cette  formule  générale  : 
eentf  plus  ^escompte  multiplié  par  le  ttmps,  est  à  V es- 
compte pour  cent  multiplié  par  le  temps^  comme  la  somm4 
à  escompter  est  à  Vescompte  cette  somme. 

Si  on  demandait  la  somme  escomptée  pour  un  cer- 
tain nombre  de  mois  ou  de  jours,  on  suivrait  la  formule 
suivante  : 


II 
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\00-{-P escompte  pour  cent  multiplie  par  le  nombre  de 
mois  ou  de  jours,  exprimés  en  fractions  d'année  :  100  :: 
la  somme  à  escompter  :  la  somme  escotnptée. 

Exercices  sur  la  Règle  d'' Escompte  en  dedans. 

P.  911.  Quelle  doit  être  la  diniinution  sur  JC1865 
payés  onze  mois  avant  le  terme  convenu:  si  l'on  obtient 
6  pour  cent  d'escompte  par  an? 

P.  912.  La  somme  de  JG975  est  payable  dans  treize 
mois:  quelle  sera  la  diminution  si  l'on  obtient  4  pour 
cent  d'escompte  en  payant  comi)tant? 

P.  913.  Lorsque  pour  un  achat  de  drap,  à  vingt-un 
mois  de  crédit,  on  est  débité  deX2860:  combien  faudra* 
t-il  payer  comptant,  si  l'on  obtenait  f  pour  cent  d'es- 
compte par  mois? 

P.  914.  Louis  a  acheté  pour  £1640  à  20  mois  do 
crédit:  à  quelle  époque  a-t-il  payé,  sachant  qu'il  a  obtenu 
5  d'escompte  par  mois  et  qu'il  n'a  déboursé  que  £l  519? 

P.  915.  Sur  la  somme  de  i^l200  je  n'ai  payé  que 
JG1140:  de*  combien  pour  cent  était  l'escompte? 

P.  916.  Je  dois  JEloOO  payables  dans  un  an  ;  mais, 
pouvant  payer  comptant,  j'obtiens  5  pour  cent  d'es- 
compte: combien  paierai-je? 

P.  917.  Je  paie  j6  1850  pour  une  somme  que  je  devais: 
quelle  était  cette  somme,  sachant  qu'on  m'a  accordé  5  et 
demi  pour  100  d'escompte? 

P.  918.  J*ai  acheté  136  verges  de  drap  à  raison  de 
15  sch.  la  verge:  combien  paierai-je  si  j'obtiens  4  pour 
cent  d'escompte? 

Manière  d^opêrer  VEscompte  en  dehors, 
131.  L'escompte  en  dehors  se  calcule  comme  rintérôt 


î 
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^'intérêt 


pour  cent  ;  ainsi  toutes  les  questions  qui  j  auront  rap- 
port se  résoudront  en  suivant  cette  formule  générale: 
100  :  V escompte  pour  g  X  par  le  temps  ::  la  somme 
à  escompter  :  x. 

EXEMPLE. 

Un  commerçant  devait  payer  une  somme  de  £3645 
dans  un  an  ;  mais  il  veut  payer  9  mois  avant  le  terme  : 
on  la  lui  escompte  à  raison  de  5  pour  g  :  à  combien 
s'élèvera  son  escompte? 

Solution  jCIOO  en  un  an  escompterait  £5,  donc  en  9 
mois  ou  -^j  d'un  an  Tescompte  sera  5+-f^jj  ;  l'escompte 
pour  £\  sera  donc  de  5  X  f '^j  >  100  ;  et  celui  de  ^63645 
serade3645x5X  tV  >100=R.  Jei35  33.  7d.  };  mais 
cette  opération  revient  à  cette  proportion  100  :  5  X 
/g:  :3646:a:. 

C'est-à-dire  C  :  EXT  ::  S  :a?. 

Questions  sur  la  Règle  d^ Escompte, 

128.  Qu'est-ce  que  la  règle  d'escompte? — 129.  Combien  y  a-t-il 
de  sortes  d'escomptes? — 130.  Comment  opère  t-on  l'escompte  en 
dedans? — 131.  Comment  se  calcule  l'escompte  en  dehors? 

Exercices  sur  la  Règle  d^ Escompte  en  dehors, 

P.  919.  iiSGOO  sont  payables  dans  un  an,  ^54500  le 
sont  dans  dix-huit  mois  :  mais  en  payant  comptant  on 
peut  obtenir  5  pour  cent  par  an  pour  la  V^  somme,  et 
A^  pour  la  seconde:  quelle  est  la  diminution? 

P.  920.  Quel  sera  l'escompte  de  J£1766  à  6  pour  cent 
pour  9  ans? 

P.  921.  On  demande  Fescompte  pendant  6  mois  d« 
je40000  los.  à  3  pour  g? 
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P.  922.  Une  facture  se  monte  à  £6007;  et  on  accorda 
2}  pour  g  d'escompte  au  comptant  :  à  quelle  somme 
le  réduit  le  montant  de  cette  facture? 

P.  923.  Une  personne  doit  £45000  4s.  payables 
dans  6  mois  ;  si  elle  paie  comptant  avec  2  pour  g  d'ei- 
eompte,  combien  paiera-t-elle? 

P.  924.  Si  j'avais  acheté  pour  Je875  de  marchan- 
dises»  j'aurais  gagné  j£120  par  les  escomptes  qu'on 
m'aurait  accordés;  mais  comme  je  n'ai  acheté  de  mar- 
chandises que  pour  JS620  les  escomptes  ne  se  montent 
qu'à  ^93:  je  demande  si  j'ai  obtenu  plus  de  diminution 
à  proportion  de  mes  achats,  et  à  combien  pour  cent  ce 
surplus  s'élève? 


RÈGLE  DE  SOCIÉTÉ.  (18.) 

132.  La  Règle  de  Société  est  une  opération  qui  sert 
à  partager  entre  plusieurs  associés  le  profit  ou  la  perte 
qui  résulte  de  leur  commerce. 


fi 


m^^ 


il^i' 


■kl 


I.   EXEMPLE. 

Trois  marchands  ont  à  se  partager  la  somme  de  J£  1 800  ; 
combien  auront-ils  chacun:  la  mise  du  1"  étant  de 
£2000,  celle  du  second  de  4000,  et  celle  du  3-  de  6000? 

1 33.  Pour  effectuer  ce  problème  et  les  autres  du  mémo 
genre,  on  partage  le  profit  ou  la  perte  en  parties  propor- 
tionnelles aux  mises  des  associés,  et  au  temps  que  leur 
.irgent  est  resté  dans  la  société:  ce  qui  se  fait  par 
plusieurs  règles  de  trois  directes  simples. 

Le  premier  terme  est  la  somme  des  mises,  le  second 
la  somme  que  l'on  veut  partager  ;  les  troisièmes  termes 
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sont  les  mises  particulières,  et  les  quatrièmes  termes 
donnent  la  part  de  chaque  associé. 

Solution  du  problème  précédent, 

Mi'^es  des  associés, 
du  1"' 2000 
du  2»  4000 
du  3"  6000 

r  2000  ) 

12000  :  1800 -J  4000  V 


(6000) 


:  a;=    -< 


1*=£300 
2"=je600 
3«=je900 


134.  Pour  faire  la  preuve  de  la  règle  de  société,  il 
faut  additionner  les  pertes  ou  les  profits  particuliers  ;  si 
Topération  est  bien  faite,  le  total  sera  égal  à  la  somme 
que  Ton  a  partagée  ;  s'il  y  avait  un  reste  il  faudrait 
l'ajouter. 

Ainsi  pour  la  preuve  de  l'opération  ci-dessus,  il  faut 
donc  faire  le  total  des  sommes  300+600-[-900.  Le 
total  1800,  égal  à  la  somme  à  partager,  prouve  que 
l'opération  est  bien  faite. 

II.    EXEMPLE. 

Trois  marchands  ont  acheté  une  petite  coupe  de  bois: 
le  premier  y  a  contribué  pour  £27ô,  le  second  pour 
£475t  le  troisième  pour  £500;  à  ce  marché  ils  ont 
gagné  £150:  on  demande  quel  sera  le  gain  de  chacun 
à  proportion  de  sa  mise. 


Solution  1er  275. 
2e  475. 
3e  500. 


(  275  )  (   £f 

Total  des  mises  1250:  150  :  :  -J  475  S-   :x=    )  ££ 

C  500  )  (  £t 


3  gain  du  1er. 
57  gain  du  2e. 
j£60  gain  du  3c. 


Total  £150  égal  à  la 
aommo  à  partager,  ce  qui  prouve  que  l'opération  est  bien  faite. 
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î  35.  On  peut  encore  résoudre  les  règles  de  société,  en 
divisant  le  gain  ou  la  perte  par  la  somme  des  mises,  et 
«n  multipliant  chaque  mise  particulière  par  le  quotient 
soit  le  1"  exemple  ci-dessus. 

Je  divise  1800  par  12000,  et  j'ai  3  scli. 
Je  multiplie  chaque  mise  par  3  sch. 
Et  j'ai  pour  le  l"' 300  ) 

pour  le  2*' 600  [  £1800 

pour  le  3"  900  ) 

On  concevra  facilement  la  raison  de  cette  opération  si  l'on  fait 
attention  que  si  avec  £12000  on  a  gagné  £1800,  on  gagnera  la 
douze  millième  partie  de  £1800  avec  un  £,  c'est-à-dire  3  sch.; 
chaque  associé  aura  donc  autant  de  fois  3  sch.  qu'il  a  mis  de  louis 
dans  le  commerce  ;  donc  il  faut  multiplier  chaque  mise  par  le  quo- 
tient du  gain  divisé  par  la  somme  des  mises. 

Questions  sur  la  Règle  de  Société. 

132.  Qu'est-ce  que  la  règle  de  société? — 133.  Comment  se  fait 
ce  partage? — 134.  Comment  fait-on  la  preuve  de  la  règle  de  so- 
ciété?— 135.  Ne  peut-on  pas  encore  résoudre  les  règles  de  société 
d'une  manière  plus  abrégée  ? 

Exercices  sur  la  liègle  de  Société. 

P.  925.  Avec  £800  deux  hommes  ont  gagné  £200; 
le  premier  avait  mis  jBoOO,  et  le  second  £300:  combien 
chacun  doit-il  avoir  en  proportion  de  sa  mise? 

Solution  800  :  200  :  :  -!   ^qq  !-  :  la  part  de  chacun. 

11  y  a  deux  règles  de  trois  à  faire,  ayant  chacune  800  et  200 
pour  les  deux  premiers  termes,  la  première  500  pour  troisième: 
et  la  seconde  300;  le  quatrième  terme  donnera  la  part  Je  chaque 
associé. 

P.  926.  Trois  particuliers  s'étant  associés,  ont  gagné 
je360  ;  le  1"  avait  mis  £.500,  le  second  £600,  et  le  2* 
X700  ;  combien  chacun  doit-il  avoir  de  profit? 


£\ 
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Solution.  Il  faut  additionner  les  trois  mises,  et  dire:  la  somme 
des  mises  se  montant  à  £1800  est  au  gain,  comme  la  mise  de 
chaque  associe  est  à  sa  part  du  gain. 

P.  927.  Trois  hommes  s'étant  associés,  ont  gagné 

dEl  150  ;  le  1"  avait  mis  400  verges  de  toile  à  4  sch.  la 

verge,  le  second  350  verges  de  drap  à  8  sch.,  et  le  3* 

450  verges  de  easimir  à  3  sch.:  combien  chacun  doit-il 

avoir  sur  le  gain? 

Solution.  Il  faut  multiplier  les  verges  par  leur  prix,  le  produit 
sera  la  mise  de  chaque  associé,  ensuite  opcrer  comme  ci-dessus. 

P.  928.  Trois  hommes  ont  gagné  la  somme  de  £2025; 

le   1"  a  mis  en  société  £1200,  le  second  £1500,   la 

mise  du  3»  est  égale  à  la  moitié  de  la  mise  totale  des 

deux  autres:  combien  chacun  aura-t-il  sur  le  gain  ? 

Il  est  aisé  de  voir  que,  pour  connaître  la  mise  du  troisième 
associé,  il  faut  additionner  celle  des  deux  premiers  et  en  prendre 
la  moitié. 

P.  929.  Quatre  personnes  ayant  fait  un  traité  d'asso- 
ciation, conviennent  que  la  première  mettra  d£5000,  la 
2*  un  quart  de  plus  que  la  P^  la  3^  autant  que  les  deux 
autres  ensemble,  et  la  4"  son  industrie  pendant  l'année 
qu'elle  estime  JG8000:  combien  chacune  aura-t-elle  sur 
le  profit,  s'il  s'élève  à  £6100? 

P.  930.  Louis,  Pierre  et  André,  s'étant  associés  ont 

perdu  £600  ;  Louis  avait  mis   JG600,    Pierre   800  et 

André  1000:    combien    chacun    doit-il    supporter  de 

cette  perte? 

Que  les  associés  aient  perdu  ou  gagné,  l'opération  se  fait  de  la 
même  manière  :  on  regarde  toujours  le  gain  ou  la  perte  comme 
une  somme  qu'il  s'agit  de  partager  en  parties  proportionnelles  aux 
mises. 

P.  931.  Quatre  marchands  ayant  fait  un  fonds  de 
iil  5000,  retirent  £24000  à  la  fin  de  la  société:  combien 
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ehacun  doit-il  avoir  sur  le  profit,  sachant  que  le  premier 
avait  mis  je2800,  le  second  je2900,  le  troisième  JESOGO. 
et  le  quatrième  le  reste? 

Remarquez  qu'il  ne  s'agit  pas  de  partager  £24000,  mais  le 
surplus  de  cette  somme  sur  celle  qui  avait  été  mise  en  société,  et 
dont  chacun  doit  retirer  sa  part  avant  le  partage  du  gain.  Qnant 
à  la  part  du  4",  on  la  trouvera  en  retranchant  de  la  mise  totale  le 
montant  de  celle  des  trois  premiers. 

P.  932.  Quatre  associés  ont  gagné  JE1500;  le  pre- 
mier doit  avoir  3  parts,  le  2*»  4,  le  3"  5,  et  le  4*  6: 
combien  chacun  aura-t-il? 

Les  parts  que  chacun  doit  avoir  représentent  les  mises. 

P.  933.  On  veut  partager  JS600  entre  trois  pei*sonnes, 
proportionnellement  à  la  part  qu'elles  ont  mise  en  soci- 
été: celle  de  la  première  se  monte  à  J61200,  celle  de  la 
seconde  à  J61500,  et  celle  de  la  troisième  à  £1800:  quel 
est  le  bénéfice  de  chacun? 

P.  934.  Quatre  marchands  s*étant  associés,  ont  fait 
un  fonds  de  J64500  ;  le  premier  a  mis  £  1 500,  le  second 
jSllOO, le  troisième  JGIOOO,  et  le  quatrième  le  reste; 
leur  gain  consiste  en  36  J  verges  de  drap  estimé  12  sch. 
la  verge:  à  combien  se  monte  le  bénéfice  de  chacun? 

P.  935.  Quatre  hommes  ont  fait  un  fonds  de  J62000O, 
le  premier  a  reçu  pour  son  gain  la  somme  de  JEBOO.  le 
second  £700,  le  troisième  £600,  et  le  quatrième  £500: 
combien  chacun  avait-il  mis? 

P.  936.  Cinq  hommes  s*étant  associés,  le  premier  a 
mis  JÊSOO,  le  second  £400  de  plus  que  le  premier,  le  troi- 
sième JS400  de  plus  que  le  second,  et  ainsi  des  autres, 
toujours  en  augmentant  de  J&400  :  le  gain  a  été  dô 
£1800  :  quelle  doit  être  la  part  de  chacun  ? 

P.  937.  Trois  hommes  se  sont  associés  pour  faire  un 
ouvrage;  ils  ont  gagné  J6 1000:  combien  chacun  doit- 
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il  avoir,  le  premier  estimant  sa  journée  6  sch.,  le  second 
4s.  5d.,  et  le  troisième  se  contentant  de  gagner  2  seb. 
par  jour  ? 

P.  938.  Trois  particuliers  se  sont  associés  ;  le  1*'  a 
mis  je350,  le  2"  ^£405,  et  le  3"  £500;  ils  ont  gagné 
JS301  :  savoir  ce  que  chacun  doit  avoir  à  proportion  de 
sa  mise,  après  avoir  prélevé  du  gain  total  £50  qu'ils 
destinent  aux  pauvres  ? 

P.  939.  Deux  maîtres-maçons  ont  entrepris  la  cons- 
truction d'un  mur;  le  premier  y  a  dépensé  JS1158,  etle 
second  £942  :  on  demande  quelle  somme  chacun  doit 
recevoir  du  gain,  montant  à  J£1200. 


REGLE  DE   SOCIÉTÉ  COMPOSÉE.  (19.) 

136.  Pour  opérer  ces  sortes  dérègles,  il  faut  multiplier 
la  mise  de  chaque  associé  par  le  temps  qu'il  l'a  laissée 
dans  la  société,  la  somme  de  toutes  les  mises  ainsi 
multipliées  représentera  le  fonds  de  la  société,  et  le 
reste  s'opère  comme  la  règle  de  société  simple. 

I.    EXEMPLE. 

Trois  négocians  ont  à  se  partager  le  gain  qu'ils  ont  fait 
dans  le  commerce,  qui  est  de  6000  piastres.  Le  pre- 
mier a  mis  3000  piastres  pour  12  mois,  le  second  750 
piastres  pour  10  mois,  et  le  troisième  500  piastres  pour  6 
mois  :  combien  revient-il  à  chacun,  à  proportion  de  sa 
mise  et  du  temps  qu'elle  est  restée  dans  le  commerce  ? 
Solution.  3000X12  mois=  36000 
750X10  mois=  7500 
500  X  6  moisir     3000 


Somme  des  mises  46500 
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46500  :  6000 


Multipliée  par  le  temps, 

:  36000 :a'=4645  ^  Os.  9cl.  315 
:  7500  :  x=  967  $  3s.  8d.  240 
:  3000  :a:=  387  $03.  5d.  375 


Preuve  6000  $  Os.  Od.  930  -^ 


(465 


000  ^2 

Pour  comprendre  la  raison  de  cette  optiration,  il  faut  remarquer 
que  la  mise  de  3000  piastres  pour  12  mois,  répond  à  12  fois  3000 
piastres  pour  1  mois,  ou  à  36000  piastres  ;  que  la  mise  de  750 
piastres  pour  10  mois,  répond  à  10  fois  750  piastres  pour  un  mois, 
c'est-à-dire  à  7500  piastres,  et  que  le  3e.  500  pour  6  mois,  répond 
à  6  fois  500  piastres  pour  1  mois  ou  à  3000.  On  conclura  donc 
que  6000  piastres  est  le  gain  de  36000-f-7500-f  3000  ou  46500 
piastres  pour  un  mois.  Nous  avons  donc  par  ces  multiplications, 
rappelé  la  question  à  une  règle  de  société  simple  que  nous  devon* 
par  conséquent  opérer  de  la  môme  manière. 

II.  EXEMPLE. 

Deux  personnes  se  sont  associées  dans  le  commerce  ; 
la  première  a  mis  d'abord  JGlOO  pour  3  ans,  puis  iî250 
pour  2  ans,  et  enfin  J£125  pour  un  an  ;  la  deuxième  a 
mis  jG350  pour  4  ans,  et  JG400  pour  3  ans.  Le  gain 
total  est  de  £4500  :  combien  chacune  doit-.elle  avoir,  à 
proportion  de  ses  mises  et  du  temps  que  l'argent  a  resté 
dans  la  société  ? 

Solution.  100X3  ans=£300  350X4  ans=jei400 
250X2  ans=:    500  400X3  ans=    1200 

125X1  an=    125  

Mise  de  la  2«  2600 


Mise  de  la  V  925 
Mise  de  la  2«  2600 


Somme  des  mises  3525 
3525  :  4500  :  :     925  :  a; 
:  :  2600  :  X 
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Exercices  sur  la  Règle  de  Société  Composée* 

P.  940.  Trois  négocians  ont  fait  un  fonds  de  j£665 
îe  1*'  a  mis  j£190  pour  8  mois,  le  second  J6225  pour 
I  15  mois,  le  troisième  X200  pour  6  mois:  et  le  reste  pour 

12  mois  :  on  demande  quelle  part  chacun  doit  avoir  au 
gain,  montant  à  X70? 

P.  941.  Deux  personnes  ont  contribué  inégalement 
à  fiiire  un  fonds,  la  P'  a  mis  ^2300  pour  2  ans,  et  la 
seconde  jG1500  pour  18' mois:  dites  quelle  part  chacun 
doit  avoir  au  gain  montant  à  la  somme  de  £1400. 

P.  942.  Deux  marchands  do  toile  ont  à  se  partager 
le  gain  qu'ils  ont  fuit  dans  le  commerce,  qui  est  de 
JE8544  :  on  demande  combien  chacun  doit  avoir  de  ce 
gain,  sachant  que  le  P'  a  mis  J&1500  pour  18  mois  dans 
la  société,  et  le  second  ;£1800  pour  2  ans. 

P.  943.  Trois  individus  ont  fait  un  fonds  avec  lequel 
ils  ont  gagné  J84550  ;  le  premier  a  mis  J£800  pour  2 
ans  et  demi,  le  second  £500  pour  25  mois,  et  le  troi- 
sième jS995  pour  35  mois  :  on  demande  quelle  somme 
chacun  doit  avoir  sur  le  gain. 

P.  944.  Trois  marchands  ont  gagné  1508  piastres; 
le  premier  avait  mis  1200  piast.  pour  18  mois,  le  second 
1800  piast.  pour  15  mois,  et  le  troisième  200  piast.  pour 
14  mois  :  combien  chacun  doit-il  avoir  du  gain  ? 

P.  945.  Un  garçon  de  boutique  s'ctant  associé  avec 
un  colporteur,  firent  un  fonds  de  JG800  ;  au  bout  de 
2  ans  ils  se  partagèrent  le  gain,  et  le  colporteur  qui  avait 
mis  £45  reçut  £90:  dites  ce  que  reçut  son  compa- 
gnon, sachant  qu'il  ne  laissa  ses  fonds  en  société  que 
pendant  20  mois  ? 

P.  946.  Trois  particuliers  voulant  faire  le  commerce 
des  toiles,  firent  un  fonds  commun  ;  le  premier  qui  eut 
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400  piastres  pour  bénéfice  avait  mis  1200  piastres  pour 
8  mois,  le  second  avait  mis  1200  piastres  pour  10  mois, 
et  le  troisième  1800  piastres  pour  5  mois  :  on  demande 
quel  fut  le  gain  total  de  la  société  et  celui  des  deux  der- 
niers associés. 


ï  ■!'  ■  '  ''  ;'■■ 


r  il  ' 


RÈGLE  DU  TEMPS  POUR  LES 
PAIEMENTS.  (20.) 

137.  La  règle  du  temps  pour  les  paiements  est  une 
opération  qui  sert  à  découvrir  les  temps  auxquels  les 
paiements  doivent  être  faits,  selon  les  conventions  des 
créanciers  et  des  débiteurs. 

138.  On  peut  proposer  sur  cette  règle  deux  cas  diflfé- 
rents. 

I.  CAS. 

139.  Dans  le  premier  cas,  on  cherche  à  quelle  époque 
on  devra  faire  un  seul  paiement  pour  en  remplacer 
plusieurs  qui  devraient  avoir  lieu  à  des  époques  diffé- 
rentes, afin  qu'il  y  ait  compensation  dans  les  intérêts 
réciproques  comme  dans  l'exemple  suivant  : 

Un  ouvrier  doit  24  schellings,  payables  comme  il  suit, 
savoir  :  4  sch.  dans  deux  mois,  8  dans  5  mois,  et  12  dans 
8  mois.  H  convient  avec  son  créancier  de  ne  faire  qu'un 
aeul  paiement:  en  quel  temps  doit-il  le  faire  pour  qu'il  y 
ait  compensation? 

Pour  résoudre  ce  problème,  il  faut  multiplier  chaque 
somme  par  le  temps  de  son  crédit,  faire  le  total  des  pro- 
duits, et  le  diviser  par  celui  de  la  dette  ;  le  quotient 
donnera  le  temps  du  paiement. 


'!=  i'i  i 
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6  mois. 

La  raison  de  cette  opération,  c'est  que  l'on  suppose 
que  l'argent  profite  entre  les  mains  du  possesseur  pro- 
portionnellement au  temps  qu'il  l'a  à  sa  disposition.  Or, 
on  gagne  autant,  par  exemple,  avec  2  schellings  en  3 
mois,  qu'avec  6  en  1  mois. 

Ainsi,  dans  cet  exemple,  je  multiplie  4  par  2,  et  j'ai  8  sch. 
qui  par  la  même  raison,  produiront  pendant  un  mois  autant  que  4 
pendant  2.  Je  multiplie  également  les  autres  sommes  par  leur 
temps,  et  j*ai  pour  le  total  des  produits  144,  qui  produiraient 
autant  pendant  un  mois  que  les  sommes  particulières  durant  I0 
temps  exprimé  dans  le  problème  ;  or,  comme  la  somme  des  pro- 
duits est  formée  de  la  multiplication  de  toutes  les  sommes  par  les 
temps  divers,  il  est  évident  qu'en  la  divisant  par  la  somme  pay- 
able, il  doit  venir  le  temps  moyen  du  paiement. 

II.  CAS. 

140.  Dans  le  deuxième  cas  de  la  règle  du  temps  pour 
les  paiements,  on  cherche  combien  de  temps  on  doit 
différer  un  paiement  pour  compenser  les  avances  qu'on 
a  faites. 

141.  Pour  découvrir  l'époque  cherchée,  il  faut  multi- 
plier la  somme  due  par  le  temps  de  son  crédit  :  multi- 
plier pareillement  les  sommes  avancées  par  le  temps 
qu'on  les  a  gardées;  faire  la  somme  des  produits»  et  la 
retrancher  de  la  somme  due,  multipliée  par  son  temps; 
diviser  le  restant  par  ce  qui  reste  à  payer  ;  le  quotient 
donnera  le  temps  du  paiement  du  reste  de  la  dette. 
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EXEMPLE. 

J'ai  acliet6  pour  JGISO  de  maichandises  à  8  mois  de- 
crédit  ;  au  bout  de  4  mois,  je  paie  ^30,  et  2  mois  après 
^40  :  combien  de  temps  dois-je  garder  le  reste  pour 
compenser  les  avances  que  j'ai  faites  ?  R.  Dans  9 
mois  -fj. 


Sommes  dues: 
180x8=1440 


Orf.  RATION. 

Sommes  avanci 
30X4=120 


—70 


360 


=  110 


1080 
090 


110 


^i  1 


40X6=240 


70 


360 


142.  On  fait  la  preuve  de  cette  opération  en  exami- 
nant si  le  profit  qu'on  fait  en  retardant  le  paiement 
de  certaines  sommes,  balance  la  perte  qu'on  éprouve  en 
avançant  le  paiement  des  autres. 

Questions  sur  la  Rtigle  du  Temps  pour  les  paiements^ 

137.  Qu'est-ce  que  la  règle  du  temps  pour  les  paiements? — 138. 
Combien  peut-on  proposer  do  cas  différents  sur  ces  sortes  de  rè- 
gles?— 139.  Quel  est  le  premier  cas  ? — 140.  Quel  est  ledeuxième 
cas? — 141.  Que  faut-il  faire  pour  l'opérer  dans  ce  cas? — 142. 
Comment  fait-on  la  preuve  de  cette  règle? 

Exercices  sur  la  Règle  du  Temps  pour  les  Paiements. 

P.  947.  Un  marchand  de  drap  en  a  acheté  pour 
95000  piastres,  il  doit  en  payer  j  chaque  mois  :  do 
combien  sera  chaque  paiement  ? 

P.  948.  Un  particulier  doit  dE  15960  payables,  \ 
comptant,  f  dans  6  mois,  et  le  reste  au  bout  de  1  an  : 
de  combien  sera  chaque  paiement  ? 
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P.  949.  Je  dois  £848  8s.  payables  comme  il  suit  ^ 
la  i  comptant,  le  ^  du  reste  dans  6  mois,  les  f  de  ce  qui 
restera  à  payer  dans  8  mois,  et  solder  le  reste  de  la  dette 
au  bout  de  1  an  :  quel  sera  le  montant  de  chaque  paie- 
ment ? 

P.  950.  J'ai  acheté  pour  une  certaine  somme  de 
marchandises  que  je  dois  acquitter  par  ^^  de  mois  en 
mois  :  dites  quelle  est  cette  somme,  et  de  combien  sera 
chaque  paiement,  sachant  que  JG340  que  j'ai  donnés  à 
compte,  sont  à  la  somme  totale  :  :  5 :  350. 

P.  951.  J'ai  acquitté  une  dette  en  quatre  paiements  : 
le  premier  a  été  de  £1800;  pour  le  second  j'ai  donne 
deux  fois  et  un  tiers  de  plus  que  pour  le  premier; 
pour  le  troisième  j'ai  donné  autant  que  pour  les  deux 
premiers,  moins  £1359  et  pour  le  quatrième  la 
moitié  du  second  et  les  trois  quarts  du  troisième:  com- 
bien devais  -je,  et  quel  est  le  montant  de  chaque  paie- 
ment? 

P.  952.  Louis  a  fait  le  remboursement  de  J65850  en 
trois  fois  ;  le  premier  paiement  a  été  du  cinquième  de 
la  dette,  plus  £25  ;  le  second  égalait  le  premier,  plus  le 
tiers  de  la  dette  ;  le  troisième  était  le  reste  :  on  demande 
la  valeur  de  chaque  paiement. 

P.  953.  En  trois  paiements  on  acquitte  'me  dette  ; 
le  premier  est  quatre  fois  plus  grand  que  le  second,  et 
le  second  trois  fois  moindre  que  le  troisième  qui  est  de 
j5506  1  Is.  :  quelle  était  cette  dette  ? 

P.  954.  La  somme  de  £8560  doit  être  payée  en  deux 
fois,  la  moitié  dans  6  mois,  et  le  reste  dans  10  :  si  l'on 
ne  voulait  faire  qu'un  seul  paiement,  quand  devrait-on 
le  faire  ? 

P.  955.  Vingt-cinq  pièces  de  vin  ont  coûté  £112  10a. 
payables  à  deux  termes,  savoir;  £52  10s.  dans  6  mois,  et 
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le  reste  3  mois  après  ;  l'acheteur  ne  pouvant  faire  le 
premier  paiement  désire  n'en  faire  qu'un  seul  ;  le  ven" 
deur  7  consent,  à  condition  de  ne  rien  perdre  :  quand 
devra  se  faire  cet  unique  paiement  ? 

P.  956.  Un  marchand  de  drap  en  a  acheté  pour 
iC3600  à  15  mois  de  crédit  ;  mais  ayant  payé  une  partie 
de  la  somme  il  garde  J61200  pendant  3  ans  9  mois  pouf 
compenser  l'avance  qu'il  avait  faite  :  on  demande  à 
quelle  époque  il  avait  donné  les  £2400? 

P.  957.  Un  marchand  fait  un  achat  de  drap  pour 
8000  piastres,  dont  il  devrait  payer  J-  dans  6  mois,  J 
dans  8,  et  le  reste  dans  10;  mais  il  désire  ne  faire  qu'un 
seul  paiement  :  quand  doit -il  le  faire  ? 

P.  958.  Dans  combien  de  temps  faudrait -il  payer 
JS1560  pour  ne  perdre  ni  gagner,  sachant  que  d'après 
les  premières  conventions  on  aurait  dû  payer  J  à  8 
mois,  ^  à  10,  et  le  reste  au  bout  de  l'an  ? 

P.  959.  Etienne  ayant  vendu  pour  £8400  de  drap  à 
12  mois  de  crédit,  n'a  reçu  le  y  de  cette  somme  qu'au 
bout  de  15  mois  :  à  quelle  époque  avait-il  reçu  les  f  de 
cette  somme  ? 


RÈGLE  DE  MELANGE.  *  (21.) 

143.  La  règle  de  mélange  est  une  opération  par  laquelle 
on  cherche  le  prix  moyen  de  plusieurs  objets  différents 
qui  ont  été  mélangés,  par  la  connaissance  du  nombre  et 
de  la  valeur  respective  des  objets  avant  le  mélange. 


*  Quelques  auteurs  nomment  cette  règle  Règle  d'Alliage;  mais 
il  est  à  remarquer  que  ce  mot  alliage  ne  s'emploie  que  pour  ex- 
primer l'union  des  métaux. 
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C'est  aussi  une  opération  par  laquelle  on  découTre 
combien  on  doit  prendre  de  parties  de  différentes  espèces 
de  marchandises  dont  on  connaît  la  valeur  pour  former 
un  mélange  à  un  prix  moyen  déterminé  par  l'énoncé  do 
la  question. 

I.  CAS. 

144.  Pour  opérer  les  règles  de  mélange  dans  le  pre* 
mier  cas,  il  faut  suivre  la  marche  suivante  :  1°  si  les 
quantités  des  marchandises  à  mélanger  sont  exprimées 
par  l'unité  il  faut  additionner  les  différents  prix  et  les 
diviser  par  le  total  des  mesures. 

EXEMPLE. 

Un  marchand  de  vin  en  a  à  5,  à  9  et  à  10  sch.  lo 
gallon:  s'il  les  mélangeait,  à  combien  reviendrait  lo 
gallon  du  mélange  ?  E.  8  schellings. 

•  OPÉRATION  : 

1  gai.  à  5  sch. 
1  à9 

1      à  10  rs 


3 


8  sch. 


2°  S'il  y  a  plusieurs  mesures  de  chaque  marchandise^ 
il  faut  les  multiplier  par  le  prix  d'une  seule;  faire  le 
total  des  divers  produits,  et  le  diviser  par  la  totalité 
des  mesures  qui  doivent  entrer  dans  le  mélange. 

EXEMPLE  : 

Un  marchand  de  grains  en  a  6  minots  à  4  sch.,  8  à 
5s.,  12  à  7s.,  et  14  à  9  sch.;  s'il  les  mélangeait,  à  coin* 
bien  lui  reviendrait  le  minot  ?  B.  6s.  lO^d. 
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OPÉRATION. 
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Z\  Enfin,  si  l'on  voulait  faire  entrer  dans  le  mélange 
-une  qualité  en  raison  double,  triple,  &c.  il  faudrait  pren- 
dre deux,  trois  fois  le  prix  et  les  unités  du  dit  objet. 

EXEMPLE. 

On  a  mélangé  quatre  sortes  de  vins,  savoir  à  3  sch., 
à  5  sch.,  ii  6,  et  à  8  scli.  le  gallon  :  à  combien  revient 
le  gallon  du  mélange,  sachant  qu'on  en  a  mis  deux  fois 
autant  de  la  première  et  de  la  dernière  sorte  que  de 
chacune  des  autres?     Rép.  5  sch.  6d. 

OPÉRATION. 

2  gallons  à  3sch.—  6 
1  à5       -  5 

1  ii6      -  iy 

%  à8       -166 
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14?    Ou  fait  lu  preuve  d(3  cette  rc-i^le  en  multipliant  le 

nomU'/e  de  mesure.^  qui  eiitreiit  dans  le  inélanj^'c  par  le 

prix  d'une  mesure  du  mélancje,  et  on  doit  avoii*  le  même 

produit  que  si  on  les  multipliait  cliacune  pur  son  prix 

partieulier. 

Ainsi,  pour  f.iiro  li  preuve  de  la  rî-'^îc  pr.'ot'Mlciift',  jt*  mnltiplio 
C  par  C)i.  (lil.  t't  j'ai  .'î'I  sc!it'liin2;s,  proiluit  cl;uI  uu  total  des  prix 
particuliers  dos  objets  qui  entrent  dans  le  tnrlurijje. 

Exercices  s'.(r  la  Rcglc  du  Mélange, 

I.  CAS. 

P.  9G0.  Un  marchand  de  vin  en  a  deux  pièces  l'une 
do  7  sch.  le  gallon,  et  l'autre  de  9  sch.  :  s'il  les  mêlait, 
quel  sci'ait  le  prix  du  mélange? 


P.  9(31.  U 


îhand  de  hh 


80 


du 


nnnots 
«le  17  schellings  le  minot  ;  mais  comme  il  n'en  trouve 
pas  le  débit,  il  se  propose  de  le  mêler  avec  40  minots 
de  1 1  sch.  :  à  combien  pourra-t-il  céder  le  minot  du 
mélanije? 

P.  962.  Cinq  ouvriers  ont  560  toises  d'ouvrage  à 
faire  ;  le  premier  en  a  fait  8  toises  par  jour,  le  second 
9,  et  le  troisième  10,  le  quatrième  11  et  le  cinquième 
12:  en  combien  de  jours  les  auront -ils  faits  s'ils  travail- 
lent ensemble? 

P.  963.  On  a  tiré  25  coups  pour  essayer  ime  pièce 
d'artillerie  ;  les  dix  premiers  ont  porté  à  560  toises,  5  à 
590  toises,  6  à  600  toisss,  et  4  à  550  toises:  on  demande 
quelle  est  sa  portée  moyenne? 

P.  964.  Un  commis  reçoit  582  sch.  par  semaine  pour 
solder  18  ouvriers,  dont  il  a  la  surveillance:  combien 
aura-t-il  de  reste  s'il  en  paie  5  à  8  sch.  par  jour,  4  à  6, 
6  à  3,  et  3  à  2:  combien  gagnerait-il  sur  chaque  ouvrier, 
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s'il  recevait  le  reste  pour  ses  honoraires,  et  quel  serait 

son  traitement  annuel? 

P.  965.  On  a  fait  défricher  4   arpens  de  terrain  ; 

l'ouvrage  n'étant  pas  pa^'^out  également  difficile,  le  prix 

a  été  différent;  pour  le  j^remier  on  donnait  250  piastres, 

pour  le  second  175,  pour  le  troisième  163,  et  pour  le 

quatrième  156:  quel  est  le  prix  moyen,  et  combien 

a-t-on  dépensé? 

P.  966.  Un  fondeur  duit  faire  une  cloche  de  9000 
livres,  il  y  met  2  fois  autant  de  cuivre  que  d'étain  :  à 

combien  reviendra  cette  cloche,  sachant  que  le  cuivre 

vaut  2  sch.  8d.  la  Ib.  et  l'étain  23.  l.jd  ? 

P.  967.  Un  marchand  de  blé  en  a  60  minots  à  8  sch., 
70  à  9  sch.  80  à  10  sch.,  et  90  à  11  sch.;  il  veut  mêler 
ces  différentes  qualités  et  gagner  160  schellings  sur  le 
tout  :  combien  doit-il  vendre  le  minot? 

P.  968.  Un  aubergiste  a  140  gallons  de  vin  à  30  sch. 
et  250  à  40  sch.;  il  voudrait  mêler  ces  vins  et  gagner  5 
sch.  par  gallon  :  combien  doit-il  le  vendre? 


II.  CAS. 

146.  Pour  découvrir  quelle  quantité  de  marchandises 
il  faut  faire  entrer  dans  un  mélange  afin  qu'il  y  ait 
compensation  entre  leurs  prix  respectifs  ;  les  uns  étant 
supérieurs  et  les  autres  inférieurs  à  celui  qu'on  veut 
affecter  au  dit  mélange,  il  taut  d'abord  remarquer  qu'on 
perd  sur  les  marchandises  dont  le  prix  surpasse  celui  du 
mélange,  et  qu'on  gagne  sur  celles  dont  le  prix  est 
inférieur,  et  l'opération  consiste  à  égaliser  le  gain  à  la 

perte. 

Par  exemple,  on  veut,  avec  du  vin  à  40  sous,  et  à  GO 
sous  le  gallon,    composer  un  mélange  qu'on  puisse 
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donner  à  45  sous.  Il  est  évident  que  si  l'on  met  une 
égale  quantité  de  chaque  prix,  on  perdra  :  car  sur  le  vin 
»i  40  sous,  on  ne  gagne  que  5  sous,  tandis  qu'on  j>tTd  15 
tums  sur  celui  à  60  sous. 

147.  Pour  opérer  ce  problème  et  les  autres  du  même 
genre,  il  faut  écrire  les  uns  sous  les  autres,  par  ordre  de 
grandeur,  les  prix  des  objets  à  mélanger,  ainsi  que  celui 
du  mélange,  ayant  soin  de  le  séparer  pour  le  distinguer 
des  autres  ;  puis  écrire  devant  chaque  prix  leur  diffé- 
rence au  prix  moyen;  la  somme  des  différences  des  prix 
inférieurs  au  prix  moyen  représentera  la  quantité  qu'il 
faudra  prendre  de  chaque  unité  des  prix  supérieurs  et 
réciproquement,  et  le  total  des  deux  sommes  représentera 
les  unités  du  mélange. 

I.  EXEMPLE. 

Un  aubergiste  a  du  vin  à  Ils.  et  d'autres  à  16s.  le 
gallon;  il  trouve  que  ces  deux  sortes  de  vin  feraient  un 
bon  mélange  :  combien  en  doit-il  prendre  de  chaque 
qualité  pour  qu'il  puisse  donner  le  gallon  à  14  schellings? 


[rchandisea 
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OPERATION. 

11 

14 

a 

16 

2 

Après  aroir  écrit  les  prix  des  objets  du  mélango  dans  une 
oolonne  verticale,  et  le  prix  moyen  un  peu  de  côté  entre  le  prix 
«ipérieur  et  l'inférieur,  je  dis  :  la  différence  de  11  à  14  est  3,  que 
fécris  vis-à-vis  de  11  ;  puis  la  différence  de  16  à  14  est  2,  (^ue 
j'écris  vis-à-vis  de  16,  et  j'ai  pour  réponse  qu'il  faut  mettre  dans 
08  mélange  2  gallons  à  Ils.  et  3  à  16,^.  et  la  somme  5  indique  ([u'il 
entrera  5  gallons  dans  ce  mélange. 


h-'" 


w 
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Le  raisonnement  suivant  fera  comprendre  la  raison 
de  cette  opération.  En  mélangeant  un  gallon  à  Ils. 
avec  un  gallon  à  16s.,  on  gagne  3s.  sur  la  première,  et 
l'on  ne  perd  que  2s.  sur  le  second;  le  gain  n'égale  donc 
pas  la  perte.  INIais  si  Ton  avait  deux  nombres  par  l'un 
descjueîs  multipliant  la  perte  et  par  l'autre  le  gain,  on 
obtient  deux  produits  égaux,  il  est  évident  que  ces  deux 
multiplicateurs  pourraient  représenter  la  quantité  qu'il 
faudrait  prendre  de  chaque  marcliandise  pour  composer 
le  mélange  dans  le  rapport  demandé.  Mais  en  multi- 
pliant le  gain  3  par  la  perte  2,  et  la  perte  2  ])ar  le  gain 
3  les  deux  produits  seront  égaux;  donc  la  dliférence  du 
prix  inférieur  au  prix  moyen  représente  la  quantité  de 
marchandise  qu'il  faut  prendre  du  prix  supérieur,  et 
réciproquement. 

II.  EXEMPLE. 

Avec  du  vin  à  8  sch.  à  10s.  à  14s.  et  à  16s.  le  gallon, 
on  veut  faire  un  mélange  qu'on  puisse  donner  ù  Ils.  le 
gallon? 


OPÉRÂT 

lOX. 

8 
10 

?{. 

11 

14 

5  18 

16 

12  gallons. 

Dans  cet  exemple,  la  perte  8  nous  représent-  com- 
bien il  faut  mettre  de  vin  à  8s.  et  à  10s.;  et  L  gain  4 
combien  il  faut  en  mettre  ù  14s.  et  à  16s.  En  effet,  3 
+  1  ou  4X8=3H-5  ou  8X4. 
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m.  EXEMPLE. 
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En  effet,  3 


Un  épicier  a  du  sucre  à  24,  à  27,  à  34  et  à  35  sous 
la  livre  ;  il  se  propose  de  faire  un  mélange  de  396 
livres,  qu'il  puisse  donner  à  29s.  la  livre  :  conibien  doit- 
il  en  mettre  de  chaque  ef^>èce  ? 


OPERATION. 

2t 

27 

5 
2 
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i  7X2  = 

=14 

29 

34 
35 

5 
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l  11X2= 

=22 

36 

Après  avoir  l'ait  l'opération  comme  à  l'ordinaire  on  a 
trouvé  que  sur  36  livres,  il  en  faut  7  à  34s.  et  à  35s.  ;  puis 
1 1  livres  à  24  et  à  27s.  ensuite  on  a  dit  :  si  sur  36  livres, 
il  en  faut  11  à  24  et  à  27s,  pour  une  livre,  il  en  iixudra  U» 
et  pour  396  liv.,  396X^(^=121.  Puis  si  sur  36  liv.  il  en 
faut  7  à  34s.  Gfà.  35s.,  pour  une  livre  il  en  faudra  3^^,  et 

pour  396  livres,  396X57y='^"- 

Ces  dernières  opérations  reviennent  ù  ces  proportions 
36:  ll::396:  cT,  et  36  :  7  ::  396:  œ.  C'est-à-dire  la 
somme  des  produits  de  la  différence  en  plusXlo  nombre- 
de  prix  supérieurs  au  prix  moyen,  et  de  la  différence  eu 
moins  X^^  nombre  de  prix  inférieurs  :  la  différence  en 
plus,  si  l'on  veut  avoir  la  quantité  du  mélange  de  chacun 
des  prix  inférieurs,  ou  :  la  différence  en  moins  si  l'on 
veut  avoir  le  contraire,  :  :  la  quantité  du  méhinge  :  x. 

148.  Si  l'on  déterminait  la  quantité  qu'on  veut  met- 
tre de  l'une  des  parties  du  mélange,  comme,  par  exem- 
ple, dans  ce  problème  : 
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On  veut  faire  un  mélange  de  600  mesures  d'une 
certaine  marchandise  qu'on  puisse  donner  à  11  sch.  la 
mesure,  avec  6  sortes  de  marchandises  que  Ton  vend 
H^'^parément,  suivant  leurs  qualités,  5  sch.,  63.,  8s.,  13a. 
et  15s.  ;  mais  on  veut  qu'il  enlj^e  dans  ce  mélange  150 
mespres  à  5  schellings. 

Il  faudrait  mélanger  cette  marchandise,  qui  est  d'un 
])rix  inférieur  au  prix  moyen,  avec  celle  du  prix 
supérieur,  dont  la  différence  est  la  plus  rapprochée  de 
5  à  11  (c'est  15);  composer  ce  mélange  de  manière 
qu'il  en  entrât  150  mesures  à  5  ;  soustraire  le  total  du 
nombre  qu'on  veut  avoir  d'unités  (ici  c'est  600). 
Opérer  sur  le  reste  avec  les  prix  dont  la  quantité  à 
])rendre  n'a  pas  été  déterminée,  comme  pour  le  problème 
précédent. 

I.  OI'ÉRATION. 

6 


5 


11         150X^=225 
15         4  +150 


10  375  ôtés  de  600=225 

Sur  10  mesures  il  en  faudra  4  à  5  sch.  et  6  à  15; 
c  est-ii-dirc  qu'avec  4  mesures  à  5  sch.  il  fiiut  en  mettre 
6  ù  15:  avec  une  mesure  à  5  sch.  il  en  faudra  donc  |, 
^  15  et  avec  150  mesures,  150X|==225  à  15  sch. 

II.  OPÉRATION. 
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On  a  multiplié  8  et  6  par  2,  parce  qu'on  veut  mettre 
autant  de  mesures  h  6  qu'à  8,  et  autant  à  13  qu'à  15. 

^%X225=R.  64  jl^jj  II  13  scli.  et  à  15. 
^\5  X  225=11.  48  {^^  li    6  et  à  8. 

PREUVK. 

64  ,JV h  13  sch. 

225+64  2«^  =289  -f^ à  15 

'18  J\, à  8 

48  /^ à  6 

150  à  5 

600 

Questions  sur  fa  Régie  de  BléJange. 

143.  Qu'est-ce  que  la  règle  de  mélange? — 144.  Commont  opcre- 
t-on  le  mélange  dans  le  premier  cas? — 145.  Comment  fait-on 
la  preuve  de  cette  règle? — 146.  A  quoi  sert  la  clouxièmo  espèce 
de  mélange? — 147.  Que  faut-il  faire  pour  trouver  la  quantité  des 
marchandises  qui  doivent  entrer  dans  un  mélange  dont  le  prix 
est  déterminé? — 148.  Que  faudrait-il  faire  si  ]\»n  déterminait 
la  quantité  qu'on  veut  mettre  de  l'une  des  parties  du  mélange? 

E,vercices  sur  la  Règle  du  Mélange. 

II.   CAS. 

P.  969.  Un  marchand  de  blé  en  a  à  6  sch..  à  8s.,  n 
12.,  à  15s.  et  à  18  sch.;  il  veut  faire  un  mélange  de 
650  minots,  mais  de  manière  qu'en  le  vendant  10  sch., 
il  ne  perde  ni  ne  gagne:  combien  doit-il  mettre  de 
chaque  espèce? 

P.  970.  Un  épicier  a  de  l'huile  à  19s.,  à  17s.,  à  15s. 
et  à  13  sch.  la  pinte;  il  voudrait  les  mélanger  de  manière 
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à  pouvoir  vendre  la  pinte  14s.:  combien  doit-il  en 
mettre  de  chaque  sorte  pour  remplir  une  pièce  conte- 
nant 240  pintes? 

P.  971.  Un  détaillant  demande  quelle  quantité  d'eau 
il  doit  mettre  dans  un  gallon  de  vin  de  los.  pour  qu'elle 
ne  lui  revienne  qu'à  12s. 

P.  972.  On  a  du  vin  à  6s.,  à  7s.,  à  9rf.,  à  12s.  et  à  15s. 
le  gallon:  combien  en  l\iudra-t-il  mettre  de  cliaque  sorte 
avec  40  gallons  de  l(5s.  i)our  faire  un  mélange  de  800 
gallons  qu'on  puisse  vendre  10s.? 

P.  973.  Un  aubergiste  a  4ôO  pintes  de  vin  à  8s.: 
combien  doit-il  en  ajouter  de  14s.  pour  que  le  mélange 
vaille  13s.? 

P.  974.  Dans  quelle  proportion  faut-il  mêler  un 
liquide  de  2ôs.  et  19s.  le  gallon,  pour  avoir  un  mélange 
de  21  scliellings? 

P.  975.  (Quelqu'un  Voudrait  emplir  une  pièce  de  450 
pintes  avec  du  vin  à  7^d.  la  pinte  :  combien  doit-il  y 
mettre  d'eau  et  de  vin  pour  que  le  mélange  ne  lui 
revienne  ({u'à  Gd.? 

P.  976.  On  a  lôO  minots  de  blé  ii  SOs.  et  140  à  45 
seh.:  couibien  funt-il  en  mettre  dj  cliacun  pour  en  faire 
250  minots  de  42s.? 

P.  977.  fVai  uelieté  2  pièces  de  vin  qui  content  en- 
s(;mble  UjO  seli.;  la  première  conte  30s.  de  plus  que  la 
seconde;  elles  contiennent  chacune  240  pintes;  jv) 
trouve  à  en  vendre  350  pintes  à  raison  de  4^d.  : 
combien  dois-je  en  mettre  de  chaque  pièce? 

P.  978.  On  a  150  pintes  de  vin  qu'on  vend  9d.:  com- 
bien faut-il  mettre  de  pintes  d'eau  pour  qu'on  puisse 
livrer  la  ^àl  g  du  mélange  à  72d.,  et  qu'elle  sera  la 
quanti^^j  du  mélange? 
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P.  979.  Un  aubergiste  a  acheté  450  pintes  de  vin 
qu'il  a  payées  à  raison  de  7Jd.  la  pinte  ;  il  ne  peut  le 
vendre  queTd.;  dites  combien  il  y  mettra  d'eau  pour  no 
rien  pcrdie,  sachant  qu'il  a  dépense  16  sch.  pour  le 
port,  etc. 

P.  980.  Combien  faut-il  mchinî^er  de  i)intes  de  vin 
à  5d.  î?.v  "c  ?00  pintes  à  6Jd.,  si  on  veut  revendre  le 
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TROISIEME  PARTIE. 

FRACTIONS  DES  FRACTIONS.  (22.) 

149.  On  appelle  fractions  des  fractions,  une  suite  de 
fractions  dépendantes  les  unes  des  autres,  telles,  par 
excnq)k',  que  les  |  de  J-,  etc.,  c'est-à-dire  qu'il  s'agit 
de  prendre  les  -|  des  ^  de  l'unité. 

150.  On  réduit  les  fractions  des  fractions  en  une 
simple  fraction  en  multipliant  numérateur  par  Nr,  et 
Dr.  par  Dr. 

Ainsi  diuis  l'exemple  précédent  après  avoir  opéré 
comme  il  vient  d'être  dit  on  a  ja.  En  effet,  en  multi- 
pliant o  par  4  j'ai  eu  -f,y,  fraction  4  fois  plus  petite  que 
|-,  (No.  85,)  j'en  ai  donc  })ris  le  quart,  et  en  multipliant 
2  par  3,  j'ai  pris  ce  quart  3  fois,  donc  j'ai  pris  les  f  de 

o 

J^,vc7'cices. 

P.  981.  Quels  sont  les  f  des  |  de  5  unités? 
P.  982.  Quels  sont  les  J  des  J  des  -{^  des  -J  de  7|? 
.  983.  Un  milord  anglais  a  dépensé  dans  un  voyage 
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les  I  des  ^  de  son  argent,  à  son  retour  il  avait  encore 
130  £:  combien  avpit-il  avant  son  voyage? 

P.  984.  Huit  ouvriers  ont  fait  une  excavation  de  54 
toises  cubes;  il  reste  encore  à  faire  les  §  des  J  de  l'ou- 
vrage: on  demande  combien  il  y  a  de  toises  cubes  en 
tout. 

P.  985.  Un  rentier  a  dépensé  les  f  de  son  revenu 
aimuel  dans  6  mois;  les  2  mois  suivans  il  a  dépensé  les  5- 
de  ce  qui  lui  restait;  et  les  4  derniers  mois  il  a  dépensé 
les  ^  de  ce  qui  lui  restait  encore,  de  sorte  qu'il  ne  lui 
reste  que  £50;  on  désire  savoir  quel  est  son  revenu 
annuel. 

P.  986.  Quelqu'un  s'inf'^  ant  de  l'heure  qu'il  était, 
an  lui  répondit:  il  est  les  f  des  y  des  -^j  de  1 1|  heures: 
quel  heure  était-il? 

^  Fractions  Décimales.    (N°.  79.) 

P.  151.  Nous  avons  dit,  N^  79,  que  les  fractions 
décimales  sont  des  fractions  de  dix  en  dix  fois  plus 
petites  que  celles  qui  les  précèdent  immédiatement. 

P.  152.  Les  parties  contenues  dix  fois  dans  l'unité  m 
noToment  dixièmes  ;  les  dixièmes  de  dixièmes,  centièmes; 
les  dixièmes  de  centièmes,  millièmes,  etc. 

153.  Pour  écrire  les  nombres  décimaux  on  écrit 
d'abord  le  nombre  entier,  à  la  droite  duquel  on  met  une 
virgule;  puis  allant  de  gauche  à  droite  on  écrit  succes- 
sivement les  dixièmes,  les  centièmes,  etc.;  s'il  n'y  a  pas 
d'entiers  on  le  remplace  par  un  zéro,  après  lequel  on 
met  une  virgule.  Ainsi  pour  écrire  le  nombre  4  en- 
tiers 25  centièmes,  on  met  4,25;  15  centièmes  s'écrit 
0,15. 
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EVALUATIONS 

Des  fractions  décimales  en  /raclions  absolues  et  rela- 
tives et  réciproquement. 

154.  Pour  réduire  une  fraction  absolue  en  fraction 
décimale  il  faut  diviser  le  Nr.  par  le  Dr.  Quand  fc 
Nr.  est  plus  petit  que  le  Dr.  on  ajoute  un  zéro  à  la 
droite  du  numérateur  pour  avoir  des  dixièmes,  un  autre 
pour  avoir  des  centièmes,  etc. 


EXEMPLE. 


OrÉ  RATION. 


Réduisez  ^  en  fraction  décimale.     40 


0,5714 


50 
10 
30 
2 

155.  Pour  réduire  des  décimales  en  fraction  absolue 
il  n'y  a  qu'à  ôter  le  zéro  ou  la  vii'gule  et  donner  pour 
dénominateur  au  nombre  décimal  l'unité  suivie  d'au- 
tant de  zéros  qu'il  y  a  de  chiffres  déciînaux;  ainsi,  0,47 
font  rt7_.  14^75  égalent  \y^'. 

156.  Pour  réduire  des  fractions  relatives  en  déci- 
males il  faut  les  réduire  en  fractions  absolues  (N^.  100), 
ensuite  les  réduire  en  décimales  comme  ci-dessus. 

157.  Pour  réduire  des  fractions  décimales  en  rela- 
tives, il  faut  les  réduire  en  fractions  abolues  (N^.  155), 
ensuite  les  réduire  en  fractions  vulgaires  comme  au 
N«.  100. 

Exercices, 

P.  987.  Réduisez  les  fractions  suivantes  en  déci- 
males: 1°.^;  2°.|J;  3°. -/y;  4°.  f f . 


I    m:; 
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'  I 


il::^' 


P  988.  Réduisez  en  décimales:  1°.  §;  2^   V  î  3*' 

ÏT  '   ^  •    TJ  • 

P.  989.     Réduisez  les  nombres  suivants  en  fractions 

absolues:    1°.  0,45;  2°.  4,756;  3^  6,005;  4°.  0,007;  5°. 

0,047;  6°.  81,674. 

1*.  990.  Réduise/  en  décimales  du  louis  les  nombres 
suivants:   1°.  £4   17s.;  :i^  £0  17s.;  3°.  £51   15s.  7d. 

P.  991.  Combien  y  a-t-il  de  louis,  de  sch.,  etc.  dans 

les  nombres  décinuuix  suivants:  1°.  £4  756.;  2°.  £3 

45.;  3°.  £0   175.;    4°.  £75   125.;  5°.   £\9    455.;  G\ 

£0  29? 

P.  992.     Mettez  en  fractions  décimales  les  nombi'cs 

suivants:   1°.  ^'^i  2^  £4  10s.  7id.;  3°.  4/j-;  4°.  6  to.  1 

pi.  9  po.;  5^.  3  verges  2  pieds  6  pouces. 

ADDITION    Di:3   NOMBRES   DÉCIMAUX. 


il: 

lî:; 
lll'; 

1'^ 


m 


m 

ml 


M 


!'!' 

i)!^ 


1 58.  L'addition  des  nombres  décimaux  se  fait  comme 
celle  des  nombres  entiers,  ayant  soin  de  poser  les  uni- 
tés de  même  espèce  les  unes  sous  les  autres. 


exe: 

iirLE 

• 

47, 

2o 

9, 

05 

28, 

475 

169, 

45 

254  entiers    225  millièmes. 

Faites  les  additions  suivantes: 

P.  993.  478,63+89,005+0,00125+5437,25. 
P.  994.  7,548+0,0009+6,75+0,502+89,5. 
P.  995.  0,04+0,014+4,21+73,6+0,00047. 


1.57 


il-  3*. 


actions 
)07  ;  5°. 

lombi'Ci 
ôs.  7d. 
te.  dans 
2°.  £3 

/•O 

oo.;  (i  • 

nonibres 
'.  6  to.  1 
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P.  996.  74<0,86-f-3.74009+r)847-f  0,004862-f 
746ô,384-i-5,76+3,874+7486;3. 

P.  997.  ^22  17s.  6(l.+£0,ô25  +  X8  8s.  6d.;  + 
£48,87.>+£0,0()9:j+i:iG  ôs.  3a.4-X93,  4028. 

P.  998.  £470  12s.  ()d.+  £786  193.  9d.  +  i57,00475 
Jeô4,72ô7+i24ô  9s.  Gd.  +  t'327.)  173.  3d.+£0,()0074 
+£472,07386+jCO  3s.  Gd. 

SOUSTRACTION. 

159.  Mettez  les  unités  de  même  espèce  les  unes 
80U3  les  autres  et  faites  comme  dans  les  nombres  en- 
tiers. 

P.     999.  Do  83,25     ôtez     7,4825. 

1000.  ''     9,342      "       0,00375. 

1001.  "     0,0098    -       0,000071. 

1002.  "      {^         "       7,854. 

1003.  "  £34G,892  "       jei08,90754. 

1004.  "  £507  18s.  9d.  ûte-^  £219  7^.  6d. 

MULTIPLICATIOX. 

160.  La  multiplication  des  nombre^  décimanx  se 
fait  comme  celle  des  nombres  entiers,  mais  il  faut  re- 
trancher au  produit  autant  de  chiffres  décimaux  qu'il 
y  en  a  dans  les  deux  facteurs. 

EXEMPLE. 

4,  .35    . 
8,    26 


.25. 


2610 
870 
3480 


47. 


35,9310 


m 


158 

Je  sépare  4  chiffres  décimaux  au  produit  parco  (ju'il 
y  en  a  deux  dans  cliaquc  facteur. 


!■•'' 

Exercices. 

P.   1005. 

9,45  X  6,27 

P. 

1010.     74,58X0,083 

• 

looa 

45,6X22,155 

1011.     0,078X0,004 

1007. 

0,987X0,642 

1012.      478,xO,038 

1008. 

8914,714X6,7 

1013.71,807X0,0009 

1009. 

0,0714X0,013    \ 

DIVISION. 

1011.    78,54X1000 

• 

m 


161.  Lu  division  des  nombres  décimaux  s'effectue 
comme  celle  des  nombres  entiers,  mais  il  faut  que  le 
dividende  ait  le  môme  nombre  de  chiffres  décimaux;  si 
Tun  en  a  moins  que  l'autre  il  faut  le  compléter  en  y 
ajoutant  autant  de  zéros  pour  qu'il  renferme  autant  de 
décimales  que  l'autre.  Soit  ù,  diviser  32,75  par  ^;  il 
faut  ajouter  deux  zéros  au  5  puisqu'il  n'a  point  de  dé- 
cimales et  (^ue  le  dividende  en  a  2. 


OPEILITION. 


il  ii 


3275 

2750 
2500 
000 


500 


6,55 


^'''1. 


■;,    il'!' 


fi'   I''  'i  II 


Après  avoir  divisé  3275  par  500,  j'ai  multiplié  le 
reste  par  10  en  y  ajoutant  un  zéro  (N^.  37,)  pour  avoir 
des  dixièmes;  ensuite  un  autre  pour  avoir  des  cen- 
tièmes, et  j'ai  eu  pour  réponse  6  entiers  55  centièmes. 


U  . .  ■  ! 


0  qu 


•il 


<  0,083 
X  0,004 

<  0,038 

C  0,0009 
KlOOO 


l'effectue 
it  que  le 
naux;  si 
ter  en  y 
mtant  de 
par  f);  il 
lit  de  dé- 


1.59 
Kvcrfùces. 

P.1015.       9,4     >  7,4   :P.  1021.     0,120()     >0,15 

1016.  19,8     >  8,2  I  1022.  0,004020944 ;>0,820't 

1017.  16,6     >10,2  I  1023.  87486,120     >0,75 

1018.  Ô0,420>17,231  i  1024.       0,1728 

1019.  76, 1234>9,24|  102.5.        153,2 

1020.  59,2687>l  1,42 1  1026.  0,0486241 


>12 

>0,64 

>17,9 


Qnetitions, 


149.  Qu'appellc-t'On  fraction  des  fractions?— i 50.  Comment 
réduit-un  ces  fractions  en  une  seule? — 1^1.  Qa'est-ee  qu'une 
fraction  décimale? — 152.  Comment  no:  ime-t-^  ces  p  ties? — 
15.').  Comment  écrit-on  les  nombres  décimaux? — 154.  <  ^  mment 
réduit-on  les  fractions  absolues  en  décimales? — 155,  Coramcrt, 
réduit-on  les  décimales  en  fractions  absolues?-  ;  >6.  Que  faut  il 
faire  pour  réduire  des  fractions  relatives  er.  décimales? — 157. 
(^ue  faut-il  faire  pour  convertir  des  décimales  en  fractions  rela- 
tives?— 158.  Comment  fait-on  l'addition  des  nombres  décimaux? 
—  159. — La  soustraction? — IGO. — La  multiplication? — ICI. — Lo 
division? 


iltiplié  le 

lour  avoir 

ides  cen- 

jntièmes. 


RACINE  CARREE.  (23.) 

162.  Ou  appelle  carré  dV:  '  .iombre  le  produit  qui 
résulte  de  la  multiplication  de  ce  nombre  par  lui-même. 
Ainsi  les  carres  de  1,  2,  ?^,     4,     5,     6,     7,     8,     9 

sont  1,    ;,  9,  16,  25,  36,  49,  64,  81. 
Il  résulte  de  là  que,  pour  carrer  un  nombre,  il  faut 
le  multiplier  par  lui-même. 

163.  Le  carré  d'un  nombre  est  composé:  1°.  du  carré 
des  dizaines;  2°.  du  produit  du  double  des  dizaines  jxir 
les  unités  ;  3°.  du  carré  des  unités. 


160 


Soit,  par  exemple,  le  nombre  12  à  tlever  à  son 
carré  ;  ce  nombre  est  compo.->é  d'une  dizaine  et  do  2 
unités. 

Disposons  le  calcul  comme  il  suit  : 
104-2 
XlO-f2 


100  carré  des  dizaine?» 
20  prod.  des  diz.  par  les  unitu-t 
20  id. 
4  carré  des  unités. 


%  i 


'& 


144 

Commençons  la  multiplication  pnr  les  dizaines,  ce  qui  est  indif- 
férent, et  disons:  10  f<MS  10=100,  carré  des  dizaines;  10  fois 
2=20,  produit  dos  dizainoo  par  les  unités  ;  puis  2  fois  10=20 
encore  une  fois  les  dizaines  par  les  unités  ;  enfin  2  fois  2=4 
csarré  des  unités  :  total  144  ;  donc  le  cane  d'un  nombre  est  com- 
posé du  carré  des  dizaines,  etc. 

164.  On  appelle  racine  carrée  d'un  nombre,  le  nom- 
bre qui,  étant  multiplie  par  lui-même,  reproduit  ce 
même  nombre. 

Ainsi  les  nombres  1,  4,  9,  16,  25,  36,  49,  64,  81, 
ont  pour  racine  carrée  1,   2,  3,    4,    5,     6,    7,    8,    9. 

16Ô.  Pour  extraire  la  racine  carrée  d'un  nombre,  il 
tàut  d'abord  le  partager  en  tranclies  de  deux  chiffres 
chacune,  en  allant  de  droite  à  gauche  ;  la  dernière  ù 
gauche  pourra  n'en  contenir  qu'un  ;  on  examinera 
ensuite  quel  est  le  plus  grand  carré  contenu  dans  cette 
tranche  à  gauche,  dont  on  posera  la  racine  à  droite  ; 
puis  ayant  soustrait  son  carré  de  cette  même  tranche, 
on  mettra  le  reste  dessous  ;  à  côté  de  ce  reste,  on  des- 
cendra la  tranche  suivante,  et,  de  ce  nombre,  on  sépa- 
rera par  un  point  la  figure  à  droite. 


Il 
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166.  Pour  avoir  le  second  diviseur,  on  double  laracinc 
trouvée,  ce  qui  est  le  double  des  dizaines  ;  on  cherche 
combien  ce  double  est  contenu  de  fois  dans  les  chiffres 
qui  précèdent  celui  de  la  droite  ;  on  écrit  le  quotient  à 
droite  de  la  racine  ;  on  écrit  aussi  ce  même  quotient 
à  côté  du  double  des  dizaines  ;  on  multiplie  chaque 
chiffre  de  ce  diviseur  par  le  quotient,  et  le  produit  se 
soustrait  du  membre  dont  on  a  pris  la  racine,  de  la  ma- 
nière qu'on  le  fait  dans  la  division  :  on  fait  autant 
d'opérations  semblables  qu'il  y  a  de  tranches  dans  le 
nombre  dont  on  veut  avoir  la  racine. 

167.  11  doit  y  avoir  à  la  racine  autant  de  chiffres  qu'il 
y  a  de  tranches  dans  le  nombre  donné. 

Soit  à  extraire  la  racine  carrée  de  4096, 

OrÉ  RATION. 

64 


40.96 

49.6 

000 


124 


Il  est  évident  que  le  carré  des  dizaines  ne  peut  se 
trouver  que  dans  les  centaines;  car  10X10=10); 
c'est  pourquoi  on  a  séparé  40  de  96  pour  extraire  la 
racine  carrée  de  quarante  qui  est  6.  Je  carre  6  et  j'ai 
?>6  que  je  retranche  de  40  ;  il  reste  4  à  côté  duquel 
j'écris  l'autre  tranche  93,  et  j'ai  496  ;  or  ce  reste  con- 
tient 2  fois  les  dizaines  multipliées  par  les  unité.s,  plus 
le  carré  des  unités  (N°.  163)  ;  mais  le  dotîble  des  di- 
'  aines  multiplié  par  les  unité?,  ne  peut  donner  moins 
que  des  dizaines  ;  ce  produit  est  donc  contenu  dans  49, 
on  en  sépare  la  dernière  fjofure  6  par  un  point.  Mainte- 
nant donc,  pour  avoir  les  unités,  il  ne  s'agit  plus  qus  de 
diviser  49  par  le  double  des  dizaine?,  lequel  égale  12  j  le 


i.r  ~: 


:  '/à 
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quotient  égale  4.  »Si  ce  nombre  égale  effectivement  Ie« 
unités,  il  faut  qu'on  puisse  retrancher  le  produit  du 
double  des  dizaines  par  4,  plus  le  carré  de  4,  de  496* 
Comme  cette  opération  s'eifectue  exactement,  on  en 
conclut  que  64  est  la  racine  carrée  exacte  de  4096. 

Si  le  nombre  dont  on  veut  avoir  la  racine  avait  trois 
tranclies,  le  carré  des  dizaines  se  trouverait  évidemment 
dans  les  centaines.  Pour  avoir  la  racine  carrée  de  ces 
centaines,  on  calcule  comme  dans  un  nombre  de  deux 
tranches,  et  pour  avoir  les  unités  on  raisonnerait  comme 
dans  l'exemple  précédent. 


EXEMPLE. 


On  demande  la  racine  carrée  de  459643.  R.  677,  eft 
il  reste  1314. 


OrÉRx\TION. 


l'h 


!)'l:lv 


]i!..S' 


i'.|!l'f.i 
ril,';" 


45.96.43 
99.6 
10.74.3 
1.31.4 


677  racine. 

127   1"  diviseur. 
1347  -r"  diviseur 


Fouv  fuire  cotte  opération,  après  avoir  t-cparc  les  chiifros  paf 
tniiiciits  ;  je  cherche  quel  est  le  plus  graudcarré  contenu  dans  lu 
piviuiore  tranche  à  «gauche,  c'est  30,  dont  la  racine  est  6,  que 
j'i'criii  a,  droite  du  nombre,  en  le  séparant  par  un  trait  ;  j'ôte  3C 
de  4.';,  reste  9,  à  côté  ducpiel  je  descends  la  tranche  suivante,  et 
j'ai  yyO,  dont  je  sépare  6  par  un  point. 

Pour  avoir  le  diviseur,  je  double  la  racine  trouvée,  il  vient  12  ;  je 
dis  donc  en  99  combien  de  fuis  12  ;  je  vois  qu'il  ne  peut  y  être  que 
7  que  j'écris  à  la  racine  ;  à  droite  du  G  ;  je  mets  aussi  ce  7  à  côté 
du  diviseur  12,  et  j'ai  127,  que  je  multiplie  par  7;  ôtant  le  produit 
de  996,  il  ne  reste  que  107  ;  je  descends  la  tranche  43,  et  j'ai  pour 
troisième  membre  10743,  dont  je  sépare  la  future  à  droite  ;  je 
forint;  lo  second  diviseur  en  doublant  la  racine  C7,  et  j  ui  134  par 


e 
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lequel  je  divise  les  quatre  chiffres  1074  ;  il  vient  7  pour  quotient  ; 
j'écris  7  à  la  racine,  et  à  la  suite  du  diviseur  134,  ce  qui  donne 
1347.  Aiiwàpliant  par  7,  je  retranche  le  produit  de  10743;  il 
reste  1314  ;  de  sorte  que  la  racine  carrée  de  459643  est  677,  avec 
1314  de  reste,  parce  que  le  nombre  donné  n'est  pas  un  carré  par- 
fait 

Si,  après  avoir  fait  la  division,  il  restait  un  nombre  qui  égalât 
deux  fois  plus  1  celui  qui  est  la  racine,  ce  serait  une  preuve  que 
le  dernier  chiffre  qu'on  y  a  mis  est  trop  faible. 

168.  La  preuve  de  cette  règle  se  fuit  en  multipliant 
la  racine  trouvée  par  elle-même  et  ajoutant  le  reste  au 
produit.  Le  total  doit  égaler  le  nombre  dont  on  extrait 
la  racine. 

Ainsi  pour  l'exemple  précédent,  en  multipliant  677 
par  lui-même  et  ajoutant  le  reste  1314  au  résultat,  on 
reproduit  le  nombre  459643. 

169.  Si  du  reste  on  voulait  tirer  des  décimales,  il 
faudrait  ajouter  à  ce  reste  autant  de  fois  deux  zéros 
qu'on  voudrait  avoir  de  chiffres  décimaux  à  la  racine. 

En  effet,  le  nombre  dont  on  extrait  la  racine  peut 
être  considéré  comme  le  produit  d'un  nombre  décimal 
d'autant  de  chiffres  qu'on  en  veut  avoir  à  la  racine;  or, 
lorsque  les  deux  facteurs  d'un  produit  contiennent 
chacun  deux  chiffres  décimaux,  il  y  en  a  4  au  produit  ; 
donc,  etc. 

170.  Pour  extraire  la  racine  d'une  fraction  absolue 
il  faut  extraire  la  racine  des  deux  termes,  si  cela  se  peut, 
si  non  il  faut  la  réduire  en  fraction  décimales  et  opérer 
ensuite  comme  il  est  dit  au  N^.  169. 

Questions  sur  la  Racine  Carrée. 

162.  Qu'appelle-t-on  carré  d'un  nombre? — 163.  De  quoi  est 
composé  le  carré  d'unnombrc? — 164.  Qu'appelle-t-ou  raciuccunce 


164 


m:. 


d'un  nombre? — 165.  Que  faut-il  faire  pour  extraire  la  racine  d'un 
nombre? — 166.  Que  faut-il  faire  pour  trouver  le  second  diviseur? 
— 167.  Combien  doit-il  y  avoir  de  chiflFres  à  la  racine  carrée  d'un 
nombre?— 168.  Comment  fait-on  la  preuve  de  cette  règle? — 169, 
Si  du  reste  d'une  opération  on  voulait  tirer  des  décimales,  que 
faudrait-il  faire? — 170.  Que  faut-il  faire  pour  extraire  la  racine 
d'une  fraction  absolue? 


m 

mà\ 


Exercices  sur  la  Racine  Carrée, 

Trouvez  la  racine  des  nombres  suivants: 

P.  1027.  20736. 

P.  1028.  95023504. 

P.  1029.  0,5329. 

P.  1030.  5013,914481. 

P.  1031.  17,3056. 

Pin^9      10      24  2  OO     _6_76 

.     \.\}ÔZ,    J     .    2ÏÏÏÏ*  ^    '    T2ÏÏÏÏ* 

P.  1033.  0,000729. 
P.  1034.  0,000289. 
P.  1035.  161,5441. 
P.  1036.  72,0801. 

-I>      ■\r\'\'7      10        4  7        00      5.7. 

P.  1038.  Soit  proposé  de  trouver  la  racine  carrée  de 
1 368,  à  moins  d'un  centième  près,  c'est-à-dire  avec  deux 

décimales? 

P.  1039.  On  veut  entourer  de  murs  un  terrain  c  jrré 
qui  contient  3600  toises  de  superficie:  on  demande  quelle 
sera  la  longueur  des  murs. 

P.  1040.  Un  jardinier  a  3969  choux  qu'il  veut  plan- 
ter en  carré,  de  manière  qu'ils  forment  des  lignes  droites 
et  parallèles,  en  long  et  en  large:  on  demande  combien 
il  y  aura  de  choux  dans  chaque  rangée,  sur  les  quatre 

faces. 

P.  1041 .  Un  terrain  de  forme  carrée  est  planté  d'ar- 
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bustes à  1  toise  do  distance:  combien  y  en  a-t-il  sur 
chaque  face  sachant  que  le  terrain  en  contient  94864  ? 

P.  1042.  Combien  faut-il  placer  d'arbres  sur  chaque 
côté  d'un  terrain  carre  qui  doit  en  contenir  15129  en 
totalité  ? 

P.  1043.  On  veut  rendre  carre  un  terrain  qui  a  625 
toises  de  longueur  sur  400  de  largeur:  on  demande  de 
combien  on  doit  diminuer  la  longueur  et  augmenter  la 
largeur  pour  que  le  terrain  ait  la  même  superficie. 

P.  1044.  Une  cour  a  432  perches  de  superficie,  la 
largeur  n'est  que  les  J.  de  la  longueur:  on  demande 
quelles  en  sont  les  dimensions. 

P.  1045.  Un  écolier  demandait,  par  plaisanterie,  à 
un  laboureur,  quelles  étaient  les  dimensions  de  sa  terre: 
Monsieur,  dit  le  laboureur,  la  longueur  surpasse  de  deux 
perches  la  largeur,  et  elle  a  20163  per.  de  superficie: 
cherchez  maintenant  ce  que  vous  demandez? 

P.  1046.  Une  pièce  de  terre  contient  48020  perches 
carrées,  la  longueur  contient  49  perches  plus  que  la  lar- 
geur, quelles  en  sont  les  dimensions? 

P.  1047.  Un  maître  assure  que  le  nombre  de  ses 
écoliers  multiplié  par  le  ^  du  même  nombre,  fait  2523: 
combien  a-t-il  d'écoliers? 


RACINE  CUBIQUE.  (24.) 

171.  On  appelle  cube  d'un  nombre  le  produit  de  ce 
nombre  multiplié  deux  fois  pas  lui-même  ;  ainsi  les 
cubes  des  nombres 

1,  2,     3,     4,       5,       6,       7,       8,       9,  sont  : 
1,  8,  27,  64,  125,  216,  343,  512,  729,  qui  leur  cor- 
respondent. 
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172.  Le  cube  d'un  nombre  est  composé:  1°  du  cube 
des  dizaines  ;  2°  du  produit  de  trois  fois  le  carré  des 
dizaines  par  les  unités  ;  3°  de  trois  fois  les  dizaines  par 
le  carré  des  unités  ;  4°  du  cube  des  unités. 

Ce  qu'on  peut  représenter,  par  cette  formule  t 
a^+Sa^b+Sab^+b^ 

En  se  souvenant  que  a  Inarque  les  dizaines  et  b  les 
unités  ;  que  «*^  marque  la  troisième  puissance,  ou  le 
cube  des  dizaines  ;  ct^  la  deuxième  puissance,  ou  le 
carré,  etc. 

Pour  élever  un  nombre  au  cube,  il  faut  faire  atten- 
tion que  le  cube  des  dizaines  donnant  des  mille,  il  faut 
mettre  trois  zéros  à  sa  droite  ;  que  le  carré  des  dizaines 
donnant  des  centaines,  il  faut  mettre  deux  zéros  à  sa 
droite  ;  et  que  les  dizaines  doivent  avoir  aussi  un  zéro 
à  leur  droite  :  d'après  cela,  si  l'on  veut  cuber  le  nom- 
bre 24,  on  aura: 

1°.  a^.  Le  cube  des  dizaines  2-|-2+2,  suivi  de  trois 
zéros, =8000 

2°.  tla^-^b.  Trois  fois  le  carré  des  dizaines, 
multiplié  par  les  unités  3X4X4,  suivi  de  deux 
zéros, =4800 

3°.  3ab'^.  Trois  fois  les  dizaines  multipliées 
parle  carré  des  unités,  3X2x16,  suivi  d'un 
zéro, =  960 

40.  ^>•^  Le  cube  des  unités,  4X4X4, =    64 

Le  cube  de  24  est  de     13824 

173.  On  appelle  racine  cubique  d'un  nombre  le  nom- 
bre qui,  étant  multiplié  deux  fois  par  lui-même,  repro- 
duit celui  dont  il  est  la  racine.  Ainsi,  les  racines  des 
nombres  1,  8,  27,  64,  l2o,  216,  343,  512,  729,  sont: 

1,2,    3,    4,      5,      6,      7,      8,      9, 
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qui  leur  correspondent,  car  tous  ces  nombres  étant  mul- 
tipliés deux  fois  par  eux-mêmes,  les  reproduisent. 

Pour  extraire  la  racine  cubique  d'un  nombre  quel- 
conque, il  fîxut  suivre  la  méthode  suivante. 

Si  le  nombre  proposé  n'a  pas  plus  de  trois  chiffres,  sa 
racine  se  trouve  dans  les  unités  ;  car  10,  qui  est  le  plus 
petit  nombre  de  deux  chiffres,  en  a  4  à  son  cube  (10  X 
10X10=1000.)  Si  le  nombre  en  contient  plus  de 
trois,  on  le  partage  en  tranches  de  trois  chiffres  en 
allant  de  droite  à  gauche  ;  la  dernière  peut  en  avoir 
moins  de  trois.  On  cherclie  ensuite  la  racine  cubique 
de  la  dernière  tranche,  on  l'écrit  au-dessus  du  trait  ho- 
riizontal,  et  on  retranche  le  cube  de  cette  racine  du  nom- 
bre sur  lequel  on  opère  ;  à  côté  du  reste  on  écrit  la 
tranche  suivante,  on  en  sépare  deux  chiffres  par  un 
point,  puis  on  divise  cette  tranche  par  le  triple  carré 
des  dizaines  :  on  écrit  le  quotient  à  la  racine,  après  quoi 
on  soustrait  de  la  tranche  que  l'on  Vient  de  diviser  la 
somme  du  produit  du  triple  carré  des  dizaines  multiplié 
par  ce  dernier  chiffre,  -|-  celui  du  triple  des  dizaines 
multiplié  par  le  carré  des  unités,  -f-  le  cube  des  unités. 

174.  Soit  proposé    de   trouver   la    racine   cubique 
de  12167- 

OPÊRATIOX. 

12.167     23 

41.67     — 

0000     12 

Je  dis  que  ce  nombre  est  composé  de  quatre  parties  dont  la 
plus  grande  est  le  cube  des  dizaines  ("No.  172);  or,  le  cube  des 
dizaines  ne  peut  être  que  dans  les  mille  (10  X  10  X  10=1000), 
j'en  sépare  donc  trois  chiffres  et  je  cherche  la  plus  grande  racin» 
contenue  dans  12,  je  trouve  que  c'est  2,  je  l'écris  dans  la  parti© 
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supérieure  de  l'acoolade,  je  cube  cette  racine,  je  la  retranche  da 
nombre  sur  lequel  j'opère,  je  descends  à  côté  du  reste  l'autre 
tranche  et  j'ai  4167  ;  ce  nombre  contient  encore  trois  parties  dont 
la  plus  grande  est  le  produit  de  trois  fuis  le  carré  des  dizaines  par 
les  unités  ;  mais  ce  produit  ne  peut  être  que  dans  les  centaines  : 
c'est  pour  cela  que  j'en  sépare  doux  chiffres  à  droite  par  un  point, 
et  je  dis  :  puisque  41  contient  le  produit  de  trois  fois  le  cane  des 
dizaines  par  les  unités,  si  je  le  divise  par  trois  fois  le  carré  des 
dizaines,  il  viendra  les  unités  au  quotient  ;  je  carre  donc  2,  puis 
je  triple  ce  carré  et  j'ai  pour  diviseur  12,  je  divise  41  par  ce  nom- 
bre, et  il  vient  3  que  je  pose  à  la  racine  ;  pour  m'assurer  que  3 
égale  les  unités,  j'assai*»  si  je  puis  retrancher  de  4167  les  troij 
nombres  qui  y  sont  contenus,  c'ost-à-dire,  trois  fois  le  carré  de* 
dizaines  X  les  unités -{-trois  fois  les  dizaines  X  le  carré  des 
unités-|-le  cube  des  unités  ;  et  comme  je  vois  qu'il  ne  resti»  rien, 
j'en  conclus  que  23  est  la  racine  cubique  de  12167. 

On  pourrait  aussi,  ce  qui  est  plus  expéditif,  cuber 
les  chiffres  qui  sont  à  la  racine  et  retrancher  ce  cube  do 
toutes  les  tranches  déjà  employées.  On  renouvelle  les 
mêmes  opérations  toutes  les  fois  qu'on  écrit  une  nou- 
velle tranche  à  côté  du  reste.  Le  nombre  qui  se  trouve 
à  la  racine  exprime  alors  la  racine  cubique  du  nomb^  î 
proposé. 

EXEMPLE. 
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Trouver  la  racine  cubique  de  14706125. 

OrÉRATIOX. 


14.706.125 
8 


245 

12     1"  div. 


6  706 

13  824 

882  125 

14  706  125 


1728  2"  div. 


' 


169 


anche  du 
te  l'autro 
rties  donlr 
laines  par 
entaines  : 
un  point, 
cane  des 
carré  des 
ic  2,  puis 
i,r  ce  nom- 
rer  que  3 
7  les  iroii 
5  carré  de* 
carre   des 
resU  rien, 

tif,  cuber 
e  cube  do 
uvelle  lei 
une  nou- 
se  trouve 
nomb--  î 


Co  nombre  ayant  trois  tranches  doit  avoir  trois  chiffres  à  la 
racine;  et  le  cube  dos  dizaines  so  trouvant  dans  les  mille,  on  les 
sépare  des  unités,  co  qui  forme  deux  tranches,  14  et  706, — sur 
lesquels  on  opère  comme  à  l'exemple  précédent.  Ayant  donc 
trouve  2  pour  le  premier  chiffre  de  la  racine,  je  retranche  son  cube 
de  14,  il  reste  6,  à  côté  duquel  je  descends  la  deuxième  tranche 
pour  avoir  le  second  cliiffie  qui  est  4,  ce  qui  donne  24,  cubant  co 
nombre  je  trouve  13.821  que  je  soustrais  des  deux  première» 
tranches  à  gauche,  il  reste  8S2,  aucjuel  nombre  je  joins  la  troi- 
sième tranche;  ensuite  triplant  21  pour  avoir  le  2o diviseur,  1728, 
je  cherche  le  troisième  chiffre  qui  est  5  je  le  pose  à  la  racine  ce 
qui  donne  245,  retranchant  le  cube  de  ce  nombre  du  nombre 
entier  à  extraire,  il  no  reste  rien,  d'où  je  conclus  que  245  est  la 
racine  exacte  de  14,  706,  125. 

Si  après  l'extraction  de  la  racine  de  la  dernière  tranche, 
il  restait  un  nombre  qui  contint  trois  fois  le  carré  do 
celui  qui  est  la  racine,  +  trois  fois  ce  nombre,  +  Tunité, 
ce  serait  une  marque  que  le  dernier  chiffre  écrit  à  la 
racine  serait  trop  faible. 

175.  Pour  approcher  de  la  véritable  racine  au  moyen 
des  décimales,  il  faut  ajouter,  à  ce  qui  reste  après  Tex- 
traction,  autant  de  fois  trois  zéros  qu'on  veut  avoir  de 
chiffres  décimaux  à  la  racine,  et  on  opère  ensuite  comme 
à  l'ordinaire,  ayant  soin  de  séparer  à  la  racine  autant 
de  chiffres  qu'on  a  ajouté  de  fois  trois  zéros  au  reste. 

Ceci  est  évident,  si  la  racine  doit  avoir  un  certain 
nombre  de  chiffres  décimaux,  le  cube  en  aura  trois  fois 
plus. 

S'il  s'agissait  d'un  nombre  accompagné  déjà  de  chiffre» 
décimaux,  on  les  compterait  avec  les  zéros  qu'on  ajoute. 
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EXEMPLE. 


Soit  à  extraire  la  racine  cubique  ilii  nombre  0G,2O,  à 
moins  d'un  millic^me  prt .««. 


36,200000000 
9,200 
2G3000000 
100Ô888 


3,308 


27 


3267 
326700 


Comme  il  y  a  fleux  diiffros  dîîcîmaux  au  nombre  dont  on 
demande  la  racine,  je  n'en  fijoufe  que  7  pour  avoir  les  trois  tran- 
ches qui  doivent  donner  les  trois  chiffres  décimaux  à  la  racine 
nprès  quoi  j'opère  comme  à  l'ordinaire. 
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Questions  sitr  la  Racine  Cubique. 

171.  Qu'appelle-t-on  cube  d'un  nombre? — 172.  De  quoi  est  com- 
posé le  cube  d'un  nombre? — 173.  Qu'appolle-t-on  racine  cubique 
d'un  nombre? — 174.  Que  faut-il  faire  pour  extraire  la  racine  cubi- 
que d'un  nombre  quelconque  ? — 175.  Que  faut-il  faire  pour  appro- 
cher de  la  véritable  racine  au  moyen  des  décimales  ? 
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Exercices  sur  la  Racine  Cubique. 

Trouvez  la  racine  cubique  des  nombres  suivans  : 

P.  1048.  15625. 

P.  1049.  52734375. 

P.  1050.  484846678016. 

P.  1051.  11390,625. 

P.  1052.  0,041063625. 

P.  1053.  1°.  i^lf     2°.  |Jt|. 

P.  1054.  3. 

P.  1055.  0,000117649. 

P.  1056.  485587656. 

P.  1057.  48.627125. 

P.  1058.  Quelle  est  la  racine  cubique  de  35937  ? 
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P.  1 0Ô9.  On  (Icsire  savoir  quelle  est  lu  racine  cubique 
de  123456789. 

P.  1060.  Quelle  doit  ôtre  la  Lauteur  d'un  bloc  de 
marble  formant  un  cube  inirfait  ;  sacliant  qu'il  égale  un 
autre  bloc  de  1  toise  oô  cent'u  lues  de  lougtieur,  1  toiao 
15  cent,  de  largeur  et  l  toise  d'épaisseur? 

P.  1061.  Une  citerne  de  ibrnie  cubique  doit  contenir 
2744  pi.  cubes  d'eau  :  quelle-  en  seront  les  dimensions? 

P.  1062.  Un  réservoir  d'eau  en  contient  6144  toises 
cubes  ;  la  largeur  n'est  que  les  §  de  la  longueur  et  la 
profondeur  n'est  que  la  buitième  partie  de  la  largeur: 
quelles  en  sont  les  dimensions  ? 

P.  1063.  Un  magasin  d'une  ville  contient  3097J 
toises  cubes  ;  la  longueur  est  à  la  largeur,  comme  13:  5 
et  à  la  bauteur  comme  13:3:  quelles  sont  les  dimea- 
fiions  de  ce  magasin  ? 
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DES  PROGRESSIONS.  (25.) 

176.  On  appelle  progression,  1^.  une  suite  plus  ou 
moins  nombreuse  de  termes  dont  la  différence  du  pre- 
mier au  deuxième  est  la  même  que  celle  du  deuxième 
au  troisième,  que  colle  du  troisième  au  quatrième,  etc. 

Telles  sont  les  suivantes  : 
-^     2.     4.     6.     8.   10.  12. 
-f-  15.  12.     9.     6.     3. 

Dans  le  premier  exemple,  la  progression  est  croissante 
et  dans  le  deuxième  elle  est  décroissante.  La  différence, 
qui  est  la  même  entre  tous  les  termes  consécutifs,  est 
appelée  raison  de  la  progression. 

2^.  C'est  aussi  une  suite  de  termes  dont  le  rapport 
par  quotient  est  le  même  entre  tous  les  termes  consécu- 
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tifd  ^3:  6:  12:  24;  48:  9G  est  u.  {^rogicssion  par 
quotient  croissante; -H-  128:  (H:  02:  16:  8:  4  est  une 
progression  par  quotient  OL-croi^santc  Le  quotient 
d'un  terme  quelconfiue  liivi.se  par  celui  qui  le  prOcèilc 
est  appelé  raison  de  la  progression. 

Dans  le  preniier  de  ces  exemples,  la  raison  est  2;  car 
J==2  et  y^=2,  etc.  ;  et  dans  la  deuxième  la  raison  e^t 

l  ;  car  tVïï=2  ^^  ïïï=-i»  ^'^c. 

177.  Les  progressions  par  différence  se  nomment  pro- 
gressions arithmétiques;  on  les  fait  précéder  d'un  trait 
horizontal  placé  entre  deux  points  (--),  et  on  place  un 
point  entre  chaque  terme  de  la  progression  ;  les  pro- 
gressions par  quotient  se  nomme  progressions  géomé- 
triques: on  les  fait  précéder  d'un  trait  horizontal  placé 
entre  quatre  points  (-H*),  on  en  sépare  par  deux  points 
chaque  terme  de  cette  espèce  de  progression. 

Des  Frogressions  Arithmétiques. 

178.  Chaque  terme  d'une  progression  arithmétique 
est  composé  d«  premier  plus  autant  de  fois  la  raison  qu'il 
y  a  de  termes  avant  lui,  si  la  progression  est  croissante, 
et  moins  autant  de  fois  la  raison,  si  la  progression  est 
décroissante.  Ainsi,  dans  la  progression  —  2.  4.  6.  8. 
10.  12.  14.  16.,  le  deuxième  terme  4  est  composé  du 
premier  terme,4-  la  raison  qui  est  2;  le  troisième  6  est 
composé  du  premier  terme  2,+2  fois  la  raison,  parce 
qu'il  y  a  deux  termes  avant  lui.  En  effet,  2+2+2=6  ; 
le  8®  terne  16  est  composé  du  premier  terme  2,+7  fois 
laraison2+(7X2)=16. 

De  môme  dans  la  progression  décroisante  -^  15.  12. 
9.  6.  3.  le  2'  terme  est  composé  du  1" — la  raison,  qui 
est  3.  En  effet,  15 — 3=12;  le  troisième  est  composé 
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du  1"— 2  fois  la  raison:  ir>— (n+3)=9;  le  5"  terma 
est  composé  du  V — 4  fois  lu  rniî-on  :   15 — (3X4)=3. 

179.  De  ce  qui  prCci'de  on  doit  conclure:  1". 'que 
pour  avoir  un  terme  quelconque  d'une  progression  arith- 
m<:tique  dont  on  connaît  le  pr<*mier  terme,  il  faut  mul- 
tiplier la  raison  par  le  nombre  t'{.!;al  à  celui  des  termes 
qui  doivent  précéder  celui  (ju'on  cherche,  et  ajouter  le 
jiroduit  au  premier  terme  d(5  la  progression  si  elle  est 
croissante,  »'t  au  contraire  l'en  retrancher,  si  elle  est 
décroissante. 

Ainsi  soit  propose  le  problème  suivant . 

Un  cscali(!r  a  24  marches  ;  la  première  a  6  pouces 
de  hauteur,  et  les  autres  7  pouces  cliacune:  quelle  est 
l'élévation  de  la  dernière  au-dessus  du  sol? 

Solution  :  La  dernière  marche  est  olevco  au  dessus  du  sol  de 
23  fois  7  pouces-|-6  ponces,  ou  do  23  fois  la  raison  de  la  progres- 
sion qui  est  7  pouces-f-lo  premier  terme  qui  égale  6  pouces.  En 
opérant  nous  avons  (23X7 )-|-G=R.  13.  pi.  11  po. 

Exemples  pour  une  progression  décroissante  : 

Un  escalier  a  24  marches  de  chacune  7  pouces  ;  la 
dernière  est  à  13  pi.  11  po.  au-dessus  du  sol:  on  de- 
mande quelle  est  l'élévation  de  la  premièiC  marche. 

Solution  :  La  24°  marche  est  élevée  au-dessus  du  sol 
de  23  fois  7  pouces,  raison  de  la  progression,  +  la 
hauteur  de  la  première  marche  ;  donc  en  retranchant  23 
fois  7  pouces  de  13.  pi.  11  pouces,  le  reste  égalera 
l'élévation  de  la  première  marche. 

Opération  13  pi.  11  po. — (7X23)=6  pouces. 

2".  Que  pour  avoir  le  premier  terme  d'une  progrès* 
sien  dont  on  connaît  le  dernier  terme  et  la  raison,  si  la 
progression  est  croissante,  il  faut  soustraire  de  ce  der- 
nier terme  le  produit  de  la  raison  par  le  nombre  de 
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termes  qui  précède  le  dernier,  le  reste  égalera  le  pre- 
mier ;  si  la  progression  est  décroissante,  il  faudra  ajou- 
ter le  produit  au  dernier  terme. 

3°.  Que  pour  avoir  la  raison  d'ane  progression  il  faut 
soustraire  le  plus  petit  des  deux  termes  connus  de  l'au- 
tre, et  diviser  le  reste  par  le  nombre  de  termes  compris 
entre  ces  deux  termes  connus,-}- 1. 

180.  L'une  des  propriétés  principales  des  progressions 
arithmétiques  est  que  la  sonnne  du  premier  et  du  der- 
nier terme  est  égale  à  celle  du  deuxième  avec  l'avant- 
dernier,  etc.  En  effet,  soit  la  progression  suivante  de 
six  termes  : 

-1-3.  G.  9.  12.  15.  18. 

Le  dernier  terme  18  se  compose  du  premier  terme  3 
et  de  5  fois  la  raison  qui  est  aussi  3,  c'est-à-dire  de  3 
-\-5  fois  3  ;  mais  le  deuxième  terme  est  composé  du 
premier  terme  3  et  d'une  fois  la  raison,  c'est-à-dire  de 
3-|-3  et  le  cinquième  du  premier-{-4  fois  la  raison,  c'est- 
à-dire  de  3+4, fois  3.  En  rapprochant  ces  termes  nous 
aurons  pour  la  somme  du  premier  et  du  dernier  3-}- 3 
-|-5  fois  3=(5X3)+6=21;  et  pour  celle  du  deuxiè- 
me avec  l'avant-dernier  3-|-3-{-3-{-3  fois  4  ou  3-|-3-|- 
5  fois  3  ou  6+(ôX3)=21  ;  donc,  etc. 

Pour  faciliter  ces  sortes  d'opérations,  nous  représen- 
terons le  premier  terme  par  P,  le  dernier  par  D,  la 
raison  par  JR,  le  nombre  de  termes  par  N;  N — 1  repré- 
sentera le  nombre  de  termes  qui  précèdent  le  dernier, 
et  la  somme  sera  réprésentée  par  S  en  nous  servant  des 
signes  usités  diins  cette  ouvrage.  Ce  qui  sera  mis 
entre  deux  crochets  doit  être  opéré,  avant  de  faire  le 
reste. 
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Formules  Générales, 

Pour  îe  1"  terme,  P=D— R  X  (N— 1) 

Pour  le  dernier  terme,     D=P+RX  (N— 1) 
Pour  la  raison,  R=(D— P)  >  (N- 1  ) 

Pour  le  nombre  des  termes,     !N=:D — P>R+  1 
Pour  la  somme,  S=(P+D)  X  N>  2. 

S'il  manque  un  terme  pour  une  formule  on  le  cher- 
chera par  le  moyen  d'une  autre.  La  première  formule 
se  lit  ainsi:  Le  premier  terme  égale  le  dernier  moins  la 
raison  multipliée  par  le  nombre  des  termes  diminué  de 
runitéf  c'est-à-dire  moins  le  dernier  terme,  ainsi  des 
autres. 

Exercices  sur  les  Progressions  Arithmétiques, 

P.  1064.  On  demande  le  18°  terme  d'une  progres- 
sion arithmétique  dont  le  P'  est  4  et  la  raison  5. 

P.  1065.  Connaissant  que  le  18° .  terme  d'une  pro- 
gression arithmétique  est  89  et  que  la  raison  est  5:  on 
demande  le  1"  terme. 

P.  1066.  Un  débiteur  a  18  créanciers:  ildoit89sch. 
au  dernier,  la  somme  qu'il  doit  aux  autres  va  en  dimi- 
nuant de  û  sch.:  on  demande  combien  il  doit  au  premier. 

P.  1067.  Un  particulier  a  acquitté  une  dette  en  plu- 
sieurs paiemcns  ;  le  premier  a  été  de  4  sch.  et  le  der- 
nier de  89  sch.;  chaque  paiement  augmentait  de  5  sch.  : 
on  demande  combien  il  a  fait  de  paiements. 

P.  1068.  Une  dame  charitable  a  donné  tous  les  jours 
de  l'année  l'aumône  à  un  pauvre  ;  le  premier  jour  elle 
lui  donna  10  sous,  le  second  25  :  en  augmentant  ainsi 
de  15  sous  :  combien  lui  donna-t-elle  le  dernier  jour? 

P.  1069.  Un  particulier  voulant  favoriser  un  jeun© 
homme,  lui  donna  le  V  jour  de  l'an  10  sous  ;  on  ne 
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dit  pas  combien  il  lui  donna  les  autres  j  ours,  mais  on  sait 
que  lé  don  du  dernier  jour  montait  à  54  sch.  ;  combien 
le  jeune  homme  a-t-il  reçu  en  tout  ? 


w. 


DES  PROGRESSIONS  GÉOMÉTRIQUES.  (26) 

181.  Un  terme  quelconque  d'une  progression  géo- 
métrique est  compose  du  premier  terme  multiplié  par  la 
raison,  élevée  à  une  puissance  marquée  par  le  nombre 
de  termes  qui  doit  précéder  celui  qu'on  cherche. 

Par  exemple  :  soit  la  progression  .H-S:  6:  12:  24: 
48:  96,  dont  la  raison  est  2;  le  deuxième  terme  est 
composé  du  premier  8X2=6  ;  ie  troisième  est  composé 
de  deux  fois  3  multiplié  par  la  raison  2  •  donc  3X2X 
2=12,  c'est-à-dire  du  premier  terme  3  multiplié  par  le 
carré  (2X2)  ou  la  deuxième  puissance  de  la  raison  ;  le 
quatrième  est  composé  du  troisième  (3X2X2)  multi- 
plié aussi  par  la  raison  2  ;  donc  de  3X2x2X2,  c'est- 
à-dire  du  premier  terme  3  multiplié  par  le  cube  ou  la 
troisième  puissance  de  la  raison  ;  on  le  démontrerait  de 
même  pour  les  autres  termes  ;  donc,  etc. 

182.  De  ce  qui  vient  d'être  dit  on  doit  conclure  : 
P.  Que  pour  avoir  un  terme  quelconque  d'une  pro- 
gression géométrique  dont  on  connaît  le  premier  terme 
et  la  raison,  il  faut  multiplier  ce  premier  terme  par  la 
raison  élevée  à  une  puissance  marquée  par  le  nombre 
des  termes  qui  précèdent  celui  qu'on  cherche. 

Par  exemple,  soit  à  trouver  le  quatrième  terme  d'une 
progression  géométrique  dont  le  premier  est  3  et  la 
raison  2.  Comme  le  quatrième  est  composé  du  premier 
multiplié  par  la  raison  élevée  à  la  troisième  puissance, 
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je  multiplie  3  par  le  cube  de  2  qui  est  8,  et  j'ai  3X8= 
24  pour  le  terme  demandé. 

2^.  Que  pour  avoir  le  premier  terme  d'une  progres- 
sion géométrique  dont  on  connaît  un  terme  quelconque 
et  la  raison,  il  faut  diviser  ce  terme  par  la  raison  élevée 
à  une  puissance  marquée  par  le  nombre  de  termes  qui 
précèdent  celui  qu'on  connaît. 

Ainsi,  pour  avoir  le  premier  terme  d'une  progression 
dont  la  raison  est  2  et  le  quatrième  terme  24,  je  divise 
24  par  le  cube  de  2  qui  est  8,  et  j'ai  '^^  ou  3  entiers. 

3".  Que  pour  avoir  la  raison  d'une  progression  géo- 
métrique dont  on  connaît  deux  termes  quelconques,  il 
faut  diviser  le  plus  grand  par  le  plus  petit,  et  extraire 
du  quotient  une  racine  d'un  degré  indiqué  i  ar  le  nom- 
bre de  termes  compris  entre  les  deux  termes  connus, 
plus  l'unité. 

Par  exemple  :  on  demande  quelle  est  la  raison  d'une 
progression  géométrique  dont  le  troisième  terme  est  12 
et  le  sixième  96  ;  comme  ce  terme  est  composé  du  3* 
multiplié  par  le  cube  de  la  raieon,  je  divise  96  far  12, 
^1=8  ;  j'extrais  la  racine  cub*  ;!;«.  de  8,  et  j*ai  2  pour 
la  raison  de  la  progression  nrop  >:  ;je. 

183.  Pour  avoir  la  somme  de  tous  les  termes  d'une 
progression  géométrique,  il  faut  muldplier  le  dernier 
terme  par  la  raison,  soustraire  le  premier  terme  du  pro- 
duit et  diviser  le  reste  par  la  raison  diminuée  de  l'unité; 
le  quotient  sera  la  réponse. 

Ceci  est  évident  ;  soit  la  progression  suivante  dont 
la  ri^ison  est  2: 

.Tr3:6:  12:24:48:96. 

Chaque  terme  est  composé  de  celui  qui  le  précède 
répété  autant  de  fois  que  la  raison  contient  d'unités. 
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SI, 


Le  2*  terme    6=  3x2 

Le  3«  12=  6X2 

Le4«  24=12X2 

Léo"  48=24x2 

Le  6"  96=48X2 

La  somme  des  termes  primitifs  6+12+24+48+96 
égale  (3+6+12+24+48)  X2. 

On  voit  que  le  premier  membre  de  l'équation  contient 
la  somme  de  tous  les  termes,  excepté  le  premier;  et 
que  le  second  contient  la  somme  de  tous  les  tenne& 
excepté  le  dernier,  multiplié  par  la  raison. 

Formules  pour  les  progressions  géométriques. 

Pour  le  1"  terme  :    P  =  D  >R°-ï. 

Lisez:  le  premier  terme  égale  le  dernier  divisé  par  la* 
raison  élevée  à  une  puissance  marquée  par  le  nombre  de 
terme  moins  un. 

Pour  le  le  dernier  terme:  D=  PXR"~^ . 

Pour  la  raison:  R=(D  >P)  V""^  ou  bien  R= 
(S-P)  XS-D). 

Pour  la  somme:    S=(DXR)--P>)R— 1. 

Pour  le  nombres  des  termes  on  ne  peut  le  trouver 
qu'au  moyen  des  logarithmes.  Voici  la  formule:  L=loga' 

rithme  de N.=(LD— LP)  >LR)+1. 

C'est-à-dire  qu'il  faut  retrancher  le  log.  du  1"  terme 
de  celui  du  derliier,  divisé  le  reste  par  celui  de  la  raison 
et  ajouter  1  au  quotient. 

Questions  sur  les  Progressions, 

176.  Qu'appelle-t-on  progression? — 177.  Comment nomme-t-o» 
les  deux  espèces  de  progressions? — 178.  De  quoi  est  composée  une^ 
progression  arithm^étique? — 179.  Que  conclurez-vous  delà  ?— »180.. 
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Quelle  est  une  des  propriétés,  principales  des  progressions  arith- 
métiques?— 181.  De  quoi  est  composé  un  terme  quelconque  d'une 
progression  géométrique? — 182.  QueUeconséquence  tirez-vous  de 
lu? — 183.  Que  faut- il  faire  pour  avoir  la  somme  de  tous  les  termes- 
d'une  progression  géométrique  ? 


3+9& 


Exercices  sur  les  Progressions  Géométriques, 
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P.  1070.  Quel  est  le  8*  terme  d'une  pro»  ssîon- 
géométrique  dont  le  premier  terme  est  4,  et  la  raison  3? 

P.  1071.  On  demande  quel  est  le  premier  terme 
d'une  progression  géométrique  dont  la  raison  est  3,  et 
le  5  et  dernier  terme  324. 

P.  1072.  Le  dernier  terme  d'une  progression  géo- 
métrique est  324,  le  premier  terme  est  4,  et  le  nombre 
de  termes  est  5:  quelle  est  la  raison  ? 

P.  1073.  Le  premier  terme  d'une  progression  géo- 
métrique est  4,  la  raison  3,  et  le  dernier  terme  324: 
quelle  est  la  somme  de  tous  les  termes? 

P.  1074.  Un  particulier  a  commencé  sa  fortune  avec 
4  sch.;  la  dixième  année  elle  est  de  78732  sch.:  dans 
quel  rapport  géométrique  a-t-elle  augmenté  chaque 
année? 

P.  1075.  Un  joueur  ayant  perdu  4  sch.  dans  une 
première  partie,  voulut  encore  en  faire  quatre  autres^ 
qu'il  perdit  aussi  en  triplant  le  jeu  à  chaque  partie:  on 
demande  combien  il  a  perdu  à  la  5"? 

P.  1076.  Un  particulier  assure  que  si  l'on  triplait 
successivement  4  fois  son  argent,  il  anrait  324  sch.: 
combien  a~t-il  ? 

F.  1077.  Pendant  5  jours  un  capitaine  a  distribué 
une  somme  à  ses  soldats  ;  le  premier  jour  il  ne  leur  a 
donné  que  4  scb.,  et  les  jours  suivants  la  somme  "  ^^'^ 
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multipliée  par  un  nombre  qu*on  voudrait  connaître, 
sachant  que  le  5"  jour  ils  ont  reçu  324  schellings. 
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BÈGLE  DE  FAUSSE  POSITION  SIMPLE.   (27) 

184.  La  règle  de  fausse  position  simple  est  une  opé- 
ration par  laquelle  on  prépare  la  solution  d'un  problème 
en  opérant  sur  le  nombre  supposé. 

Exemple. — Une  personne  a  vendu  Is  ^-\~^Q  i+ï®  i 
d'une  pièce  de  drap  dont  il  lui  reste  encore  6  verges  : 
on  demande  quelle  était  la  longueur  de  cette  pièce  de 
drap? 

Opération,  nombre  supposé,  12 

le  |-~  4 
lei-f-3 
le  ^-T-  2 

9.  12—9-7-3.  3:  12:: 

6:  x^R.24. 

Four  résoudre  ce  problème,  je  suppose  le  nombre  12,  sur  lequel 
Je  puis  faire  les  opérations  exigées;  je  trouve  3  de  reste  au  lieu 
de  6;  mais  comme  il  doit  y  '*voir  un  même  rapport  entre  le  reste 
3  et  le  nombre  supposé  12  qu'entre  le  reste  de  la  question  et  le 
nombre  vrai,  j'en  conclus  la  proportion  qui  me  donne  24  pour  le 
nombre  cherché.  En  effet,  en  retranchant  de  24  le  ^,  le  \  et  Ie|, 
il  reste  6. 

On  pouiTait  aussi  résoudre  ce  problème  sans  fausse 
position,  en  additionnant  les  fractions  ^,  J  et  ^,  après 
les  avoir  réduites  au  même  dénominateur;  et  ce  qui  leur 
manquerait  pour  former  une  unité  représenterait  le  reste 
6  indiqué  dans  le  problème,  et  servirait  à  découvrir  Iei 
longueur  de  la  pièce  au^  mojen  d'une  règle  de  trois. 
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OPÉRATION. 

=j-^,  il  manque  f  |  pour  faire  une 
linité,  donc  j^:6  v.  Ilff*.  x  ou  en 
supprimant  les  dominateurs  18:  6::72 


Ou  bien  le  ^+le  ^-{-le  J  égalent  en  tout  les  |  de  la 
marchandise  ;  les  6  verges  qui  restent  égalent  donc 
l'autre  quart  ;  donc  1 :  6 l'A:  x^R,  24. 

Ou  bien  encore  ;  puisquje  6  verges=le  J  d'un  nombre, 
ce  nombre=donc6X4  ou  24. 

Tous  les  problèmes  suivans  seront  résolus  avec  fausse 
position  et  sans  fausse  position. 

Quel  est  le  nombre  dont  la  J,  le  J,  le  ^  et  les  j  éga- 
lent 468? 
Nombre  supposé,  42 


12:: 

lequel 
au  lieu 
e  reste 

ion  et  le 
pour  le 

ietlei, 


la  1=21 
leî=14 


lei= 

lesf 


=  7 
=36 

78:  42::  468:  x=R,  2o2. 
Saîis  Fausse  Position, 


fausse 
après 
l\x\  leur 
le  reste 
ûvrir  la 
rois. 


i+-h+i+h=9>  13:  7::468:  a?=R.  252. 

Un  seigneur  étant  interrogé  sur  le  nombre  de  loûîs 
qu'il  avait  dans  sa  cassette,  répondit:  si  on  ajoutait  au 
nombre  qu'elle  contient  le  J-,  le  }  et  les  |  de  ce  même 
nombre,  il  y  en  aurait  879. 


^■,'jf^éuxii<' 
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Nombre  supposé,  140 


le}= 
lef 
les|= 


28 
20 

ao5 


B.  420. 


153+140=293:  140::879:  a?= 


Sans  Fausse  Position, 


*  +  l  +  l=IK  +  +î8  =  îîS»293:i40::879:a^= 

R.  420. 

Cinq  joueurs  ayant  eu  dispute  se  sont  jetés  sur  l'ar- 
gent du  jeu  ;  le  premier  en  a  pris  ^  le  deuxième  ^  le 
troisième  t\j  le  quatrième  -^^  et  le  dernier  a  eu  le  reste 
qui  égalait  3  sch.  5d.;  combien  y  avait-il  d'argent  sur 
le  jeu? 
Nombre  supposé,  60 

le  i^=12 
le  i  =10 
le  tV=  6 

163-1^=25 


60:a;=R.  30. 


53  ôtés  de  60,  reste  7.  7:  3s.  5d.  :  : 


Sans  Fausse  Position, 


H-è+lV+A  =  li§  120-106=14:  33.  Sd.  ::  120 

:  a;=E.  30. 

Quel  est  le  nombre  dont  les  |+les  4+ les  J  égalent 
56  f? 
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.'Kombre  supposé,  36 

les  î=27 
les  ^=30 
les  J=28 


e^le 


85:  36  ::56f  :  a;=R.  24. 
Sans  Fausse  Position, 

î+f +Wf»  85:  36:  'M^  :  x=U,  24. 

Un  homme  qui  ne  connaît  pas  les  mathématiques,  étant 
à  Tarticie  de  la  mort,  ordonne  par  son  testament,  que  le 
J  de  son  bien,  qui,  en  tout,  a  été  évalué  18753  sch., 
sera  pour  ses  héritiers,  les  |  pour  l'église,  la  motié  pour 
les  pauvres,  et  le  ^  pour  la  rédemption  des  captifs  : 
comment  doit-on  faire  le  partage  pour  suivre  l'intention 
du  testateur,  car  il  a  donné  plus  qu'il  n'avait  ? 
Nombre  supposé,  12 

lei=     3 

les§=     8 

la  1=     6 

lej=:     2 


19:  12  ::  18753  :  a:=R.  11844. 


11844 


le  ^=2961  sch.  pour  les  héritiers, 
les  §=7896  pour  l'église, 

la  ^=5922  pour  les  pauvres. 

le  ^=1974  pour  les  captifs. 


18753  succession  totale. 


m, 

m 
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J'ai  donné  aux  pauvres  le  J-f  les  §+le  }+  les  j'y  de 
mon  argent,  et  il  me  reste  encore  60  sch.  :  combien  en 
avais-je  d*abord  ?' 
Nombre  supposé,  693 

le  ^  =231 
les|  =154 
le  f  =  99 
lesf\=189 

673  ôtés  de  693,  reste  20,  20  :  60 
::693:  x=U.  2709  sch. 

On  propose  de  partager  £350,  entre  trois  personnes, 
de  manière  que  la  seconde  ait  trois  fois  autant  que  la 
première — 7,  et  la  troisième  autant  que  les  deux  autres 
+3. 
Nombre  supposé  pour  la  l"  1 

pour  la  2"  3—7 

pour  la  3*  4—7  +  3 


8—14+3 


350+7+7—3=361 


8:  361 


:  :  J  3  '  :  ^•=11.  )  2' 
(4)  (3- 


45 
135 
180 


i  ,  45J 
|_7=128| 
I— 4=176| 


£350 


exercices  sur  la  Règle  de  Fausse  Position  Simple, 

P.  1078.  On  veut  partager  720  en  trois  parties,  de 
manière  que  la  plus  grande  surpasse  la  moyenne  de  80, 
et  la  moyenne  surpasse  la  plus  petite  de  40  j  quelles 
sont  ces  parties  ? 


ien  en 


0:  60 

sonnes, 

que  la 

c  autres 


Impie, 

rties,  de 
e  de  80, 
quelles 
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P.  1079.  On  propose  de  partager  14250  en  trois  par- 
ties qui  soient  entre  elles  comme  les  nombres  3,  5  et  1 1  ; 
c'est-à-dire  que  la  première  soit  à  la  seconde  ::  3  :  5, 
et  la  première  à  la  troisième  :  :  3  :  1 1  :  quelles  sont 
ces  parties  ? 

P.  1080.  Un  berger  interrogé  sur  le  nombre  de 
moutons  qu'il  gardait,  répondit:  si  j'en  avais  encore  J  et 
12  de  plus,  j'en  aurais  132  :  devinez  combien  j'en  ai? 

P.  1081.  Un  lapidaire  interrogé  sur  le  nombre  de 
ses  diamans,  répond  que  en  avait  J  et  7  de  plus, 
cela  ferait  132:  combien  eu  a-t-il? 

P.  1082.  On  dit  que  le  nombre  d'élèves  d'une  école 
est  tel  que  s'il  y  en  avait  §  et  15  de  plus,  il  égalerait 
165:  quel  est  ce  nombre? 

P.  1083.  Quel  est  le  nombre  qui,  augmenté  de  sa 
J  et  de  son  ^  plus  1,  fasse  100  ? 

P.  1084.  Une  armée  ayant  été  défaite,  on  a  reconnu 
que  le  ^  des  soldats  était  mort,  que  les  f  avaient  été 
faits  prisonniers  et  que  14000  hommes  qui  formaient  le 
reste  de  l'armée  avaient  pris  la  fuite  ;  combien  y  avaient 
il  de  Soldats? 

P.  1085.  Pierre,  Jacques  et  Jean  ont  ensemble  156 
pièces  d'or,  Pierre  en  a  18  de  plus  que  Jacques,  et  ce- 
lui-ci en  a  cinq  de  plus  que  Jean:  combien  en  ont-ils 
chacun  ? 

P.  1086.  Quatre  marchandes  d'œufs  en  ont  acheté 
30  douzaines,  la  première  en  a  acheté  3  douzaines  de 
plus  que  la  seconde  ;  celle-ci  3  douzaines  de  plus  que 
la  troisième,  et  la  troisième  3  douzaines  de  plus  que  la 
4*:  combien  chacune  en  a-t-elle  acheté  ? 

P.  1087.  Un  joueur  ayant  perdu  la  J  de  son  argent 
se  remit  à  jouer  et  perdit  la  |  de  ce  qui  lui  restait  ;  il 
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fit  la  même  chose  une  troisième  et  quatrième  fois,  après 
quoi  il  ne  lui  resta  plus  que  6  sch.  :  combien  avait-il 
d'argent  avant  de  commencer  à  jouer  ? 

P.  1088.  Trois  oncles  s*étant  réunis  pour  favoriser 
une  pauvre  nièce,  le  premier  lui  donna  la  somme  qu'on 
ne  dit  pas  ;  le  deuxième  le  triple,  et  le  troisième  autant 
que  les  deux  premiers:  quel  fut  le  don  de  chacun, 
sachant  que  la  jeune  personne  reçut  14400  schellings? 

P.  1089.  Un  homme  veut  vendre  une  maison,  un 
jardinet  une  petite  terre,  le  tout  J61000;  le  jardin  vaut 
quatre  fois  autant  que  la  terre,  et  la  maison  cinq  fois 
autant  que  le  jardin  :  quel  est  le  prix  de  chaque  objet? 

P.  1090.  Trois  personnes  ont  ensemble  150  ans,  la 
première  a  le  double  de  l'âge  de  la  seconde,  et  la  seconde 
le  triple  de  l'âge  de  la  troisième:  quel  est  l'âge  de 
chacune? 


RÈGLE  DE  FAUSSE  POSITION  DOUBLE.  (28.) 

185.  La  règle  de  fausse  position  double  est  une  opé- 
ration par  laquelle  on  parvient  à  découvrir  un  nombre 
que  l'on  cherche,  en  remplissant  les  conditions  du  pro- 
blème sur  deux  nombres  supposés. 

186.  Pour  opérer  ces  sortes  de  règles  on  emploie  la 
méthode  suivante  : 

l'*.  On  suppose  d'abord  un  nombre  sur  lequel  on  suit 
toutes  les  conditions  du  problème  ;  si  le  résultat  amène 
>celui  qui  est  demandé,  l'opération  se  termine  là,  parce 
que  le  nombre  supposé  se  trouve  être  le  véritable  ;  si 
au  contraire  ce  résultat  est  différent  de  celui  qui  est 
demandé,  on  cherche  quelle  en  est  la  différence  soit  en 
plus  soit  en  moins. 
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2^.  On  fait  ensuite  les  mêmes  opérations  sur  un  second 
nombre  supposé  ;  puis  Ton  fait  cette  proportion  :  La 
différence  des  différences  est  à  la  différence  des  nombres 
supposés,  comme  la  première  ou  la  seconde  différence  est 
à  la  différence  du  premier  ou  du  second  nombre  supposé 
au  nombre  vrai.  On  aura  donc  le  nombre  vrai  en 
retranchant  cette  différence  du  nombre  supposé,  ou  en 
l'y  ajoutant  ;  suivant  que  ce  nombre  devra  être  plus 
petit  ou  plus  grand  que  le  nombre  supposé. 

187.  Pour  connaître  s'il  faut  retrancher  ou  ajouter  la 
différence  du  nombre  supposé  au  nombre  vrai  pour  avoir 
ce  dernier,  il  faut  observer:  1**.  que  quand  les  deux  dif- 
férences ont  des  signes  contraires,  cela  vient  de  ce  que 
les  nombres  supposés  sont,  l'un  en  excès  et  l'autre  en 
défaut,  et  par  conséquent,  quand  on  aura  la  différence 
du  plus  petit  nombre  supposé  au  nombre  vrai,  il  faudra 
ajouter  cette  différence  ;  et  si  on  avait  la  différence  du 
plus  grand,  on  la  retrancherait  ;  2°.  que  quand  les  dif- 
férences ont  les  mêmes  signes,  c'est  que  les  nombres 
supposés  sont  tous  deux  en  défaut,  ou  tous  deux  en  excès; 
or  ils  seront  tous  deux  en  défaut,  si  le  plus  grand  nom- 
bre supposé  donne  la  plus  petite  différence;  au  contraire, 
ils  seront  tous  deux  en  excès,  si  le  plus  grand  nombre 
donne  la  plus  grande  différence.  Dans  le  premier  cas, 
il  faudra  ajouter  la  différence  ;  et,  dans  le  second  cas, 
la  soustraire. 

Problème.  Un  maître  de  mathématiques  veut  distri- 
buer à  quelques-  unR  de  ses  écoliers  un  certain  nombre 
d'oranges,  à  condition  qu'ils  trouveront  eux-mêmes 
combien  il  en  veut  récompenser  ainsi,  et  quel  est  le 
nombre  des  oranges  qu'il  leur  destine.  Il  leur  dit  que 
s'il  leur  en  donne  à  chacun  sept,  il  lui  en  restera  9,  et 
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que  8*il  en  veut  donner  à  chacun  10,  il  lui  en  manquera  6, 
R.  5  écoliers  et  44  oranges. 

Si  8  était  le  nombre  d'élèves,  le  produit  de  8  par  7> 
augmenté  de  9,  serait  celui  des  oranges;  et  le  produit 
de  8  par  10,  diminuéde  6  devrait  aussi  donner  la  réponse. 


I.  SUPPOSITION. 

8X  7=56+9=65 
8  X  10=80—6=74 


II.  SUPPOSITION. 

11 X  7=  77+9=  86 
11X10=110—6=104 


1*    différence 

—9           2«  différence 

18 

18 

11 

9 

8 

r- 


II 


■I» 


Kt' 


I 
il" 


I 


r 


11 


1  -1 


Différ.  des  différ.=         9  Différ.  des  nomb.  supp.  3 

9  :  3  :  :  9  :  .r=3,  différence  du  premier  nombre 
supposé  au  nombre  cherché,  laquelle  étant  retranchée 
de  ce  premier  nombre,  donne  5  pour  le  nombre  vrai. 

Preuve  /  ^  X  "^=-35+ 9=44  oranges, 
rreuve  -^  ^  ^  10=50—6=44 

Il  est  évident  que  chaque  nombre  supposé  produit 
une  différence  ^d'autant  plus  grande  que  ce  nombre  lui- 
même  diffère  plus  du  nombre  vrai.  Il  est  encore  évi- 
dent que  la  différence  qu'il  y  a  entre  les  deux  différences 
ne  provient  que  de  la  différence  des  deux  nombres  sup- 
posés, et  que  cette  différence  des  différences  est  d'autant 
plus  grande,  que  les  nombres  supposés  diâ)èrent  plus 
entre  eux;  il  y  a  donc  même  rapport  entre  la  différence 
des  diû'érences,  et  la  différence  des  nombres  supposés, 
qu'entre  la  différence  qu'un  des  nombres  a  produit,  et 
la  différence  de  ce  même  nombre  au  nombre  vrai;  donc 
la  différence  des  différences  est  à  la  différence  des  deux 
nombres  supposés^  comme  la  première  ou  la  seconde  dif- 
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Jërence  est  à  la  différence  du  premier  ou  du  second 
nombre  supposé  au  nombre  vrai. 

Problème.  Un  capitaine  voulant  récompenser  quel- 
ques-uns de  ses  soldats  qui  s'étaient  distingués  dans  une 
action,  leur  destina  un  certain  nombre  de  pièces  de  5 
sch.  de  sorte  qu'au  partage,  lorsqu'ils  en  prenaient 
chacun  8  il  en  restait  45,  et  lorsqu'ils  en  prenaient 
«hacun  1 1,  il  lui  en  manquait  27:  on  demande  quel  était 
le  nombre  de  soldats,  et  combien  il  y  avait  de  pièces  ? 
R.  24  soldats,  237  pièces. 

1'  supposition      7  soldats    2*  supposition    25  soldats 
7X  8=56+45=101      25X  8=200+45=245 
7X11=77—27=  50      25X11=275—27=248 


1*  différence+51 


2"  différence— 3 


1"  nombre  supposé      7     1"  différence     +51 
2*  nombre  suppof  é     25     2*  différence    — -  3 

Différ.  des  nombres  supp.= 1 8    Diff.  des  différ.=54 
Donc  54  :  18  :  :  51  :  a;  =17,   différ.  du  1"  nombre  au 

nombre  vrai. 
54  :  18  :  :    3  :  a:  =  1,  différ.  du  2*  nombre  au 

nombre  vrai. 
!•  nomb.  supp.     7+1 7=24  nombre  vrai. 
1*  nomb.  supp.  25 —  1=24 
Preuve.  24X   8=192+45=237  nombre  de   pièces. 
24X11=264—27=237. 

188.  Les  questions  de  ce  genre  peuvent  se  résoudre 
d'une  manière  fort  simple;  il  suffit  d'ajouter  ce  qui  reste 
d'une  part  avec  ce  qui  manque  de  l'autre,  45+27=72, 
puis  diviser  cette  somme  par  la  différence  de  ce  que 
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prennent  les  partageans,     1 1 — 8a»3  ;  le  quotient  24 
indiquera  le  nombre  des  partageans. 

Problème.  Un  particulier  s'est  arrangé  avec  un 
ouvrier,  de  manière  qu'il  lui  paierait  12  sch.  pour 
chaque  jour  qu'il  travaillerait,  à  condition  que  celui-ci 
lui  en  donnerait  15s  chaque  jour  qu'il  ne  travaillerait 
pas,  à  cause  du  dommage  qu'il  lui  causerait;  il  se  trouve 
qu'au  bout  de  63  jours  l'ouvrier  n'a  rien  à  recevoir,  et 
qu'il  ne  doit  rien  non  plus:  on  demande  combien  il  a 
travaillé  de  jours.  R.  35  jours;  il  a  donc  été  28  jours 
à  ne  rien  faire. 


;   i 


I.  SUPPOSITION. 

23  j.  à  128      =276s. 
40     à  15  600 

!•  différence     —324 

39 

23 


II.  SUPPOSITION. 

39j.àl2s       »:468s. 
24     à  15  360 

2"  différence      +108 
—324 
+108 


1 6  diff.  des  nomb.  supposés  432diff.  des  différences. 
432  :  16:  :324  :  a?=12.     23  +  12=35  jours  de 
travaiL 

PREUVE. 

35  Jours  à  12s       =420s 
28  à  15         =420 

Qiiestions  sur  la  Règle  de  Fausse  Position  Simple  et 

Double, 

184.  Qu'est-ce  que  la  règle  de  fausse  position  simple  ?— 185. 
Qu'est-ce  que  la  règle  de  fausse  position  double? — 186.  Quelle  est 
la  méthode  générale  pour  résoudre  les  problèmes  dont  la  soluUon 
demande  deux  fausses  positions? 


la 
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Exercices  sur  la  Règle  de  Fausse  Position  Double, 

P.  1091 .  Louis  et  André  ont  chacun  un  certain  nom- 
bre de  pièces,  Louis  dit  à  André:  si  je  te  donnais  5  de 
mes  pièces,  tu  en  aurais  autant  que  moi,  et  si  tu  m'en 
donnais  5  des  tiennes,  j'en  aurais  le  triple  de  ce  qu'il  t'en 
resterait:  combien  en  ont-ils  chacun  ? 

P.  1092.  Pierre  et  Jean  ont  chacun  un  certain  nom- 
bre de  louis;  on  dit  que  si  Pierre  donnait  20  des  siens 
à  Jean,  ce  dernier  en  aurait  autant  que  le  premier;  mai» 
que  si  Jean  donnait  20  des  siens  à  Pierre,  ce  dernier 
en  aurait  8  fois  autant  que  Jean:  combien  en  ont-ils 
chacun  ? 

P.  1093.  On  a  une  tabatière  dont  le  double  du  prix 
ôté  de  18  sch.,  donne  un  reste  égal  au  triple  de  ce  même 
prix:  on  demande  quelle  est  la  valeur  de  cette  taba- 
tière ? 

P.  1094.  On  a  deux  vases  et  un  couvercle  ;  le  cou- 
vercle, du  prix  de  30  sch.,  mis  sur  le  premier  vase,  le 
fait  valoir  autant  que  le  deuxième  ;  mais  mis  sur  le 
second,  il  le  fait  valoir  le  triple  du  premier  :  on  de- 
mande le  prix  de  chaque  vase  ? 

P.  1095.  Une  fruitière  dit  avoir  vendu  la  moitié 
d'un  caisse  d'oranges,  plus  8  oranges,  et  que  ce  qu'il 
lui  reste  égale  les  f  de  la  caisse  plus  7  oranges  :  com- 
bien en  contenait-elle  ? 

.  P.  1096.  Pierreet  Jean  ont  ensemble  108  sch.  Pierre 
a  dépensé  le  ^  de  sa  part,  et  Jean  le  j-  de  la  sienne:  on 
demande  la  part  de  chacun  et  ce  que  chacun  a  dépensé^ 
la  dépense  totale  étant  de  32  sch.  ? 

P.  1097.  Une  personne  charitable  veut  faire  l'aumô- 
ne à  un  certain  nombre  de  pauvres;  ayant  compté  son 
argent,  elle  trouve  qu'en  donnant  20  sous  à  chaque 


!  1 
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pauvre  il  lui  manque  10  sous;  elle  donne  15  sous  à  cha- 
cun et  en  a  25  de  reste  :  combien  a-t-elle  assisté  de 
pauvres  ? 

P.  1098.  Un  père  partageant  son  bien  entre  ses 
enfans  donne  £1000  au  premier,  plus  le  ^  du  reste; 
£2000  au  deuxième,  plus  le  ^  du  reste  ;  £3000  au 
troisième,  plus  le  ^  du  reste  ;  et  ainsi  de  suite  jusqu'au 
dernier  qui  a  le  reste  ;  on  demande  combien  il  y  avait 
d'enfans,  ce  que  chacun  a  reçu,  et  le  total  de  l'héritage, 
sachant  que  toutes  les  parts  ont  été  égales. 


ii 


MESURE  DES  SURFACES  ET  DES  CORPS.  (29.) 
1^  Définitions  des  Surfaces, 

189.  B  7  a  trois  sortes  d'étendues: 
1*^.  L'étendue  en  longueur  seulement. 
2®.  L'étendue  en  longueur  et  largeur. 

3®.  L'étendue  en  longueur,  largeur  et  épaisseur. 

190.  Mesurer  une  étendue  en  longueur,  c'est  chercher 
combien  de  fois  elle  contient  une  longueur  connue. 

191.  L'étendue  en  longueur  et  largeur  se  nomme 
surface  ou  superficie. 

191.  Toutes  les  surfaces  à  4  côtés  formées  par  des 
lignes  droites  et  parallèles  deux  à  deux,  portent  le  npm 
général  de  parallèlograme. 

193.  Mesurer  une  surface,  c'est  chercher  combien 
elle  contient  une  surface  connue. 

194.  La  mesure  de  toutes  les  surfaces  se  réduit  à 
celles  du  carré,  du  rectangle,  du  triangle,  du  trapèze, 
du  losange,  du  cercle  et  de  la  sphère. 
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195.  Un  carré  est  une  surface  renfermée  par  4  lignes 
droites  de  môme  longueur,  formant  4  angles  droits^ 
ABCD.  fig.  1. 

196.  Un^ngle  est  l'espace  contenu  entre  deux  lignes 
qui  se  rencontrent  en  un  point  ;  ce  point  se  nomme  le 
sommet  de  l'angle,  fig.  2. 

197.  Un  rectangle  est  un  parallélogramme  dont  les  4 
angles  sont  droits,  fig.  3. 

198.  Un  triangle  est  une  surface  renfermée  par  trois 
lignes  droites^  fig.  4. 

199.  Un  trapèze  est  une  ts  .rface  renfermée  par  qua- 
tre lignes,  dont  deux  seulement  sont  parallèles,  fig.  5. 

200.  On  appelle  lignes  parallèles  deux  lignes  qui  sont 
partout  également  éloignées  Tune  de  l'autre,  ou  bien 
deux  lignes  qui  ne  peuvent  jamais  se  rencontrer  à  quel- 
que distance  qu'on  les  imagine  prolongées,  fig.  6. 

201.  Un  losange  est  une  surface  renfermée  par  qua- 
tre lignes  égales  formant  4  angles,  deux  aigus  et  deux 
obtus  dont  chacun  est  égal  à  celui  qui  lui  est  opposé,  fig.  7. 

202.  Un  cercle  est  la  surface  renfermée  par  une  ligne 
courbe  appelée  circonférence,  dont  tous  les  points  sont 
également  éloignés  d'un  point  intérieur  qu'on  appelle 
centre,  fig.  8. 

203.  La  circonférence  du  cercle  se  divise  en  360 
parties  qu'on  nomme  degrés. 

204.  Les  principales  lignes  considérées  dans  le  cercle 
sont  le  rayon  et  le  diamètre. 

205.  Le  rajon  du  cercle  est  la  ligne  qui  mesure  la 
distance  du  centre  à  la  circonférence,  CD,  fig.  8. 

206.  Le  diamètre  du  cercle  est  la  ligne  qui,  passant 
par  le  centre^  se  termine  de  part  et  d'autre  à  la  cirooii* 
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f'érence  AB,  fig.  8.  Chaque  diamètre  égale  donc  deux 
rayons,  et  partage  le  cercle  en  dou-x  parties  égales. 

207.  Pour  mesurer  les  étendues,  on  se  sert,  1  ®  .  pour 
les  longueurs  :  de  Tarpent,  de  la  perche,  de  4a  toise,  du 
I>ied  et  du  pouce. 

2®.  Pour  les  surfaces:  du  pied  carré,  de  la  toise  carrée, 
de  la  perche  carrée,  de  l'arpent  carré,  etc. 

3®.  Pour  les  solides:  du  pied  cube  et  de  la  toise  cube. 

2°.  De  la  Mesure  des  Surfaces. 

208.  Onobtient  la  superficie  d'un  carré  en  multîpiant 
la  longueur  d'un  côté  par  elle-même. 

209.  On  obtient  la  surface  du  rectangle  en  multi- 
pliant la  longueur  de  l'un  des  deux  grands  eûtes  par 
celle  de  l'un  des  deux  petits. 

210.  On  obtient  la  surface  d'un  triangle  en  multi- 
pliant sa  hauteur  par  sa  base,  et  prenant  la  motié  du 
produit. 

211.  La  hauteur  d'un  triangle  est  une  ligne  qu'on 
imagine  partir  de  son  sommet,  c'est-à-dire  de  l'un  de 
ses  angles,  et  tomber  perpendiculairement  sur  le  côté 
opposé,  qui,  pour  lors,  est  considéré  comme  la  base  de 
ce  triangle  ;  telle  est  AB,  fîg;  4. 

212.  Pour  obtenir  la  surface  du  trapèze,  il  faut  addi- 
tionner la  longueur  des  deuç  côtés  parrallèles  AB,  CD, 
fig.  5,  en  prendre  la  moitié,  et  la  multiplier  par  la 
hauteur  EF,  c'est-à-dire,  par  la  longueur  de  la  distance 
perpendiculaire  de  ses  deux  côtés. 

213.  Pour  obtenir  la  surface  du  losange,  il  faut  mul- 
tiplier la  base  CD  par  la  hauteur  AB,  fig.  7,  c'est-à- 
dire  par  la  ligne  qui,  partant  de  l'un  des  côtés  pris  pour 
base  s'élève  perpendiculairement  vers  le  côté  opposé. 
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214.  Pour  obtenir  la  surface  d'un  cercle,  il  faut  mul- 
tiplier la  longueur  de  la  circonférence  par  la  moitié  du 
rayon  ou  le  quart  du  diamètre. 

215.  On  obtient  la  longueur  de  la  circonférence  par 
cette  proportion,  7 :  22  comme  le  diamètre  donn«  est  à 
la  circonférence  du  cercle  auquel  il  appartient 

216.  Si  l'on  ne  connaissait  que  la  circonférence  d'un 
cercle,  on  trouverait  son  diamètre  par  cette  autre  ])ro-i 
portion,  22  :  7:  :  la  circonfcrence  donnée  est  à  son  dia- 
mètre. 

217.  Pour  obtenir  la  surface  do  la  couronne  ABC,  fig. 
y,  il  faut  retrancher  la  surface  du  petit  cercle  de  celle  du 
grand,  considéré  comme  contenant  la  surperficie  totale. 

218.  Pour  obtenir  la  superficie  de  la  sphère,  il  faut 
multiplier  la  longueur  de  sa  circonférence  par  son  dia- 
mètre. 

219.  Pour  évaluer  la  surface  des  autres  polygones, 
réguliers  ou  irréguliers,  tels  que  la  fig.  10,  il  faut  les 
diviser  en  triangles  par  des  diagonales,  les  évaluer  sé- 
parément, et  ensuite  additionner  les  produits. 

220.  Pour  obtenir  la  surface  du  cône,  fig.  13,  il  faut 
multiplier  la  longueur  de  la  circonférence  ABC,  par  la 
moitié  de  la  distance  du  sommet  îl  cette  circonférence. 

221.  Pour  obtenir  la  surface  du  cylindre,  appelé  vul- 
gairement rouleau,  fig.  12,  il  faut  multiplier  la  longueur 
de  la  circonférence  par  la  longueur  totale  du  cylindre. 

Si  les  circonférences  des  extrémités  n'étaient  pas  é^- 
les,  on  les  additionnerait,  et  on  multiplierait  la  moitié  de 
la  somme  par  la  longueur  du  cylindre. 

Les  surfaces  des  cubes  et  des  prismes  formant  des 
c  arrés  et  des  rectangles,  et  celles  des  pyramides  formant 
des  triangles,  il  est  aisé  d'en  avoir  la  superficie. 
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222.  Les  surfaces  des  figures  semblables  sont  entre 
•lies  comme  les  carrés  de  leurs  lignes  homologues. 

Questions  sur  la  Mesure  des  Surfaces, 

189.  Combien  y  a-t-ilde  sorte  d'étendues? — 190.  Qu'est-ce  que 
mesurer  l'étendue  en  longueur? — 191.  Qu'est-ce  qu'une  surface 
ou  superficie? — 192.  Qu'est-ce  qu'un  parallélogramme? — 193. 
Qu'est-ce  que  mesurer  une  surface  ou  superficie? — 194.  A  quoi 

te  réduit  la  mesure  de  toutes  les  surfaces? — 195.  Qu'est-ce  qu'un 
carré? — 196.  Qu'est-ce  qu'un  angle? — 197.  Qu'est-ce  qu'un  rec- 
tangle?— 198.  Qu'ost-co  qu'un  triangle? — 199.  Qu'est-ce  qu'un 
trapèze? — 200.  Qu'entendez-vous  par  des  lignes  parallèles? — 201, 
Qu'cst-co  qu'un  losange? — 202.  Qu'est-ce  qu'un  cercle? — 203. 
£n  combien  de  parties  se  divise  la  circonférence? — 204.  Quelles 
sont  les  principales  lignes  considérées  dans  le  cercle? — 205. 
Qu'est-ce  que  le  rayon? — 206.  Qu'est-ce  que  le  diamètre? — 207. 
De  quelle  mesure  te  sert-on  ordinairement  pour  comparer  les 
étendues? — 208.  Comment  se  trouve  la  superficie  d'un  carré  ? — 
209.  Que  faut-il  faire  pour  obtenir  la  surface  du  rectangle? — 210. 
Que  faut-il  faire  pour  obtenir  la  surface  d'un  triangle? — 211. 
Qu'est-ce  que  la  hauteur  d'un  triangle? — 212.  Que  faut-il  faire 
pour  obtenir  la  surface  du  trapèze? — 213.  Que  faut-il  faire  pour 
obtenir  la  surface  du  losange? — 214.  Que  faut-il  faire  pour  obte- 
nir la  surface  du  cercle? — 215.  Comment  trouve-t-on  la  longueur 
de  la  circonférence? — 216.  Et  si  l'on  ne  connaissait  que  lacircon- 
lërence  comment  trouverait-on  le  diamètre? — 217.  Que  faut-il 
faire  pour  avoir  la  surface  de  la  couronne  ABC,  fig.  9?— 218.  Que 
fiiut-il  faire  pour  obtenir  la  superficie  de  la  sphère? — 219.  Que  faut- 
il  faire  pour  évaluer  la  surface  des  autres  polygones,  réguliers  ou 
irréguliers,  fig.  10? — 220.  Que  faut-il  faire  pour  obtenir  la  sur- 
fkce  du  cône,  fig.  13? — 221.  Que  faut-il  faire  pour  obtenir  la  sur- 
dce  du  cylindre,  fig.  12? — 222.  Quel  est  le  rapport  des  surfaces 
à»%  figures  semblables? 

Exercices  sur  les  Surfaces, 

P.  1099.  Quelle  est  la  superficie  d'un  terrain  de  forme 
«arrée  ayant  20  toises  de  côté? 
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P.  1 100.  Quelle  est  la  superficie  d*un  jardin  formant 
un  carré  long  40  toises  sur  30  de  large? 

P.  1101.  Quelle  est  la  surface  d'un  pré  formant  un 
triangle  de  60  toises  2  pieds  de  base  sur  une  hauteur 
de  48  toises  5  pieds? 

P.  1 102.  Quelle  est  la  surface  d'une  cour  formant  un 
trapèze,  dont  un  côté  a  34  toises,  l'autre  56,  et  dont  la 
hauteur  est  de  25  toises? 

P.  1103.  Quelle  est  la  surface  d'un  jardin  en  forme 
de  losange,  ayant  44^^^  toises  de  basse,  sur  38j^q  toisec 
de  perpendiculaire? 

P.  1 104.  Quel  est  le  diamètre  d'un  cercle  de  44  pied» 
de  circonférence? 

P.  1 105.  Quel  est  le  rayon  d'un  cercle  de  350  piedi 
de  circonférence? 

P.  1106.  Quelle  est  la  surface  d'un  étang  de  formo 
circulaire,  ayant  50  toises  de  circonférence? 

P.  1107.  Quelle  est  la  superficie  d'une  colonne  de  17 
pieds  de  hauteur  sur  7  (le  circonférence? 

P.  1108.  Un  cône  ayant  12  pieds  de  circonférence 
et  6  de  hauteur,  doit  être  peint  à  3  sch.  6d.  le  pied: 
combien  faut-il  payer? 

P.  1109.  Un  bassin  a  136  pieds  de  diamètre:  quelU 
est  sa  superficie? 

P.  1110.  Quelle  est  la  superficie  d'un  terrain  régu- 
lier ayant  490  toises  de  longueur  sur  320  de  largeur? 

P.  1111.  On  donne  10  sous  par  toise  pour  cultiver 
une  terre  de  30  arpents:  que  faut- il  payer  pour  ce  tra- 
vail? 

P.  1112.  Combien  faut-il  de  planches  de  12^  pied» 
de  longueur  et  6  po.  de  largeur  pour  boiser  une  cbam- 
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bi'e  de  30  pieds  de  longueur  et  24  de  largeur,  si  la  boi- 
serie doit  monter  à  6  pieds?  ^ 

P.  1113.  On  a  fait  peindre  une  porte  de  6  pi.  de  haut 
sur  4  pi.  de  large  à  2  sch.  le  pi.  pour  le  dehors  et  1 
Bcli.  3d.  pour  le  dedans:  combien  faut-il  payer? 

P.  1114.  Que  faut-il  payer  pour  faire  crépir  une 
pyramide  quadrangulaire,  dont  chaque  triangle  a  18 
pieds  de  base  et  60  de  hauteur,  à  1  sch.  3d.  le  pied? 

P.  1115.  Un  puits  ayant  45  pieds  de  profondeur  et 
12  pi.  de  circonférence,  a  été  cimenté  pour  10  sch.:  à 
combien  revient  le  pied? 

P.  1116.  Les  4  côtés  d'une  citerne  ont  été  cimentés 
ix)ur  192  sch.  :  quelle  est  sa  hauteur,  sachant  que  les 
quatre  côtés  parfaitement  égaux  ont  12  pieds  de  large, 
et  qu'on  a  payé  ]  sch.  du  pied  carré? 

3°.  Définitions  des  Solides,  (30.) 

223.  L'étendue  en  longueur,  largeur  et  épaisseur  se 
nomme  volume,  corps  ou  solides. 

224.  Pour  évaluer  la  solidité  des  corps,  on  cherche 
le  nombre  de  pieds  cubes  qu'ils  contiennent. 

225.  Les  solides  que  l'on  a  le  plus  ordinairement  à 
mesurer  sont  le  cube,  le  cylindre,  le  cône,  la  pyramide, 
la  sphère  et  le  prisme. 

226.  Le  cube  est  un  solide  dont  les  six  faces  sont  des 
carrés  égaux,  fig.  11. 

227.  Un  cylindre,  vulgairement  appelé  rouleau,  est 
un  solide  dont  les  bases  sont  deux  cercles  égaux  et 
parallèles,  fig.  12. 

228.  Un  cône,  dont  la  forme  est  celle  d'un  pain  de 
sucre,  est  un  solide  qui  a  un  cercle  pour  base,  et  dont 
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les  lignes  élevées  au**dessus  aiboirtissent  toutes  à  un  point 
qu'on  nomme  sommet,  fig.  13. 

229.  Une  pyramide  est  un  solide  qui  a  pour  base  un 
polygone  quelconque,  et  pour  côtés  des  triangles  dont 
les  sommets  se  réunissent  tous  en  un  point  commun, 
nommé  le  sommet  de  la  pyramide,  fig.  14. 

230.  La  sphère  est  un  solide  renfermé  par  une  sur- 
face dont  tous  les  points  sont  également  éloignés  d'un 
point  intérieur  qu'on  nomme  centre,  fig.  15, 

231.  Un  prisme  est  un  solide  dont  2  faces  opposées, 
appelées  bases,  sont  parallèles,  et  les  autres,  sont  des 
parallélogrammes,  fig.  16. 

4^.      ela  Mesure  des  Solides, 
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232.  Pour  obtenir  la  solidité  du  cube,  fig.  11,  il  faut 
multiplier  la  surface  de  sa  basse  par  sa  hauteur. 

233.  Pour  obtenir  la  solidité  du  cylindre,  il  faut 
multiplier  la  surface  de  la  base  par  la  hauteur  de  ce 
solide. 

234.  Pour  obtenir  la  solidité  d'une  pyramide,  il  faut 
multiplier  la  surface  de  la  base  par  le  tiers  de  la  hau- 
teur de  la  pyramide. 

235.  Pour  obtenir  la  solidité  du  cône,  il  faut  multi- 
plier la  surface  de  sa  base  par  le  tiers  de  sa  perpendi- 
culaire abaissée  du  somçaet  sur  le  centre  du  cercle  qui 
lui  sert  de  base.  .  . 

236.  Si  le  cône  était  coupé  en  DE,  fig.  13,  il  faudrait 
en  chercher  la  hauteur  par  cette  proportion;  AC — DF 
:  IB:  :DE:  la  hauteur  de  la  partie  retranchée.  Ayant 
ensuite  calculé  la  solidité  de  cette  partie  retranchée,  on 
la  soustrairait  de  la  solidité  totale  du  cône,  considéré 
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«omme  entier.    Il  en  serait  de  même  de  la  pjramide 
tronquée  parallèlement  à  sa  base. 

237.  Pour  obtenir  la  solidité  de  la  sphère,  il  faut 
multiplier  sa  surface  par  le  tiers  du  rayon. 

238.  Pour  obtenir  la  solidité  d'un  prisme,  il  faut 
multiplier  la  surface  de  sa  base  par  sa  hauteur. 

239.  Si  les  bases  ou  extrémités  du  prisme  n'étaient 
pas  égales,  on  les  décomposerait  en  prisme  et  en  pyra- 
mides, suivant  la  forme  de  l'objet;  et  les  ayant  calculées 
Béparément,  on  joindrait  tous  les  produits  partiels. 

240.  Pour  obtenir  la  solidité  des  corps  irréguliers, 
on  les  décompose  par  tranches  représentant  des  prismes 
ou  autres  corps  réguliers  faciles  à  évaluer. 

241'.  Les  solides  semblables  sont  entre  eux  comme  le 
cube  de  leurs  lignes  homologues. 

Questions  sur  les  Solides, 

223.  Comment  nomme- t-on  retendue  en  longueur,  largeur  et 
épaisseur? — 224.  En  quoi  consiste  la  mesure  des  corps  ou  solides? 
225.  Quels  sont  les  solides  que  l'on  a  le  plus  ordinairement  à  me- 
Korer? — 226.  Qu'est-ce  qu'un  cube? — 227.  Qu'est-ce  qu'un  cylin- 
dre vulgairement  appelé  rouleau? — 228.  Qu'est-ce  qu'un  cône  ? — 
329.  Qu'est-ce  qu'une  pyramide? — 230.  Qu'est-ce  que  lasphère? — 
331.  Qu'est-ce  qu'un  prisme? — 232.  Que  faut-il  faire  pour  obte- 
nir la  solidité  du  cube? — 233.  Que  faut-il  faire  pour  obtenir  la 
solidltc  du  cylindre? — 234.  Que  faut-il  faire  pour  obtenir  la  soli- 
dité d'une  pyramide? — 235.  Que  faut-il  faire  pour  obtenir  la  solidité 
du  cône? — 236.  Si  le  cône  était  tronqué  en  DE,  fig.  13,  que  fau- 
drait-il £iire? — 237.  Que  faut-il  faire  pour  avoir  la  solidité  de  la 
•I^ère  ? — 238.  Que  faut-il  faire  pour  avoir, la  solidité  d'un 
prisme? — 239.  Si  les  bases  ou  extrémité»  n'étaient  pas  égales,  com- 
ment obtiendrait-on  la  solidité  de  ce  prisme  ou  parallèlipipcde? 
— 240.  Comment  obtiendrait-on  la  solidité  des  corps  irréguUersf 
•^34il.  Quel  est  le  rapport  des  solides  semblables? 
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Exercices  sur  la  Solidité  des  Corps, 

P.  1117.  Quelle  est  la  solidité  d'un  cube,  ayant  ô 
pieds  de  côté  ? 

P.  1118.  Quelle  est  la  solidité  d'un  cube,  dont  cha- 
que  surface  a  16  pieds  carrés  ? 

P.  1119.  Quelle  est  la  solidité  d'un  cylindre  de  8 
pieds  de  hauteur,  et  dont  chaque  cercle  est  de  20  pieds 
carrés  ? 

P.  1 120.  Quelle  est  la  solidité  d'un  cône  ayant  15 
pieds  de  hauteur,  et  dont  le  cercle  qui  lui  sert  de  base  a 
25  pieds  de  circonférence  ?  •  . 

P.  1121.  Quelle  est  la  solidité  d'un  cône  tronqué  dont 
le  petit  diamètre  est  de  16  pieds,  le  grand  de  24,  et  la 
hauteur  de  14. 

P.  1 122.  Quelle  est  la  solidité  d'une  pyramide  de  36 
pieds  de  hauteur,  et  dont  la  basse  est  un  triangle  ayant 
18  pieds  de  base  sur  12  de  hauteur  ? 

P.  1123.  Quelle  est  la  solidité  d'une  sphère  de  36 
pieds  de  circonférence  ? 

P.  1124  Un  vase  triangulaire,  dont  chaque  surface 
est  de  3  pieds  et  la  hauteur  de  4,  est  plein  d'eau:  com- 
bien en  contient-il  de  pieds  cubes  ? 

P.  1 125.  L'eau  contenue  dans  un  puits  de  3J  pieds 
de  diamètre,  et  à  la  hauteur  de  16  pieds,  doit  être  mise 
dans  un  bassin  de  4  pieds  de  long  sur  trois  de  large:  à 
quelle  hauteur  s'élèvera-t-elle? 

P.  1 1 26.  Deux  vases,  l'un  cylindrique,  ayant  1 0  pieds 
de  surface  et  6  de  hauteur,  l'autre  de  forme  cubique, 
ayant  4  pieds  de  côté,  sont  plein  d'eau  ;  quel  est  celui 
qui  en  contient  d'avantage  ? 
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p.  1127.  Quel  est  le  cube  d'une  pièce  de  bois  de  25 
pieds  de  longueur,  sur  1^  pi.  de  largeur,  et  1^  pi. 
d'épaisseur? 

P.  1128.  Un  puits  de  7  pieds  de  circonférence  con- 
tient 112  pieds  cubes  d'eau  :  à  quelle  hauteur  est-elle? 

P.  1129.  Un  bassin  rond  ayant  12  pi.  de  hauteur. 
132  de  circonférence,  est  plein  d*eau  :  combien  en  con- 
tient-il de  pieds  cubes? 

P.  1130.  Combien  faut-il  de  pieds  cubes  d'eau  pour 

remplir  un  bassin  cylindrique  ayant  1 1  pieds  de  hauteur 

et  132  de  circonférence? 

P  1 131.  Quel  est  le  cube  d'une  sphère  de  3^  pieds  do 
diamètre? 

P.  1132.  On  a  creusé  un  puits  de  3  pi.  2  pouces  de 
diamètre,  et  45  pieds  3  pouces  de  profondeur  :  quello 
quantité  de  déblais  en  a-t-on  extrait? 

P.  1133.  Une  citerne  de  12  pieds  de  hauteur,  de  15 
pieds  de  longueur  et  de  9  pieds  de  largeur  est  pleine 
d'eau:  combien  en  contient-elle  de  pieds  cubes  ? 

P.  1 134.  Quelle  quantité  d'eau  contient  un  fossé  long 
de  120  pieds,  et  dont  le  haut  a  6  pieds  4  pouces  de  lar- 
geur, et  le  bas  3  pi.  10  pouces,  la  profondeur  étant  de 
6  pieds? 


PROBLÈMES  DE  RÉCAPITULATION 
GÉNÉRALE. 

P.  1 135.  Trois  personnes  se  sont  partagé  une  certaine 
somme,  la  1"  ayant  eu  4368  sch.;  la  2°  540  sch.  plus  que 
la  r^;  et  la  3*  54  sch.  plus  que  les  deux  autres  ensem- 
ble, il  restait  27  sch.:  quelle  était  cette  somme  et  com- 
bien a  eu  chaque  personne  ? 
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P.  1136.  Quatre  personnes  veulent  se  partager  une 
somme  qu'on  ne  connaît  pas,  on  sait  seulement  que  la 
1""  doit  avoir  £1200;  la  2'  autant  que  la  1"  et  la  3";  la 
3"  autant  que  la  l'^  et  la  4*  enfin  la  4"  £800  :  quello 
est  la  part  de  chacune  et  le  montant  de  la  somme? 

P.  1137.  Quatre  associés  c  gagné  21,175  sch  ;  lo 
premier  doit  avoir  4250sch.  déplus  que  le  2*;  le  second 
1700  sch.  de  plus  que  le  3";  le  troisième  1175  sch.  do 
plus  que  le  4^:  quelle  somme  chacun  recevra-t-il  ? 

P.  1138.  La  construction  d'un  bâtiment  a  coûté 
£8253  10  sch.  ;  on  a  payé  au  maçon  £2456;  au  char- 
pentier £345  ;  au  couvreur  £673  10  sch.  ;  au  plombier 
£533  10  sch.;  au  menuisier  £934;  au  serrurier  JCIOOO; 
au  peintre  ^678  ;  au  vitrier  £84  :  combien  restera-t-il 
pour  Tameublement  si  Ton  paie  £36  10  sch.  pour  lea 
petits  frais  imprévus  ? 

P.  1139.  Quatre  particuliers  ont  16999  sch.  6d.  à  se 
partager  :  on  demande  quelle  sera  la  part  de  chacun, 
sachant  que  le  premier  doit  avoir  1157  sch.  de  plus  que 
le  2";  le  2^  1239  sch.  de  plus  que  le  troisième,  et  le 
4"  325s.  de  plus  que  le  troisième  ? 

P.  1 140.  Un  père  avait  20  ans  à  la  naissance  de  son 
fils  aine  et  34  lorsque  le  cadet  naquit:  quel  sera  l'âge 
de  chacun  des  enfants  quand  le  père  aura  99  ans? 

P.  1141.  La  somme  de  deux  nombres  est  5330,  leur 
différence  est  1999:  quels  sont  ces  deux  nombres? 

P.  1142.  Une  personne  née  le  P'  Octobre  1792  à 
6  heures  du  matin,  demande  quel  était  son  âge  le  21 
Septembre,  1829  à  4  heures  et  demie  du  soir  ? 

F.  1 143.  Un  particulier  a  donné  JS230  en  espèces,  et 
un  billet  de  100  piastres  pour  acquitter  une  dette;  on  lui 
a  rendu  £59  10  sch.:  dites  quelle  somme  il  devait? 
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P.  1144.  Quel  nombre  faut-il  joindre  à  1567  pour 
avoir  9000? 

P.  1145.  Deux  marchands  ont  fait  un  fonds  de  £1800; 
le  1"  a  mis  £750:  combien  doit-  il  ajouter  à  sa  mise  pour 
qu'elle  égale  celle  du  second? 

P.  1 1 46.  La  longueur  d'une  église  étant  de  90  toises, 
la  traverse  qui  forme  la  croix  de  68  toises  et  la  hauteur 
de  la  voûte  de  24  toises:  quelle  est  la  hauteur  du  dôme, 
sachant  qu'il  est  Texcédant  des  troisdimensions  ci-dessus 
sur  109J  toises? 

P.  1 1 47.  Un  marchand  de  drap  en  a  acheté  80  verges, 
en  a  ensuite  vendu  140  et  il  lui  en  reste  encore  la 
moitié  de  la  quantité  qu'il  avait  au  magasin  avant  son 
dernier  achat:  quelle  était  cette  quantité? 

P.  1148.  Un  jeune  homme  qui  doit  à  un  de  ses  amis 
la  somme  de  1050  sch.  a  cinq  billets  à  recevoir  de  lui: 
le  1"  de  ^820  sch.  ;  le  2"  430  sch.;  le  3"  520  sch.;  le 
4*  630  sch.  et  le  5*  150  sch.;  d'après  leur  accord  il  laisse 
ces  billets,  et  en  reçoit  un  de  500  sch.  et  le  reste  en 
argent:  quelle  est  ce  reste? 

P.  1149.  Si  j'avais  vendu  20  sch.  de  plus  une  mar- 
chandise qui  me  coûtait  350  sch.  j'aurais  gagné  20  sch.: 
combien  l'ai -je  vendue?  ^ 

P.  1 1 50.  Si  l'on  me  donnait  450  piastres,  je  pourrais 
payer  800  piastres  que  je  dois,  et  en  avoir  25  de  reste: 
combien  ai -je  d'argent? 

P.  1151.  Un  général  partant  pour  une  expédition 
avec  1 3000  hommes,  en  laissa  600  pour  garder  une  place, 
en  même  temps  il  reçoit  un  renfort  de  800  hommes; 
450  restèrent  aux  hôpitaux;  il  en  demande  3500  mais  il 
n'en  reçut  que  2730,  et  en  laissa  175^  en  divers  postes: 
%vec  combien  d'hommes  arriva-t-il  à  sa  destination? 
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P.  1152.  Un  particulier  avait  une  certaine  somme, 
emprunta  660  piastres  pour  l'acquit  d'une  dette  de  949 
piastres;  il  toucha  569  piastres  qui  lui  étaient  dues, 
rentra  chez  lui  avec  £  1 20  15  f ch,  après  avoir  dépensa 
8  piastres  3  sch.  9d.:  conihicn  avait-il  en  partant? 

P.  1153.  Une  maison  qui  a  été  revendue  J£7180, 
aurait  donné  un  hénéfice  de  £420  si  le  propriétaire 
l'eut  achetée  £150  meilleur  marché:  on  demande  le 
prix  d'achat  de  cette  maison? 

P.  1154.  Un  particulier  a  acheté  78  milles  plumes, 
dont  la  moitié  à  1 7  sch.  9d.  le  mille  et  le  reste  à  1  sch. 
9d.  le  cent:  il  se  propose  de  les  vendre  5  pour  2  sous: 
quel  sera  son  bénéiice,  s'il  en  donne  265  aux  pauvres? 

P.  1155.  Un  particulier  a  parcouru  1670  lieues  de 
chemin:  combien  a-t-il  déboursé  pour  son  voyage  qui  a 
duré  4  mois  et  12  jours,  sachant  qu'il  dépensait  5  sch. 
5jd.  par  jour  et  qu'il  payait  9^d.  par  lieue  pour  la 
voiture? 

P.  1 156.  Un  jeune  homme  ayant  reçu  20  sch.  de  ses 
parens  assista  14  pauvres,  donnant  2  sch.  6d.  à  chacun; 
après  cette  bonne  œuvre  il  lui  restait  17  sch.:  combien 
avait-il  d'abord? 

P.  1157.  Un  entrepreneur  a  45  ouvriers  qui  lui 
gagnent  chacun  7Jd.  par  jour:  combien  faudra-t-il  de 
temps  pour  gagner  £40  10s.,  et  quelle  somme  faudra- 
t-il  au  maître  pour  les  payer  pendant  ce  temps  s'il  leur 
donne  5  sch.  par  jour? 

P.  1158.  Combien  faudra-t-il  de  livres  de  fer  pour 
ferrer  540  chevaux  pendant  un  an,  si  chaque  fer 
de  cheval  pèse  9  onces,  et  qu'il  faille  les  renouveler 
tous  les  mois? 
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P.  1 159.  Quel  est  le  nombre  qui,  étant  augmenté  de 
S5  et  divisé  par  9,  donne  25  au  quotient? 

P.  1160.  Douze  personnes  ont  à  se  partager  une 
somme  qu'on  ne  connaît  pas,  on  sait  seulement  qu'après 
avoir  donné  chacune  3  sch.  aux  pauvres,  et  une  piastre 
à  réglise  elles  ont  eu  £18  15  sch.  chacune:  quelle  était 
eette  somme?  « 

P.  1161.  Deux  courriers,  partant  Tun  de  Paris  et 
Tautre  de  Rome,  le  premier  fait  21^  lieues  par  jour  et 
l'autre  20:  on  demande  quelle  est  la  distance  de  ces 
deux  villes  sachant  que  ces  courriers  se  rencontrèrent 
au  bout  de  20  jours? 

P.  1162.  Quel  est  le  dividende  d'une  division  dont 
le  quotient  est  1111,  le  diviseur  1111  et  le  reste  1110? 

P.  1163.  On  demande  combien  il  y  a  d'écoliers  dans 
une  classe,  sachant  que  s'il  y  en  avait  1 1  de  plus,  le  nom- 
bre serait  augmenté  d'un  dixième? 

P.  1164.  Une  poutre  a  8  verges  de  long  sur  1  pied 
3  pouces d'équarrissage:  combien  a-t-elle  de  pieds  cubes? 

P.  1 165.  Une  planche  de  5  verges  de  long,  sur  1 
pied  2  pouces  de  large  et  10  lignes  d'épaisseur,  doit  être 
payé  à  raison  de  1  sch.  6d.  le  pied  cube:  combien 
coûtera-t-elle? 

P.  1166.  Combien  faut-il  d'écrivains  pour  transcrire 
autant  de  pages  que  4  imprimeurs  en  impriment  par  jour, 
supposant  qu'ils  en  tirent  ensemble  5000  femlles  de  24 
pages,  et  que  les  écrivains  en  copient  7  pages  et  demie? 

P.  1167.  La  somme  de  6675  sch.  est  composée  en 
égal  nombre  de  pièces  de  40  sch.,  de  20  sch.,  de  5  sch., 
de  1  sch.,  de  6d.  et  de  3d.:  combien  y  en  a-t-il  de 
chaque  valeur? 


207 


mente  de 

ager  une 
t  qu*aprèg 
ne  piastra 
iielle  était 

« 

Paris  et 
>ar  jour  et 
ce  de  cea 
contrèrent 

isiion  dont 
este  1110? 
oliers  dans 
us,  le  nom- 
sur  1  pied 
eds  cubes? 

;,  sur  1 

|r,  doit  être 

cçmbien 

transcrire 
it  par  jour, 
aies  de  24 
et  demie? 

[mposée  en 

de  5  sch., 

a-t-il  de 


P.  116S.  Trois  personnes  ont  459  milles  îi  faire  ;  la 
l**  fait  34  milles  par  jour;  la  2*  30;  la  troisième  27:  on 
demande  à  combien  de  jours  de  distance  elles  doivent 
partir  pour  arriver  ensemble. 

P.  1169.  Quelle  est  la  hauteur  de  la  flèche  d'un 
clocher  sachant  que  du  pavd  de  l'église  il  7  a  375  mar- 
ches de  8  pouces  de  hauteur  chacune,  et  que  le  nombre 
des  pouces  de  la  flèche  égale  le  produit  de  175  multiplié 
par  22? 

P.  1170.  Un  lévrier  poursuit  un  lièvre  qui  a  82 
gauts  d'avance;  pendant  que  le  lièvre  fait  13  sautfl 
le  lévrier  n'en  fait  que  9;  mais  3  saiits  du  lévrier  en 
valent  5  du  lièvre:  on  demande  combien  le  lévrier  doit 
fuire  de  sauts  pour  attraper  le  lièvre? 

P.  1171.  Deux  canaux  conduisent  Teau  dans  un 
i^ervoir;  le  premier  coulant  seul  le  remplirait  en  12 
heures,  le  second  en^  18  heures:  si  on  les  faisait  couler 
tous  les  deux  ensemble  :  combien  seraient-ils  de  tempe 
à  remplir  le  réservoir? 

P.  1172.  Soixante-dix  actionnaires  ont  fait  cons- 
truire un  pont  pour  la  somme  de  £50,000:  quel  sera  le 
gain  de  chaque  associé  au  bout  de  22  ans,  supposé  qull 
passe  6500  personnes  par  jour  à  un  sou  par  personne, 
sachant  qu'il  faut  prélever  annuellement  £l  0  10  de 
dépense  pour  chaque  actionnaire? 

P.  1173.  Vingt-cinq  ouvriers  doivent  travailler  pen- 
dant 24  jours  et  12  heurei  par  jour  pour  acquitter  un 
avance  de  1500  sch.,  mais  ayant  perdu  chacun  une 
heure  par  jour,  5  d'entre  eux  se  charge  d'y  satisfaire  en 
travaillant  pendant  12  jour»:  combien  doivent-ils  tra- 
vailler d'heures  par  jour?  ■*"    , 
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P.  1174,  J*al  acheté  50  pièces  de  drap  d'égale 
longueur  à  raison  do  12  sch.  la  verge;  en  le  revendant 
14  sch.  je  gagne  2000  sch.:  quelle  est  la  longueur  de 
chaque  pic  ce? 

P.  1 175.  Cinq  pièces  de  toile  de  même  longueur  ont 
été  Tendues  h  raison  do  10s.  8jd.  la  verge;  quelle  est  la 
longueur  de  chacune,  sachant  que  la  verge  coûtait  Is. 
7d.  et  que  le  bénéfice  total  est  do  7^  piastres? 

P.  1176.  J*ai  payé  le  montant  de  5  factures;  la  1" 
était  de  864  sch.;  la  seconde  de  784  sch.;  la  3"  de  9013.; 
la  4*  de  1030  sch.,  et  la  cinquiî^me  de  1800  sch.;  il  me 
reste  encore  le  quart  de  Targent  que  j^avais:  combien 
en  avais-je? 

P.  1 1 77.  Deux  particuliers  ont  mis  en  société  chacun 
une  somme;  celle  du  premier  est  à  celle  du  second  comme 
11  est  à  15;  le  premier  à  mis  1559  sch.:  quelle  est  la 
mise  de  l'autre? 

P.  1178.  Si  110  Ib.  de  savon  coûtent  £4  28  6d.:. 
combien  faut-il  vendre  260  Ib.  pour  gagner  le  prix 
d'achat  de  12  Ib.? 

P.  1 179.  Deux  marchands  se  sont  associés;  l'un  a  mis 
£2400,  et  l'autre  £1600;  en  supposant  que  le  premier 
ait  £25  de  profit  plus  que  l'autre,  combien  ont-ils 
gagné  en  tout? 

P.  1180.  Pour  le  lambris  d'une  sale  de  12J  verge* 
de  long  sur  9  de  large,  on  a  payé  £280:  quelle  somme 
faudrait-il  pour  lambrisser  une  autre  sale  de  même 
hauteur  qui  a  1  verge  de  plus  sur  la  longueur  et  une 
demi -verge  sur  la  largeur? 

P.  1181.  La  force  de  2  ouvriers  est  dans  le  rapport 
de  7  à  12:  combien  le  second  fera-t-il  de  verge  d'ou- 
vrage si  le  premier  en  fait  175  verges? 
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P.  1182.  En  12  jour:i,  12  ouvriers  travaillant  12 
heures  par  jour,  ont  fuit  12  pit-cps  de  drap  do  75  verget 
chacune:  on  demande  coinbi<  n  ils  auraient  fuit  de  pièces 
do  25  verges  de  la  niêine  6tofIl,  «'ils  avaient  ctc  7 
ouvriers  de  plus? 

r.  1 183.  Combien  faiulra-l-il  de  temps  pour  recevoir 
£4  de  rente  avec  un  capital  de  £20,  sachant  qu'avec 
£30  planés  nv  mime  ifxux  on  reçoit  £4  lOs.  tous  les 
3  ans? 

P.  1184.  En  gagnant  3  pour  100  tous  les  9  mois, 
quel  capital  faudrait-il  pour  gagner  JC800  tous  les 
2  ans? 

P.  11^5.  Pour  vider  un  tonneau  de  250  pots,  on 
ouvre  3  robinets:  le  premier  donne  2|  pots  par  minu- 
tes, le  second  2^  pots  et  le  troisième  IJ  pot:  en 
combien  de  minutes  sera-t-il  vide? 

P.  1186.  En  déduisant  d'une  somme  la  prime  d'as- 
surance à  3  pour  100,  il  reste  11,985  sch:  quelle  était 
cette  somme? 

P.  1187.  Un  commis  a  /j  de  sch.  pour  100  de  com- 
mission: on  demande  quel  a  été  son  profit,  sachant  qu'il 
a  compté  £2,379  à  son  maître? 

P.  1188.  Deux  pièces  de  toile  sont  de  même  qualité 
et  de  même  largeur,  l'une,  plus  longue  que  l'autre  de  6 
verges,  coûte  £2  6s.  5d.,  et  l'autre  £5  lOs.  :  on  de- 
mande la  longueur  de  chaque  pièce? 

P.  1189.  Un  magasin  contient  3,6975  toises  cubes; 
la  longueur  est  à  la  largeur:  :  13:5,  et  à  la  hauteur:  :  13 
:3:  quelles  sont  les  dimensions  de  ce  magasin? 

P.  1190.  Un  ouvrier  doit  faire  deux  ouvrages;  la 
difficulté  du  .premier  est  à  celle  du  second  comme  11 
est  à  15:  on  demande  combien  il  fera  de  verges  du 
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second  en  940  heures,  sachant  qu'il  a  fait  500  verges 
du  premier  en  10  journées  de  12  heures? 

P.  1191.  Un  négociant  donne  12  sch.  aux  pauvres 
toutes  les  fois  qu'il  gagne  £7  Is.  :  combien  aurait-il 
donné  aux  pauvres  s'il  avait  gagné  £2,932  16s.? 

P.  1192.  J'ai  employé  pendant  22  jours  et  demi  13 
hommes  dont  chacun  des  8  derniers  ne  faisaient  que  les 
I  d'ouvrage  d'un  des  o  premiers;  ils  ont  fait  270 
verges  de  drap:  combien  20  ouvriers^  dont  chacun  des 
9  derniers  ne  fait  que  les  J-  des  1 1  premiers,  en  feraient- 
ils  pendant  le  même  temps? 

P.  1193.  Je  dois  les  intérêts  de  JG2Ô0  pour  6  mois 
à  5  pour  100:  pendant  combien  de  temps  dois-je  prê- 
ter £230  à  4  pour  100  pour  compenser  les  intérêts  que 
je  dois? 

P.  1194.  Un  maître  ouvrier  a  6  compagnons  et  un 
apprenti  qui  ne  fait  que  les  f  d'ouvrage  d'un  des  com- 
pagnons ;  en  15  jours  ils  ont  Mt  une  boiserie  de  6  verges 
de  long  sur  3  de  hauteur:  combien  15  ouvriers  dont  8 
ne  font  que  les  ^J  d'ouvrage  d'un  des  autres,  donnent- 
ils  de  longueur  à  un  pareil  ouvrage  qui  aurait  2J  verges 
de  hauteur,  s'ils  y  travaillent  pendant  12  jours? 

P.  1195.  Un  négociant  a  acheté  pour  J6373  d'épice- 
ries payables  comptant;  se  trouvant  gêné  pour  satis- 
faire, il  offre  4  pour  cent  à  l'épicier,  s'il  accepte  d'être 
payé  en  marchandises:  pour  combien  livrera-t-il? 

P.  1196.  On  a  placé  ^£8,112  10s.  à  4  pour  100: 
combien  de  temps  devra- 1  on  attendre  pour  recevoir 
une  rente  égale  à  celle  que  produirait  un  capital  de 
£2,950,  placé  à  4J  pour  100  pendant  4  ans? 

P.  1197.  Un  capital  qui  serait  placé  à  3  pour  cent 
produirait  une  rente  annuelle  de  j6255:  combien  pro- 
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duirait-il  au  bout  de  146  jours  s'il  était  placé  à  4  pour 
100? 

P.  1198.  Après  4  mois  de  placement  une  personne 
reçoit,  tant  pour  le  capital  que  pour  les  intérêts  à  3J 
pour  100  par  an,  une  somme  de  £1,274:  quel  est  ce 
capital? 

P.  1 199.  Pour  le  capital  et  les  intérêts  simples  d'une 
somme  placée  à  5  pour  100  par  an,  on  a  reçu  JC2,814 
au  bout  de  8  ans:  dites  quel  est  ce  capital? 

P.  1200.  La  somme  de  £870,  placée  à  5  pour  100 
est  devenue  £1,305  à  l'époque  de  son  remboursement: 
combien  de  temps  a-t-elle  été  placée? 

P.  1201.  Un  particulier  a  placé  £580  pour  4  ans; 
à  cette  époque  il  devra  recevoir,  pour  le  capital  et  les 
intérêts  simples,  £692  16s.:  à  quel  taux  cet  argent 
est-il  placé? 

P.  1202.  On  a  reçu  5  sch.  pour  ^  de  jour  de  travail: 
combien  est-ce  par  jour? 

P.  1203.  Lorsqu'on  reçoit  JG130  8s.  pour  14  pièces 
■f^  de  marchandises:  à  combien  revient  la  pièce? 

P.  1204.  Quelle  est  la  valeur  des  f-  des  |-  de  6  sch.? 

P.  1205.  Quels  sont  les  J  des  f  des  -^j  de  £5  8  sch.? 

P.  1206.  Quel  esj:  le  tiers  i  de  100? 

P.  1207.  J'ai  acheté  les  ^  d'une  pièce  de  drap  pour 
136  sch.;  j'ai  cédé  les  |  de  ce  que  j'avais  acheté  : 
combien  m'en  reste-t-il  et  quelle  somme  dois-je  rece- 
voir? 

P.  1208.  Par  quel  nombre  faut-il  multiplier  ||  pour 
que  le  produit  soit  ^? 

P.  1209.  J'ai  3  coupons  de  drap  faisant  ensemble 
\^;  le  premier  est  double  du  second,  le  troisième  est 
^:  quel  est  la  longueur  des  deux  premiers? 
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F.  1210.  Quel  est  le  nombre  dont  le  :J  et  lé  j-  font 
100? 

P.  1211.  Une  poutre  est  enfoncée  ^  dans  la  terre,  J 
dans  Teau,  et  il  reste'  12  pieds  au-dessus:  quelle  en  est 
la  longueur? 

P.  1212.  Quel  est  le  nombre  dont  J,  A,  J  font  48? 

P.  1213.  Trois  scliellings  doivent  être  donnés  à  4 
pauvres}  le  premier  doit  avoir  J,  le  deuxième  J,  le 
troisième  ^  et  le  quatrième^:  combien  chacun  en  au- 
ra-t-il? 

P.  1214.  J'ai  acheté  une  maison  dont  j'ai  payé  les 
J  du  7^  des  I  du  prix,  et  je  dois  encore  £562:  combien 
a-t-elle  coûté? 

P.  3  215.  ¥^n  18  jours,  14  heures,  30  minutes  un 
courrier  a  fait  1,828  milles:  combien  sera-t-il  de  jour 
pour  faire  457  milles? 

P.  1216.  Quelle  est  la  hauteur  d'une  tour  qui  donne 
75  pieds  d'ombre,  lorsqu'on  même  temps  5  toises  en 
donnent  15^  pieds? 

P.  1217.  Partager  £2,820  entre  3  personnes,  de 
manière  que  la  troisième  ait  autant  que  les  deux  pre- 
mières ensemble:  lesquelles  doivent  avoir  une  égale 
part? 

P.  1218.  Trois  personnes  ont  acheté  une  maison 
j£4,301  10s.  ;  la  première  a  donné  une  certaine  somme, 
la  seconde  le  triple,  et  la  troisième  une  fois  et  demie 
autant  que  les  deux  autres  ensemble:  quelle  est  la  dé- 
pense de  chacune? 

P.  1219.  La  mise  de  deux  associés  est  de  iî  1,600 
leur  gain  s'est  élevé  à  j£300:  on  demande  quel  doit 
être  le  gain  de  chacun  ainsi  que  sa  mise,  sachant  que 
le  second  a  reçu  pour  gain  et  pour  mise  £1,140? 
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P.  1220.  On  veut  connaître  la  mise  particulière  de 
deux  jeunes  gens  qui  ont  gagné  jE  1,625  avec  un  fonds  de 
£5,000,  sachant  que  le  gain  du  premier  surpasse  de 
^325,  celui  du  second? 

P.  1221.  Avec  £450  deux  marchands  ont  fait  un 
gain  qui  est  leur  fonds:  :  1:5,  la  mise  du  premier  est  le 
triple  du  gain,  le  second  a  fourni  le  reste:  on  demande 
1°.  le  gain  total,  2°.  la  mise  et  le  profit  de  chacun? 

P.  1222.  Deux  associés  ont  fait  un  fonds  de  £7,608, 
le  second  a  mis  £600  de  moins  que  le  premier:  com- 
bien chacun  aura-t-il  pour  mise  et  bénéfice,  s'ils  font  un 
gain  égal  au  tiers  de  la  mise? 

P.  1223.  La  somme  de  £632  8s.  doit  être  partagée 
entre  trois  associés  qui  ont  mis,  le  premier  £983,  le 
second  £1,125;  on  ne  connaît  pas  la  mise  du  troisième, 
mais  on  sait  qu'il  a  reçu  £210  16  sch.  de  bénéfice:  on 
veut  connaître  la  mise  et  le  gain  des  deux  autres? 

P.  1224.  Deux  contre-maîtres,  8  ouvriers,  6  appren- 
tis et  6  manœuvres  ont  à  se  partager  £277  de  gratifica- 
tion, les  contre-maîtres  doivent  recevoir  ensemble  J, 
les  ouvriers  ^,  les  apprentis  ^  et  les  manœuvres  |-: 
combien  auront-ils  chacun? 

P.  1225.  Trois  associés  ont  gagné  £480;  la  mise 
du  premier  est  à  celle  du  second  :  :  3 : 8,  et  celle  du 
second  à  celle  du  troisième  :  :  2 : 5  :  combien  auront-ils 
chacun? 

P.  1226.  On  veut  partager  £48  entre  4  personnes; 
la  première  voudrait  £11,  la  seconde  £17,  la  troisième 
£19  et  la  quatrième  £23:  combien  devra -t-on  donner 
à  chacune? 

P.  1227.  Pour  remplir  un  réservoir  qui  a  25  tois. 
3  pi.  de  longueur,  12  de  largeur,  4^  tois.  de  profondeur, 
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on  a  laissé  couler  4  robinets,  le  premier  pendant  6 
heures,  25  mi.,  le  second  pendant  5  h.  40  mi.,  le  troi- 
sième pendant  5  h.  50  mi.  et  le  quatrième  pendant  3  h.  5 
mi.  :  on  demande  combien  chaque  robinet  a  donné  de 
tois.  cubes  d'eau? 

P.  1228.  Un  boulanger  a  acheté  d'un  fermier  une 
partie  de  blé  pour  £294,  payables,  J  dans  8  mois,  ^ 
dans  10  mois,  et  le  reste  dans  un  an;  mais  s'il  paie 
chaque  somme  3  mois  plus  tôt  qu'il  ne  devrait,  et 
qu'il  obtienne  une  diminution  de  9  pour  100  par  an: 
combien  déboursera-t-il  chaque  fois? 

P.  1229.  Je  devais  £400  à  lo  mois  de  crédit^  j'en  ai 
payé  les  |  avant  l'échéance,  de  manière  que  l'intérêt 
que  j'aurais  pu  me  procurer  avec  ces  |,  est  compensé  par 
celui  que  j'ai  obtenu  sur  le  J,  en  le  gardant  3  ans  9  mois 
après  le  terme  convenu:  à  quelle  époque  ai-je  payé  les 
I  de  ma  dette? 

P.  1230.  Un  boulanger  a  vendu  de  trois  qualités  de 
pain,  et  autant  de  l'une  que  de  l'autre,  pour  36  sch.: 
combien  en  a-t-il  vendu  de  livres  de  chaque  sorte,  le 
prix  étant  3  sov.s,  4  sous  et  5  sous? 

P.  1231.  Avec  du  vin  de  3  sch.  et  à  2  sch.  la  pinte, 
on  a  rempli  une  pièce  qui  en  contient  56  gai.  1  pinte: 
combien  en  a-t-on  mis  de  chaque  prix,  sachant  que  la 
pièce  vaut  £27? 

P.  1232.  On  a  mis  30  pintes  de  vin  à  9  deniers  dans 
une  pièce  qui  en  contient  87  gai.  1  pot:  combien  en  fau- 
dra-t-il  mettre  à  5  deniers,  16d.,  lld.,  15d.,  16d.  pour 
la  remplir,  afin  que  la  pinte  se  vende  12  deniers? 

P.  1233.  On  veut  faire  800  mesures  de  blé  qu'on 
puisse  vendre  15  sch.  la  mesure:  combien  faut-il  en 
mettre  de  6  sch.,  9  sch.,  10s.,  17s.  et  18s.,  si  on  veut 
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qu'il  y  en  ait  autant  de  la  première  qualité  que  de  la 
dernière? 

P.  ll"^34.  Un  terrein  de  forme  carrée  ayant  une  su- 
perficie de  1,197  toises,  doit  être  entouré  d'un  mur  de 
2  toises  de  haut:  quelle  sera  la  longueur  des  murs? 

P.  1235.  On*  veut  planter  1,452  arbres  dans  un  ver- 
ger qui  est  3  fois  plus  long  que  large:  combien  y  aura- 
t-il  d'arbres  sur  la  longueur  et  sur  la  largeur,  sachant 
qu'ils  doivent  être  également  esi)acés? 

P.  1236.  On  a  deux  nombres,  le  plus  grand  est  15 
et  la  somme  de  leur  carré  est  346:  quel  est  le  plus 
petit? 

P.  1237.  Quelle  est  la  largeur  d'une  chambre  de  63 
verges  de  superficie,  sachant  que  si  elle  était  carrée 
elle  en  aurait  8 1  ? 

P.  1238.  On  a  payé  £39  pour  un  terrein  de  20 
verges  de  côté:  combien  paiera-t-on  pour  un  autre  de 
même  qualité  de  40  verges  de  côté? 

P.  1239.  On  a  payé  £937  lOs,  pour  un  terrein  ayant 
625  toises  de  superficie:  quel  doit  être  le  côté  d'un 
autre  terrein  carré  qui  a  coûté  £253  10s.? 

P.  1240.  On  a  fait  23  verges  d'ouvrage  pour  23s. 
lljd.  :  on  demande  combien  coûteront  29  verges  au 
même  prix. 

P.  1241.  On  a  payé  63  sch.  4^à.  pour  35|  verges 
de  marchandise:  à  combien  revient  la  verge? 

P.  1242.  Une  allée  de  jardin  a  158|  verges  de 
superficie  sur  3^  verges  de  large:  quelle  en  est  la  lon- 
gueur? 

P.  1243.  On  veut  percer  12  baies  dans  la  longueur 
d'un  mur  de  46|  toises  :  on  demande  quelle  en  sera  la 
largeur  commune,  sachant  que  la  distance  de  chaque 
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angle  à  la  premicîre  baie  et  les  séparations  font  enscra  • 
ble  36^  toises. 

P.  1244.  On  a  acheté  du  papier  à  6s.  lOd.  la  rame, 
à  7s.  2d.,  à  8s.  6d.  et  à  9sch.,  on  en  a  eu  autant  d'une 
qualité  que  de  l'autre  pour  £9  9sch:  combien  en  a-t- 
on  eu  de  chaque  prix? 

P.  1245.  Quel  est  le  diamètre  d'un  cercle  égal  en 
surface  à  un  triangle  de  20  toises  de  base  et  de  24  do 
hauteur? 

P.  1246.  Quelle  est  la  base  d'un  triangle  de  12  ver- 
ges de  hauteur,  et  dont  la  superficie  égale  celle  d'un 
cercle  de  9  verges  de  diamètre? 

P.  1247.  Quelle  différence  y  a-t-il  entre  la  super- 
ficie d'un  cylindre  de  4  verges  de  circonférence  et  16 
de  hauteur,  et  celle  d'un  cône  de  22  verges  de  circon- 
féreiice  et  15  de  hauteur,  la  superficie  des  bases  ne 
devant  point  être  conprlse? 

P.  1248.  Quelle  est  la  profondeur  d'un  bassin  de  300 
toises  de  superficie,  pouvant  contenir  390  toises  cubes 
d'eau? 

P.  1249.  Combien  faudra-t-il  de  pierres  d'un  pied  8 
pouces  cubes  pour  faire  un  piédestal  dont  chaque  sur- 
face formerait  un  carré  de  4  pieds  de  côté? 

P.  1250.  Combien  y  avait-il  de  verges  cubes  de  terre 
dans  un  moule  qui  a  servi  à  fondre  un  objet  conique  de 
84  verges  de  hauteur,  ce  nombre  ayant  8J  verges  do 
hauteur,  3  verges  2  pieds  de  diamètre  extérieur,  et 
3  pouces  d'épaisseur? 

P.  1251.  Quel  serait  le  prix  d'une  pyramide  de  12 
toises  de  hauteur  ayant  pour  base  un  triangle  de  6  toises 
de  base  et  5  de  hauteur  à  £2  14sch.  la  toise  cube? 
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chaque  sur- 

bos  de  terre 
conique  de 
L  vcrgos  do 
îctcrienr,  et 

mide  de  12 
e  de  6  toises 
e  cube? 


P.  1252.  Quel  est  le  cube  d'une  sphère  d'une  toise 
15  centièmes  de  diamètre? 

P.  1253.  On  a  creusé  un  puits  de  1  toise  15  cent,  de 
diamètre  et  15  toises  25  centièmes  de  profondeur:  quelle 
quantité  de  déblais  en  a-t-on  extraite? 

P.  1*254.  Quelle  est  la  superficie  d'un  triangle  dont 
les  côtés  ont  144,  136,  et  150  toises? 

P.  1255.  Une  sphère  a  12  to.  65  cent,  de  diamètre: 
quelle  en  est  la  solidité? 

P.  1256.  Quels  sont  les  côtés  d'une  pièce  de  terre 
de  1180  perches  48  cent,  de  superficie,  le  plus  grand 
côté  ayant  22  to.  80  cent,  de  plus  que  l'autre? 

P.  1257.  Un  réservoir  d'eau  en  contient  6144  toises 
cubes  lorsqu'il  est  plein;  la  largeur  n'est  que  les  J  delà 
longueur,  et  la  profondeur  n'est  que  la  huitième  partie 
delà  largeur:  on  demande  quelles  en  senties  dimensions. 

P.  1258.  On  demande  quel  est  le  nombre  des  ance- 
très  d'une  personne,  commençant  à  ses  père  et  mère 
et  remontant  jusqu'à  la  trente-sixième  génération. 

P.  1259.  Deux  Steam  boatspartent  de  Montréal 
pour  Québec;  l'un  a  1120  tours  d'avance;  pendant  que 
les  roues  du  premier  font  28  tours,  celles  du  second 
n'en  font  que  27;  mais  9  tours  du  2""^  en  valent  10 
du  premier:  on  demande  à  quelle  distance  le  2™* 
atteindra  le  1"  et  lequel  arrivera  le  1"  à  Québec,  sa- 
chant qu'à  chaque  tour  de  roue  du  2*"^  il  avancera  de 
10  toises,  et  comptant  60  lieues  de  Montréal  à  Qué- 
bec. 

P.  1260.  Quelle  est  la  superficie  d'un  triangle  dont 
les  côtés  ont,  le  1"  122  pieds,  le  2"»  150  et  le  S"*' 
160? 


MODÈLES  DE  MÉMOIRES  D'OUVRIERS. 

■'-''•  '  —      -       ■         . . 

MÉMOIRE  DE  TAILLEUR. 

MEMOIRE  des  ouvrages  fournis  et  confectionnés  pour 

M.  P et  pour  sa  famille,  pendant  le  courant  do 

l'année  184...  Par  F.  C Marchand  Tailleur 

à 

savoir: 
Pour  Monsieur: — (1) 


t'i 


Mai  1er,. 


3J  verges  Casimir  gris  à  co- 
tes pour  pantalons  à  3s. 
6d.  la  verge, 

2  verg.  toile  grise  pour  dou- 
blure à  1  s.  3 Jd  la  verge. 
Fourniture  et  façon  19s. 
94d 

IJ  verg.  de  drap  de  soie 
fond  violet  pour  gilet  à 
15s.  6d.  la  verge, 

1  verge  coton  gris  pour  dou- 
blure à  Is.  4d 

1|  verge  drap  d'elbeuf,  bleu 
foncé  pour  redingote,  à 
18s.  lld.  la  verge, 

l^  verge  percaline  jaune 
pour  doublure  à  Is.  Id.... 

Un  collet  en  velours, 

Boutons  en  soie  2s.  9d. 

Façon  f  1  12s. 

Garniture  3s.  4d. 


r^    ... 


Total,. 


£    s.     d. 


6     1 


(1)  On  a  laissé  la  plupart  des  nombres  en  blanc  afin  que  ce» 
mémoires  pussent  servir  d'exercices  sur  le  calcul. 
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lI£jRS« 


inés  pour 

ourant  de 

Tailleur 


s.     d. 


6     1 


Juin  II,. 


Avril  3,. 


X  is.  oa 

3.  6(1.  l 

3.  ôd  ) 


Juillet  14,... 


Juin  10,. 


Eifin  que  ces 


Report 
2^  verg.     drap  brun,  pour 

habit  à  £l  3s.  la  verge,... 
2i  verg.  percaline  jaune  pour 

doublure  à  Is.  6d. 
Boutons  9d. 
Façon  £].  8s. 
Garniture  3s. 

Pour  M,  Alphonse, 

3  verg.  satin  laine,  pour  pan- 
talon à  2s.  6d 

3i  ver^.  de  doublure  à  8d... 

Fourniture  et  façon, 

3  verg.  I  satin  broché  pour 
giletàfl  6s.  3d 

3  verg.  percaline  pour  dou- 
blure à  Is.  3d 

Fourniture  et  façon, 

Pour  M,  Isidore. 

3J  verg.  cuir  de  laine  (fa- 
brique de ,)  pour  pan- 
talon à  19s.  lOd.  la  verge, 

2J  verg.  de  doublure  ù  Is... 

Fourniture  et  fiiçon, 

j  verg.  satin  velouté  pour 
gilet  à  £1  6s 

Pour  M.  Edouard. 


\\  verg.  drap  bleu  pour  ja- 
quette à  18s.  6d 

Garniture  et  boutons, 

Total, 


6. 


0  10     0 


0     8     0 


0    8     9 


0    2     6 
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;    1,1 


Sept.  12,.... 


Report, 

J  et  demi  verg.  de  percaline 
pour  doublure  à  Is.  Id.  la 
verge, 

Façon, 

Asting  satiné,  pour  pantalon 
1|  verg.  à  10s.  9d 

1  \  verg.  percaline  pour  dou- 
blure à  3s.  6d., 

Fourniture  et  façon, 

Pour  Madame, 

6i  verg.  drap  de  Louvriers 
pour  manteau  à  ISs.  (jd... 

4J  verg.  soie  bleue  pour 
doublure  à  3s.  6d 

I  verg.  velours  noir  pour  gar- 
niture et  collet  ù  18s.  9d, 

Agrafes  et  façon, 


£    8.     d. 


0  10     4 


0  19     9 


Total,. 


1   18     6 


Pour  acquit  de  la  somme  de 

montant  réduit  du  présent  mémoire. 

A .le.... 184 


(Signature  du  Md.  Tailleur.) 


!':■' 
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B.     d. 


0  10     4 


MÉMOIRE  DE  CORDONNIER. 


Mémoiue  des  ouvrages  de  chaussures  faites  et  fournicf 
pour  le  compte  de  M.  R et  de  sa  famille  pen- 
dant le  premier  s<imestre  de  l'année  184  .  Par  S. 
T ,   Cordonnier  et  Bottier  à  M , 


savoir: — 


0  19     9 


1   18     6 


Tailleur.) 


Pour  Monsieur:-^ 


Janvier  15, 
Mars  17,.... 
Mai  18, 


Janvier    21, 


Mars  25,.... 
Avril  14,... 
Juin  19, 


2  paires  de  bottes  à  double 
couture  à  £1  os.  6d.  la 
paire 

2  paires  souliers  à  recou- 
vrement Il  12s.  6d.  la 
paire, 

2  paires  escarpins  en  veau 
ciré  à  9s.  3d.  la  paire,... 

1  paire  de  claques, 

Pour  Madame, 

1  paire  de  brodequins  de  sa- 
tin turc  à 

1  paire  de  chaussons  de 
chèvre, 

1  paire  de  claques, 

1       "       escarpins, 

1  "  chaussons  .  satin 
soie,  

1  paire  de  bottines  d'hiver,.. 

Total, 


£    s.    d. 


0  10    9 


0  9  3 

0  5  0 

0  7  6 

0  6  9 

0  7  0 

1  9  4 
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'■,f.r 


;     ( 


AtHI  14,... 
Mai  11 


Jaia  19,. 


Report, 
Pour  M.  Anselme, 


Avril  12,... 


Mai  15,., 
Juin  17,. 


1  paire  (le  souliers  de  chasse 
l       "      brodequins  en  veau 

ciré 

1   paire  de  souliers  lacés  à 

ranglaiso, 


Pour  Mlle,  Elisa, 

1  paire  do  cliaussons  en  sa- 
tin laine, 

1  paire  d'escarpins  veau  ciré 
1     **         idem  satin  soie,.... 


X  oia', ...••...• 


£     8.     d. 


0  11  9 
0  5  9 
0     8  11 


0  7  4 
0  6  9 
0     8  10 


Pour  acquit  do  la  somme  de 

A le 184     . 

(Signature  du  Fournisseur.) 
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8.     d. 


)  11  9 
)  5  9 
D     8  11 


0  7  4 
0  6  9 
0     8  10 


irnisBeur.) 


MI^MOIRE  DE  FORGERON. 


Mémoire  des  travaux  de  serrurerie  faits  aux  Mtimens 
de  M.  N rue  St.  Louis,  No.  4,  dans  le  cou- 
rant de   Tannée  184     .     Par  D ,  Forgeron, 

rue No , 

savoir: 


Février  4, 


2  boulons. 


ds,  h 


Avril  15,... 


ourn 

tête  carrée,  garnis  de  leurs 
rondelles  et  de  leurs écrous 
à  2s.  Gd 

Fourni  2  fortes  pattes  en 
fer  de  3  lignes  d'épais- 
seur, sur  5  pouces  de  lar- 
geur et  6  pouces  de  lon- 
gueur à  9d.  chaque 

Façon  de  8  plates-bandes  de 
1  pied  3  po.  de  longueur 
percées  chacune  de  4  trous 
à  5|d.  cliaque, 

Fourni  34  clous  de  bâtiment 


à  lid. 


Ferré  et  refaçonné  l'œil  aux 
penturcs  de  2  portes  et 
les  avoir  percées  sur 
place,  

Fourni  4  gonds  à  pattes,  8^ 
po.  de  développement;  les 
avoir  coudés  et  placés,  Is. 
9d.  chacun, 

Fourni  2  gâches  h  pointe 
et  les  avoir  placés,  à  Is. 


4Jd, 


Total,. 


0     2     0 


'm 


lu 


,*!«    SI 


t 
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Août  28,.... 


Report, 
Fourni  et  njusté  2  clefs  en 
chiffre  avec  leurs  garni- 
tures à  une  serrure  de  sû- 
reté,   réparé    et    reposé 

la  dite  serrure, 

Fourni  et  placé  un  sui)port, 

Déplacé  une  serrure,  l'avoir 

réparée,  remise  en  place,  et 

remplacé  une  clef  forée, 

en  chiffre, 

Fourni  un  mentonnet  à  patte, 
un  ressort  à  patte  et  à 
boucle,  et  4  vis  à  tête 
ronde, 


Total. 


:Z     8.     d. 


0    9     0 
0    2     4 


0     5     6 


0     2     3 


/••••••••< 


Pour  acquit  de  la  somme  de. 
réduite  du  présent  mémoire 

A le 184     . 

(Signature  du  Forgeron.) 
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B.     d. 


)    9    0 

)    2    4 


)    5     6 


D     2     3 


^orgeron.) 


MÉMOIRE  DE  MENUISIER. 

]M£ MOIRE  des  trayaux  de  menuiserie  faits  dans  la  mai- 
sou  de  M.  A B située  à  M rue 

D No ,  dans  le  courant  de  l'année  184     . 

Par  L Entrepreneur,  rue ,  No 

sous  la  direction  de  M.  G Architecte, 

SAVom: 


Avril  12,... 


Arril  15,... 


Arril  18,... 


FAÇADE   SCR  LE  JARDIN. 

1"  Etage. 

Fourni  6  portes  vitrées  en 
pin  de  1^  po.  d'épais- 
seur, à  2  ventaux  avec 
dormants,  jets  d'eau  et 
panneaux  à  table  saillante: 
hauteur  6  pi.  6  po.;  lar- 
geur 3  pi.  8  po.;  à  Is.  6J. 
le  pied  carre, 

2™*    Etage. 

fourni  6  croisées  en  pin,  ù 
deux  ventaux  avec  dor- 
mants» jets  d'eau,  etc.; 
hauteur  5  pi.  ;  larg.  3  J  pi.  ; 

Ensemble, 

3""   Etage. 

Fourni  6  croisées 
comme  ci-dessus: 
haut.  4  pi.  9  po.; 
largeur  3  pi.  2  po. 

Ensemble, 

=  195^X1/6  le  pi.= 

X oTai, ...  ..I.. 
r 


£     3.     d. 


»        I 


■;  I 


II 


.1 


'  i  -,1 


»li; 


i' 


:  i; 


Û 


Wi 
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Mai  H),...... 


Juin  10, 


Report. 

FAÇA.DE  SUR  LA   COUR. 

1"  Elage. 

Fourni  6  portes  vitrées  en  pin 
à  2  ventaiix  avec  dou- 
blure à  lu  place  des  pen- 
tures:  haut.  6  pi.  6  po.; 
largeur  3  pi.  2  po.: 

Ensemble, à   Is   8d. 

le  pi.  carré,  = 


d. 


Ime 


Etage. 


Fourni  G  paires  de  volets 
avec  les  panneaux  à  champ 
et  à  saillie:  haut.  5  pi.; 
larg.  3  pi.  2  po. 

Ensemble, à  lOd. 

3™^'  Etage. 


Fourni  6  paires  de 
volets  de  1  pouce 
d'é])aisseur. 

Ensemble, 

à  10  den.= 


85i 


FAÇADE  SUR  LA  RUE. 

P'  Etage. 

Fourni  une  porte  cochère  en 
chêne  de  2  po.  d'épais- 
seur avec  doublure  dans 


;'M  ■(•■ 


À.     ï 
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£     s.     d. 


Juin  19,, 


Report. 

toute  la  grandeur,  soubas- 
sements en  saillies,  avec 
moulures  et  panneaux  à 
facettes  :  haut.  11  pi .  6  po.  ; 
larg  7  pi.  6  po.=à  11$.. . 

4  croisées  en  pin:  haut.  7  pi.; 
larg.  3  pi.  2  pouces. 

Ensemble, 

à  Is.  8d.  le  pi.  car.= 

4  paires  de  jalousies  en  pin: 
hauteur  7  pi.;  largeur  3 
pi.  2  po.=à  Is.  6d.= 

"  2'"«  Etage, 

Fourni  6  croisées:  haut.  7 

pi.;  larg  4  pi.  2  po. 
Ensemble, lod. 

3'"«  Etage. 

Fourni  6  croisées 

ditto  ditto. 
Ensemble,...  120 
Fourni        6 

paires     de  \h,  10d.=: 

volets. 
Ensemble,...  133 
Fourni      do. 
Ensemble,...  12oJ 

FAÇADE  SUR  LA  COUR. 

V  Etage. 

Fourni  6  portes  intérieures 
en  pin  de  1|  po.  d'épais- 
seur h  1    vantail  et  à  2 

Total,. 


£    s.     d. 
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-Ifâi 


:     l 


m 


f     : 


Juillet  10,... 


£ 


d. 


Juillet  27,... 


Report. 

panneaux:  haut.  7  pi.  6 
po.  ;  larg.  3  piv 
Ensemble, à  lOd. 

2""    Etage, 

Fourni  4  portes  vitrées  en 
pin,  de  même  épaisseur 
que  les  précédentes,  as- 
semblées en  petits  cadres, 
avec  panneaux  d'appui,  à 
pointes  de  diamant:  haut. 
7  pi.  9  po.  'y  larg.  2  pi.  8  po. 

Ensemble, à  1/6= 

4  portes  pleines  en  pin  de 
même  épaisseur  que  les 
précédentes:  haut.  7  pi.  6 
po.;  largeur  3  pi.j 

Enscmbl^i, à  8d.= 

3"""  Etage. 

Fourni  3  portes  pleines  en 
pin,  même  épaisseur  que 
les  précédentes:  haut.  7 
pi.;  largeur  3  pi. 

Ensemble, à  8  den. 

16  chambranles  de  portes 
également  en  pin,  avec 
moulures,  assemblées  % 
onglet  à  9s.  6d.  l'un,, 

Total, 
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£     s.     d. 


Report. 

12  chambranles  de  cheminées 
en  noyer,  avec  placage  en 
saillie:  haut.  3  pi.  6  po.; 
larg.  4  pi.,  à  15s.  6d.  cha- 
que,  

{Fourni  pour  les  cloisons,  30 
poteaux  en  pin  corroyés 
de  6  pouces  sur  toutes 
faces  et  assemblés;  chacun 
à  .5d.  le  pied  cube= 


Total,. 


d. 


Kéduit  par  l'Architecte  à  la  somme  de 

A le 184     . 

(Signature  de  l'Architecte.) 

Pour  acquit  de  la  somme  de 

A le 384     . 


(Signature  du  Menuisier.) 
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•a^ 


^1 


in;' 


%Ë 


.;  m 


i'U 


1;^ 


11 


COMPTE  D'OUVKIEU. 


1847. 

Janvier. 
2 

5 
5 
5 

10 

15 

18 

20 

20 

20 
25 

'    25 


25 


25 

27 

30 
30 


Chez  M.  David  1  jour  à  5d. 

5(1 

M.  Laurence  3  jo.  à  5s.  6d. 
M.  Roi  3  jo.  de  lerames  à  3s. 
Ditto     3  jo.  d'hommes  à  5s. 

9d 

Ditto  1  jo.  de  femmes  à  3s. 

4d 

M.  Levert,  J.  B.,  5  jours  à 

5s.  9d 

Ditto,  3  jours  à  2  hommes  à 

5s  3d 

M.  David,  Jos.,  1^  jo.  îi  5s. 

6d 

M.  Trudel  2ijo.  de  2  fem. 

à  3s.  6d 

M.  Laurence  ^  jo.  à  5s.  3d. 
M.  Bisson    4  jo.  d'hom.   à 

6s.  Od 

M.  Ernest,  L.,4^  jo.  de  2  fem. 

à  3s.  4d 

Ditto  4   jours  d'hommes  et 

de  cheval  à  9s.  9d 

Ditto  4-|  jours  d'enfans  à  la. 

6d 

M.  Noël  J.  2  jours  d'iiom.  et 

de  cheval  à  9s.  9d 

Ditto  2^  jo.  de  fem.  ù  3s.  9d. 
M.  Roi,  Chs.  3  jours  d'en- 
fans à  Is.  6d 

Total, 


£     s.     d. 
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£     s.     U. 


Fcvricr. 

2 

2 
2 

9 

II 
1:^ 
ir, 

\r, 

is 

IS 

20 

20 

28 

28 
28 


Report, 

AI.  Rémond  2  jours  d'iiom. 

et  cheval  à  9s.  6d 

DItto  21  jo.  d(3  fem.  à  33.  3d. 
Ditto  3  jo.  d'hommes  et  de 

chcv.  ù  9s.  5d 

M.  Laurence  G  jo.  do  fem.  et 

d'enfans  à  4s.  4d 

M.  Kobert  2^  jo.  d'hommes 

ù  ôs.  9d 

Ditto  o  jo.  de  fem.  et  enfans 

à  4s.  7d 

M.  David,  eJos.,  4  jours  de  2 

hom.  à  os.  3(1 

Ditto  4  jo.  de  chev.  à  4s.  4d. 
M.  Honoré  15  voyages  à  Is. 

m ..° 

Ditto  2  jo.  d'hommes  et  d'en- 
fans 6s.  3d 

.M.  Laurence  ô7  voyages  de 
terre  à  7^d 

Dilto  21  jours  d'hommes  à 
5s.  6d 

M.  Kobert  18  voyages  de 
bois  ù  7|d , 

Ditto  6  jo.\le  femmes  ù  3s... 

Ditto  51  jours  d'enf\ins  à  Is. 
Gd 

Total  des  mois  de  Janvier 
et  Février 


d. 
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COMPTE  DES  DÉPENSES. 


m" 


'i'  i 


1847. 

£ 

c. 

d. 

Janvier. 

4 

10  Ibs.  de  bœuf  à  7  sous  la 
Ib 

■ 

4 

5  Ibs.  de  beurre  à  13  sous... 

4 

2  cordes  de  bois  à  £1  10s... 

4 

6  gallons  de  vin  à  43.  2d.... 

4 

2     do.      de  rum  à  3s 

11 

2  Ibs.  de  thé  à  4s 

11 

12  Ibs.  de  veau  h  5^d 

11 

20  verges  de  coton  à  8d 

11 

100  bottes  de  foin  à  £1  10s. 

1 

10 

0 

15 

5   verges  de   flanelle  à    Is. 
3d 

\ 

15 

1  Daire  de  bottes 

1 

5 

0 

lô 

1    do.   de  souliers 

0 
0 

10 
15 

0 

15 

1    do.   declaques 

0 

15 

3    do.   de  bas  à  2s.  3|d 

18 

1  chapeau  à  15s 

18 

1  casaue  de  258 

18 

1  paire  de  gants  de  20s 

19 

6  chemises  (façon)  7Jd 

20 

6  chaises  à  Is.  3d.  chaque... 

20 

1  table  à  23s 

20 

3  Ibs.  de  chandelle  à  8|d... 

t 

Février. 

4 

1  paire  de  mouchettes 

0 

1 

6 

4 

1  veste  bleue  à  15s.  6d 

18 

2  pantalons  à  14s.  6d.  et  7s. 
9d 

18 

1  cravatte  en  soie  3s.  9d 

25 

1  épinglette  à  6s.  9d 

Total, 

£     «.     d. 


J'ai  crap^ne  pendant  les  moi^  de  Janvier  et 

]'  é  vrier 

J  ai  dépensa  pendant  les  mômes  mois 


£     •. 


li  me  reste 

J'ai  payé  pour  mon  lover 


1    10     0 


1  5  0 
0  10  0 
0  1,)     0 


J'av.iiHi  f'.i  oaigse 


Avoir  net,. 


0     1     6 
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FORMULES  DE  COMPTES,  REÇUS,  ktc. 


.Il, 

.1    iV 


't. 


Ili'  I 


FORMULES  DK  COMPTES. 

Jlo?itrcal,  le  14  Ja?ivler,  18  17. 

M.  Beausolkil    Feiîdinand,    a  acheté  de  Caktlu, 

Thomas  et  Cie.: — 

£    s.     cl. 

15  verges  de  drap  bleu  à  183.  7d.  la  vcrgo,     13  18     0 

18i     "      de  satin  ù  lOs.  6d 

19|     "      de  velours  à  17s.  9d 

15       "      de  drap  commun  à  10s.  6d 

22^     "      de  serge  à  4s.  2d 

Total, 

Reçu  paiement  le  môme  jour 

Carter,  Thomas  et  Cie. 

Montréal^  le  15  Juin,  1847. 
M.  Déloge  Z.  a  acheté  de  Girard  Michel,  Epicier. 

£    s.     (1. 

27  Ibs.  de  café  de  Smyrne  à  4s.  8d 6     6     0 

304  Ibs.  de  thé  impérial  à  12s.  6d 

15    Ibs.      "      vert  à  4s.  3d 

18  Ibs.  de  sucre  blanc  h.  9^d 

22  Ibs.  de  noisettes  à  6Jd 

15  Ibs.  d'amendes  à  Is.  l^d 

".»^^™»'  ■     '■■    ' 

Total, 

Reçu  le  même  jour  vingt  louis  à  compte, 

Pdur  Girard  M.,  Epicier, 

Protost,  Commis, 


I   1 


5,    K'IC. 


'•,  1817. 
Caiitlk, 

£    .«.     (1. 
13  18     0 


s  et  Cie. 

In,  18i7. 
L,  Epicier. 

£     s.     (I. 
6     6     0 


23.5 


COMPTE   TIUÉ  DKS  LIVRES. 

II.   GoDÈiiE  Adolphe,  doit  ù  Pomininville  et  Cie., 
1S4G. 

£     s.     d. 
15  Septembre,  270  quarts  de  farine  à  9s.  6d.   12     5     0 

Il  Octobre,  52         "         "       ii8d.9d. 

18       «  28         "         "       à  8s 

15  Décembre,  68  minotsdeblé  à  4s.  lOd. 

24         «  40       "      d'avoine  h  3s... 


Total, 

Reçu  paiement, 
Montréal,  le  30  Dec.,  1846. 

POMMINVILLE  et  Cic. 


FORMULES  DE  REÇUS  ET  DE  QUITTANCES. 

Reçu,  Montréal,  le  1"  Mai,  1847,  de  M.  J. 
Déloge,  la  somme  de  quarante-deux  Louis,  ù  compte  de 
ce  qu'il  me  doit. 

Grenier  Antoine. 

£42    0    0 


picier, 

T,  Commis* 


Reçu,  Trois-Riviôres,  le  11  Juillet,  1847,  de  M. 
Durocher  Léonidas,  la  somme  de  vingt-deux  Louis 
quinze  schellings  et  demi,  à  compte  de  ce  qu'il  doit  à 
M.  Chrétien,  Marchand  Tailleur. 

Lâfricain, 

£22  15s.  6d.  Commis. 
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Ivcçu,  Québec,  le  14  Janvier,  184G,  do  M.  Piorro 
i-.aiircnt,  la  somme  de  dix  liOiiis  douze  scliellinp:*.  à 
eompte  de  m©fl  gages. 


£10  12s. 


Marciiellos  F. 


i|  i 


■Mi 


,â\ 


!■  Il 


FORMULF.S  DE  BILLETri. 


Je  promets  payer  à  demande,  il  M.  Ls.  Lamontagne, 
ou  au  porteur,  la  somme  de  cent  cinquante  Louis  cou- 
rant, pour  valeur  reçue. 


jelSO 


Montréal,  le  8  Juillet,  1847. 


Perrault  Ovide. 


A  deux  mois  de  ce  jour,  je  promets  de  payer  à  M. 
Pilon  Jules,  ou  à  son  ordre,  quatrevingt-deux  Louis  dix 
scliellings  courant,  pour  valeur  reçue. 


£82  10s. 


Québec,  le  1"  Juin,  1846. 


PlCA-RD  Ft. 


\l.  Pierre 


.LOS  F. 


.montagne, 
Louis  con- 


OVIDE. 


)ayer  à  M. 
Louis  dix 


Ukd  Ft. 
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Trois- liivUrcSy  12  Mars,  1847. 

Emprunté  et  rcru  de  M.  Simpson  Z.,  la  uoinme  de 
cinquante  Louis  dix  schellinga  courant,  que  je  promets 
lui  pttjer  ou  à  son  ordre  le  18  Septembre  prochain. 


i'^O  10a. 


T.  Versailles. 


LETTIiES  I>E  CHANGE. 


Pour  £50  et. 


Montréal^  15  Novembre,  1846. 


A  six  jours  de  vue,  il  vous  plaira  payer  à  M.  Thomas 
Carter,  ou  ordre,  cinquante  Louis  courant,  valeur  re<;uc 
de  lui,  et  placez  les,  comme  par  avis,  à  compte  de 


Vallerand  Joseph. 


A.  M.  Vandal,  Banquier. 
Marchand,  à  Montréal. 


Pour  je  153  et. 


Boucherville,  11  Avril,  1847. 


A  soixante-huit  jours  de  vue,  il  vous  plaira  payer  ù 
M.  Warren  Thomas,  cent  cinquante-trois  Louis  courant, 
valeur  re«j.ap.tJC'M.  LoujIf  Richard,  que  vous  placerez 
en  compt»^,  CoxnniG  pai*.  avi.s,  dix  ,     '  .    :    ■  '  • 


Lfipi^'E  Joseph. 


A  M.  Pèn.Alf'Cifl,'      •'•' 
Marchand,  à  Montréal. 
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(Première  de  Change.) 
Pour  ^240  sterling. 


Montréal,  L  8  Juilleif  1847. 


I'  s'i 


A  soixante  jours  de  vue,  payez  cette  première  de 
Change  (la  seconde  ne  Pétant  pas)  à  M.  Ed.  C lapin, 
ou  ordre,  la  somme  de  deux  cent  quarante  Louis  sterling, 
pour  valeur  reçue  ici  de  M.  Ed.  Ilays,  et  placez -la  en 
compte,  comme  par  avis,  de 

Pke.  Letoubneux. 
A  M.  Provots,  Pre. 

Marchand,  à  Londres. 


;  '■ 


Il  I 


(Seconde  de  Change) 
Pour  Je240  sterling. 


Montréal,  le  8  Juillet,  1847. 


A  soixante  jours  de  vue,  payez  cette  seconde  de 
Change  (la  première  ne  l'étant  pas)  à  M.  Ed.  Clapin, 
ou  ordre,  la  somme  de  deux  cent  quarante  Louis  ster- 
ling, pour  valeur  reçue  ici  de  M.  Ed.  Hays,  et  placez- 
la  en  compte,  comme  par  avis,  de 

Pue.  Letourneux, 
A  M.  Provots,  Pre. 

Marchand,  à  Londres. 


t       I  »  •    • 
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